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TRUMP “INCENDIAIRE”
ET “PROVOCATEUR”

L a situation des droits de l'Homme au
Maroc et au Sahara occidental occupé
inquiète les députés européens qui ont

exprimé mardi leurs "préoccupations face
aux  nombreuses v iolations" observées sur
le terrain.
Lors d'un échange de vues avec le président
du Conseil national marocain des droits de
l'Homme, Driss El Yazami, au Parlement
européen à Bruxelles,  l 'eurodéputée
Miranda Ana s'est dit "très préoccupée" par
les "v iolations graves" des droits des pri-
sonniers politiques sahraouis et par les dis-
paritions forcées de Sahraouis, dont de nou-
veaux cas ont été signalés récemment.
Rappelant "les atteintes graves" aux droits
fondamentaux des prisonniers sahraouis
"confinés en cellule d'isolement, maltraités
et torturés",  elle s'est demandée si le Maroc
se décidera un jour à respecter la convention
de l'Onu contre la torture et autres  traite-
ments cruels, inhumains ou dégradants.
Elle a dénoncé, à ce titre, "l'iniquité du pro-
cès" des prisonniers du groupe de Gdeim
Izik et leur condamnation à des peines "très
lourdes". Miranda Ana a soulevé, dans ce
contexte, le cas de Naâma Asfari,  condamné
à 30 ans et incarcéré depuis novembre
2010, dont l'épouse Claude Mangin s’est vu
le 16 avril dernier refuser l’accès au terri-
toire marocain. La députée européenne a

dénoncé, en outre, le refoulement, à plu-
sieurs reprises,  de parlementaires euro-
péens par les autorités marocaines qui leurs
ont refusé l'accès sans motif.  Abondant
dans le même sens, l'eurodéputé Barbara
Lochbihler a affirmé que la liberté de mou-
vement au Maroc est entravée, dénonçant
les pressions exercées sur les ONG telles
que le blocage de l'enregistrement de nou-
velles associations. La députée européenne
Judith Sargentini en veut pour preuve l'in-
terdiction faite aux journalistes et observa-
teurs étrangers d'accéder au Rif.
L'eurodéputée Marie-Christine Vergiat a
relevé, pour sa part,  la défaillance du sys-
tème marocain par rapport aux droits socio-

économiques,  notamment dans le Rif
qu'elle qualifie de "la région la plus pauvre
du Maroc". Evoquant la liberté d'expression
au Maroc,  cette députée européenne a
affirmé qu'"il y  a un vrai problème en la
matière".  Elle a déploré les peines de pri-
sons "très lourdes" prononcées à l'encontre
des protestataires arrêtés et l'arrestation
d'un certain nombre de journalistes maro-
cains et l 'expulsion d'autres étrangers.
Marie-Christine Vergiat "veut bien croire"
que des avancées ont été enregistrées dans
le cadre juridique, mais elle estime que le
respect des libertés et droits fondamentaux
inscrits dans la Constitution ne sont pas
garantis dans la pratique. Marie-Christine

Vergiat a regretté, par ailleurs, l'attitude des
autorités marocaines,  affirmant qu'elle
s'était "fait insulter" par ces dernières et par
la presse officielle marocaine après la ren-
contre organisée au Parlement européen sur
la situation au Rif. "Je trouve que c'est inad-
missible de la part du gouvernement, d'auto-
rités publiques de traiter ainsi une parle-
mentaire européenne", s'est-elle indignée.
Elle affirme même avoir été "menacée de
sanctions par le président du Parlement
européen" pour avoir organisé une réunion
scissionniste".  Maria Arena, quant à elle, a
dénoncé les pressions exercées sur les asso-
ciations de défense des droits des femmes
qui souffrent de "restrictions" et a estimé
qu'il y a un contraste entre le cadre juridique
et la réalité sur le terrain. Le président de la
sous-commission des droit de l'Homme au
Parlement européen, Antonio Panzeri,  a
affirmé, de son côté, qu'il compte adresser
une lettre aux autorités marocaines sur les
observations faites ce mardi par les eurodé-
putés et sur le cas de Claude Mangin. Il s'est
dit,  par ailleurs, favorable à la proposition
de Marie-Christine Vergiat d'organiser un
autre débat au Parlement européen avec les
ONG de défense des droits de l'Homme acti-
vant au Maroc et au Sahara occidental
occupé. Ce débat devrait intervenir au cours
du 2e semestre 2018.
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Horaires des prières pour Alger et ses environsHoraires des prières pour Alger et ses environs
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Sacré rebondissement, et
pas des moindres : le
père de Meghan Markle
a décidé de faire
l'impasse sur le mariage
de sa fille. Lundi 14 mai
2018, Thomas Markle
(73 ans) a fait savoir au
site TMZ qu'il annulait
sa venue aux noces de
l'ex-actrice de 36 ans
avec le prince Harry.
Une décision qui
intervient cinq jours
seulement avant le grand
événement qui sera
célébré samedi 19 mai au
château de Windsor.
Gros coup de massue
pour Meghan Markle.
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MEGHAN MARKLE

MIDI LIBRE
N° 3392 | Mercredi 16 mai 20182 LE MI-DIT

millions supple-
mentaires de fer
brut prévus à la
production à
Tébessa.

5 50 360
mille couffins de
Ramadhan offerts
aux nécessiteux

par le
FCE.

milliards DA mobili-
sés par Algérie Poste
pour les retraits

du
Ramadhan.

DD
ii
xx
ii
tt

"La cause palestinienne est centrale pour les musulmans
et les arabes. (...) Les Palestiniens  ont subi depuis un
siècle une série de massacres visant à altérer la compo-
sante démographique de la Palestine et à oblitérer l'iden-
tité de son peuple, notamment par la profanation des
lieux sacrés et des wakfs islamiques et chrétiens." 

Fafa Benzerrouki, Pdte du CNDH 

Fête de la fraise 
à Skikda  

L 'Etablissement public de transport urbain et suburbaind'Alger (Etusa) a établi un aménagement horaire durant
le Ramadhan afin de permettre à ses usagers de se dépla-

cer sur l'ensemble du réseau de la capitale habituellement des-
servie avec un service de nuit spécial, a-t-il  indiqué  dans un
communiqué. 
Le programme d’exploitation durant le mois du Ramadhan
connait un dimensionnement particulier dû à un renforcement
important des brigades de nuit en raison d’une animation noc-
turne. Ce programme sera réajusté en fonction du trafic réel et
de l’affluence des usagers, a indiqué la même source. Pendant
les jours ouvrables (du dimanche à jeudi), les premiers départs
sont prévus à 5h30, alors que les derniers départs sont pro-
grammés à 19h, sur un réseau de 145 lignes avec 398 brigades. 
Durant le week-end les mêmes horaires seront appliqués, pré-
cise l’Etusa dans son communiqué. Quant au service de nuit,
les premiers départs après la rupture du jeûne débuteront  à 21h

tandis que les derniers départs sont prévus à 3h00 du matin.
Les lignes en exploitation pour ce service seront au nombre de
99 et assurées par 126 brigades du soir. 

L a ville de Skikda a célébré, lundi après-midi, la fête
annuelle de la fraise dans une ambiance festive, marquée
par la présence d’un grand nombre de scouts et de troupes

folkloriques. 
Menée en tête par les scouts musulmans algériens, brandissant
l’emblème national, la procession qui a débuté à partir du stade
du 20- Octobre-1955 dans une ambiance festive, a été suivie
par une grande charrette couverte de feuilles vertes, symbole de
la culture de la fraise, ainsi qu’une troupe de fantasia de Batna.
Ce joyeux défilé a également vu la participation de la troupe
fanfare de la wilaya de Boumerdès, de troupes folkloriques
venues de toute la wilaya, de la fantasia, accompagnées de
troupes de jeunes, d’associations sportives, culturelles, de
clowns, en plus de la participation du club équestre de la com-
mune de Hamadi-Krouma et l’association Errajoul El-Imlak de
Sétif. La fête de la fraise dans la ville de Skikda, une tradition
annuelle célébrée chaque année, est le reflet d’une spécificité de
la région en matière de production de ce fruit, qui hisse
Russicada sur le trône de l'Algérie en sa qualité de reine incon-

testée de la fraise. Chaque année, au cours de cette même
période du mois de mai, la ville de Skikda se pare aux couleurs
de la fraise, très prisée par la population locale déterminée à se
fondre dans le défilé organisé à l'occasion.  

Solidarité et volontariat sont les maîtres-mots dans de
nombreux villages de la wilaya de Tizi-Ouzou pour se
préparer à accueillir "dignement" le mois de Ramadhan.

L’entraide, une vieille tradition toujours pratiquée à Tizi-
Ouzou, réunit la communauté villageoise autour d’une action

d’intérêt commun tel que l’aménagement d’une source, l’ouver-
ture d’une piste, la construction d’une salle polyvalente ou
d’une mosquée. Elle peut aussi avoir un intérêt individuel
lorsqu’il s’agit d’aider un villageois à récolter ses olives ou à
couler la dalle de sa nouvelle maison. 
Depuis jeudi dernier et à l’initiative de comités de villages,
d’association et d’élus locaux, des opérations de volontariat
pour le nettoyage des villages, menée tout au long de l’année,
se multiplient et s’intensifient à travers le territoire de la
wilaya en prévision de l’arrivée du Ramadhan, mois de piété et
de solidarité. Des villages et quartiers des communes de Beni-
Douala, Azazga, Yakourene, Bouzguene, Aïn El-Hammam,
Tirmitine et Tizi-Ouzou, entre autre, ont profité du week-end
dernier pour initier des opérations de nettoyage et de désherbage
des rues, fontaines, placettes et cimetières, pour préserver leur
environnement et, par la même occasion, se prémunir contre
d’éventuels feux de forêt.

Solidarité et entraide dans les villages de Kabylie
avant Ramadhan

L’Etusa aménage les horaires de vacation
de ses bus durant le Ramadhan À 5 ans, il

appelle les
gendarmes
pour sauver
son... papa
Quand il voit son père

allongé sur son lit, incons-
cient  et en train de faire de la
mousse par la bouche, le
jeune Quentin ne panique
pas. Le garçonnet de 5 ans

qui habite le village ornais de
Glos-la-Ferrière - près de
L’Aigle - compose le 17.  

S’engage alors une conversa-
tion qui va durer 40 minutes.
Une course contre-la-montre
pendant laquelle le gendarme

rassure l’enfant tout en
essayant d’obtenir les rensei-
gnements qui permettront
aux secours de le localiser.
Car s’il arrive à donner son
prénom et celui de son papa,
Quentin bredouille son nom
de famille et ne connaît pas
exactement son adresse.  
Le CORG envoie aussitôt
une patrouille de L’Aigle et
alerte les pompiers. - On a

leur donné comme consigne
d’allumer les gyrophares et
de mettre les sirènes -, com-
plète le colonel Baillargeat,
patron des gendarmes de
l’Orne. En contactant
Orange, la gendarmerie

obtient finalement l’adresse
du titulaire de la ligne. Au
même moment les secours

arrivent sur place.  
Un corbeau

tente d’acheter
un... billet 
de train

Une scène très étonnante a
été filmée dans une gare

japonaise. On y voit un cor-
beau subtiliser la carte d’un
usager et tenter de l’intro-
duire dans le distributeur de
billets de trains. L’oiseau n’y
parvient pas mais il a mani-
festement compris qu’en

insérant le petit rectangle de
plastique dans la machine on
obtenait une récompense…
Après quelques tentatives
vaines, sympa, il rend la

carte à son usager.



PAR INES AMROUDE

L e chantier de la grande mosquée
d’Alger était sur son trente et un, en
cette matinée de mardi 15 mai 2018,

pour accueillir le Président Bouteflika
pour une visite d’inspection, histoire
d’impulser une nouvelle dynamique aux
travaux de finition de ce joyau architectu-
ral qui viendra rehausser encore le charme
de la baie d’Alger. Un dispositif de sécurité
a pris place ce matin tôt sur les lieux avec
des policiers en livrée jalonnant le par-
cours que devait emprunter le cortège pré-
sidentiel et un ballet de véhicules aux cou-
leurs de la DGSN avec warning et sirènes
faisaient le va-et-vient pour fluidifier la
circulation. L’itinéraire était également
pavoisé des drapeaux vert, blanc, rouge,
accrochés aux pylônes d’éclairage public.
Des employés de la wilaya s’affairaient à
arroser les arbres et tondre la pelouse du
jardin séparant les deux voies de la route
moutonnière.
Pas moins de six portraits géants du

Président Bouteflika étaient visibles sur la
façade principale et le minaret de la mos-
quée et une large banderole rouge sur fond
blanc dédiée à "L’amitié historique entre
l’Algérie et la Chine". La visite du
Président Bouteflika, sur le chantier de la
grande mosquée d’Alger, pour inspecter les
travaux qui en sont actuellement à la phase
de décoration intérieure et la poursuite de
l’habillage extérieur, intervient après celle
effectuée début avril à Alger-Centre pour
l’inauguration de la mosquée Ketchaoua et

la station de métro de la place des Martyrs.
Une visite du Président qui a une signifi-
cation politique, au moment où pointe
déjà à l’horizon la présidentielle de 2019 et
aussi une signification spirituelle, car
intervenant à la veille du mois de
Ramadhan. Le programme du Président
Bouteflika a été marqué par une autre
halte, à la faveur de la visite de la zaouiya
El Hebria Belkaidia, dans la localité de
Tixraine. C'est aussi un message sublimi-
nal du Président pour réitérer son ancrage

dans l'héritage soufi, qui fait partie de l'in-
dentité religieuse algérienne.

La zaouïa Belkaidia
Abdelaziz Bouteflika a commencé sa tour-
née par l’inauguration de la zaouia
Belkaidia à Tixeraine dans le sud de la capi-
tale. La zaouïa Belkaidia est érigée sur
une superficie globale de 5 hectares, abrite
une école coranique d’une capacité d’ac-
cueil de 300 places ainsi qu’une biblio-
thèque de 1.200 m2. Le projet compte éga-
lement un centre de formation profession-
nelle qui permettra aux étudiants d’obtenir,
outre leurs titres en éducation islamique,
des diplômes pour pouvoir exercer plus
tard d’autres métiers en cas de choix d’une
autre formation autre qu’imam. Les
"Dourous El-Mohammadia", organisées
chaque Ramadhan en collaboration avec la
wilaya d’Oran, au siège national de la
zaouïa de la Tarika Belkaidia de Sidi-
Maârouf, se tiendront cette année à la
zaouïa de Tixeraïne.

I. A.

PAR LAKHDARI BRAHIM

Quatre casemates pour terroristes et qua-
tre bombes de confection artisanale ont
été découvertes et détruites, lundi à
Médéa, Bouira et Batna, par des détache-
ments de l'Armée nationale populaire
(ANP), a indiqué un communiqué du
ministère de la Défense nationale
(MDN).
"Dans le cadre de la lutte antiterroriste et
suite à des opérations de recherche et de
ratissage menées distinctement à Médéa,
Bouira et Batna, des détachements de
l'ANP ont détruit, le 14 mai 2018, quatre
casemates pour terroristes et quatre
bombes de confection artisanale", précise
la même source. Un autre détachement
combiné de l'ANP a saisi, à In-Amenas,
près des frontières, "un pistolet-mitrail-
leur de type Kalachnikov, une quantité de
munitions et un véhicules utilitaire",
ajoute le MDN. Dans le cadre de la lutte
contre la criminalité détachements de
l'ANP ont arrêté à Bordj-Badji- Mokhtar
et In-Guezzam, 9 contrebandiers et saisi
2 véhicules tout-terrain, 3.834 tonnes de
denrées alimentaires, 22 groupes électro-
gènes et 14 marteaux-piqueurs, alors que

des éléments de la Gendarmerie nationale
ont déjoué une tentative d'émigration
clandestine de 10 personnes à Aïn-
Temouchent.

Une importante quantité de
munitions saisie à Bordj-Badji-

Mokhtar
Un détachement de l’Armée nationale
populaire a saisi, le 14 mai 2018 à Bordj-
Badji-Mokhtar, une importante quantité
de munitions (3.300),11 rockets et 16
chaînes de munitions pour mitrailleuse, a
indiqué hier le MDN dans un communi-
qué. Dans le cadre de la lutte antiterro-
riste et de la sécurisation des frontières, et
grâce à l’exploitation efficiente de rensei-
gnements, un détachement de l’Armée
nationale populaire a découvert, le 14
mai 2018, lors d’une patrouille menée
près de la bande frontalière à Bordj- Badji-
Mokhtar, une cache d’armes et de muni-
tions contenant : 1 mitrailleuse lourde,
de calibre 14,5 mm, 1 fusil-mitrailleur de
type FMPK, 2 pistolets-mitrailleurs de
type Kalachnikov, 1 fusil à répétition, 21
charges propulsives pour lance-rockets de
type RPG7, 11 rockets pour lance-
rockets de type RPG-7, 16 chaînes de

munitions pour mitrailleuse 14,5 mm.
Cette opération de qualité, venant s’ajou-
ter à l’ensemble des résultats concrétisés
sur le terrain, confirme la grande vigi-
lance et la ferme détermination des forces
de l’ANP déployées le long des fron-
tières, à déjouer toute tentative d’intru-
sion, d’introduction d’armes ou d’atteinte
à la sécurité du pays et sa stabilité.

Un système lance-rockets
multiples russe testé par l’ANP

L’armée algérienne a utilisé des systèmes
russes de lance-rockets lourd Solntsepek
lors de récents entraînements militaires.
Ces systèmes ont déjà montré leur effica-
cité dans la lutte contre Daech, a rapporté
le site d'information russe Sputnik. Ces
systèmes de combat sont apparues en
2017, achetés auprès de la Russie, ont été
utilisés pour la première fois lors des der-
nières manœuvres militaires dont celles
d'hier au Nord-Est d’In-Amenas sous la
supervision du vice-ministre de la
Défense nationale, le général-major
Ahmed Gaid Salah. Le système de lance-
rockets lourd est basé sur le châssis du
char T-90 dont l'Armée algérienne est
équipée en grand nombre. D'après les

experts militaires, les autorités algé-
riennes ont décidé d'acheter les
Solntsepek après qu'ils aient prouvé leur
efficacité en Irak et en Syrie, ayant
contribué à la défaite de Daech.

L. B.

De violents affrontements ont éclaté hier
en fin de matinée entre les forces anti-
émeutes de la Gendarmerie nationale et
les retraités, radiés et invalides de l’ANP
sur l’autoroute Est-Ouest à Hammam El
Biban, entre Bouira et Bordj Bou Arreridj,
a-t-on appris de sources locales.

Les gendarmes sont intervenus pour rou-
vrir le tronçon autoroutier fermé depuis le
début de matinée par les manifestants
réclamant la prise en charge de leurs
revendications. Ils ont utilisé des bombes
lacrymogènes pour disperser les protesta-
taires, et opéré des arrestations parmi les

manifestants. L’autoroute Est-Ouest a été
fermée à la circulation automobile par les
anciens militaires depuis la matinée de ce
mardi, à Hammam El-Biban, ce qui a pro-
voqué d’énormes bouchons dans les deux
sens.

R. N.

Le Président Abdelaziz Bouteflika a effectué, hier à Alger, une visite d’inspection sur le site de la future grande mosquée d’Alger à
El-Mohammadia afin de s’enquérir de l’avancement des travaux de cet édifice religieux, scientifique et culture. Auparavant,

Bouteflika, a procédé à l’inauguration du siège de la zaouïa Belkaidia à Tixeraine dans la commune de Birkhadem.
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IL VISITE DEUX SITES RELIGIEUX

Nouvelle virée du Président
Abdelaziz Bouteflika à Alger

CASEMATES, BOMBES DÉTRUITES, MUNITIONS SAISIES...

Nouvelle offensive de l’ANP

L’AUTOROUTE EST-OUEST FERMÉE À HAMMAM EL-BIBAN

Affrontements entre gendarmes
et manifestants

RASSEMBLEMENT
AU CHU MUSTAPHA-BACHA

Une centaine de
médecins résidents

interpellés
Plus d’une centaine de médecins rési-
dents ont été interpellés par la police en
anticipation d’un rassemblement prévu
hier mardi 15 mai au CHU Mustapha-
Pacha à Alger, a annoncé le Collectif
autonome des médecins résidents
(Camra).
Un rassemblement national des méde-
cins résidents en grève a été programmé
pour ce mardi. Quelques centaines de
résidents sont présents au CHU de
Mustapha actuellement et continuent
d’arriver sur les lieux, nous a indiqué
docteur Saboundji, déléguée du Camra à
Tizi- Ouzou. "Plus d’une centaine d’in-
terpellations a eu lieu à Alger avant
même que le rassemblement ne débute",
a-t-elle en outre affirmé.
"Quatre résidents qui allaient prendre le
train à Tizi-Ouzou pour Alger pour par-
ticiper au rassemblement ont été inter-
pellés ce matin à 7h. Ils sont toujours
en détention", a déclaré pour sa part le
docteur Besebaâ, médecin résident à Tizi-
Ouzou et délégué Camra. Dix interpella-
tions ont également été effectuées par la
police à la gare routière de Tizi-Ouzou,
précise-t-on.

R. N.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Le dernier jour de l'année scolaire dansun village reculé de Turquie, Sonay,Selma, Ece, Nur et Lale, cinq sœursorphelines, vont s'amuser au bord demer avec des garçons. Ces jeux inno-cents font grand bruit, et les filles, à dif-férents stades de l'adolescence, sont aus-sitôt punies par leur grand-mère, qui res-pecte scrupuleusement des traditionsreligieuses rigoristes. Leur oncle, rapi-dement prévenu, emmène les jeunesfilles dans une clinique afin de leur fairesubir un test de virginité. Peu après, lescinq sœurs sont enfermées dans la mai-son familiale.

21h00

CCAAMMIILLLLEE
RREEDDOOUUBBLLEE

Actrice ratée, Camille boit trop depuis
qu'Eric, son amour de jeunesse, l'a quittée.
Elle est invitée à passer le réveillon chez une
amie de lycée qu'elle n'a pas vue depuis long-
temps. A minuit, Camille s'évanouit. Elle se
réveille à l'hôpital, en 1985. Ses parents sont
toujours vivants. Elle reprend avec stupéfac-
tion sa vie d'adolescente de l'époque et doit
notamment retourner à l'école. Là, elle croise
Eric...

21h00

FFOOOOTTBBAALL//MMAARRSSEEIILLLLEE
AATTLLÉÉTTIICCOO  MMAADDRRIIDD    

En demi-finales, Marseille tentait de décrocher de
décrocher son billet pour la finale face aux
Autrichiens de Salzbourg. Dans l'autre match du
dernier carré, l'A tlético Madrid défiait les
Londoniens d'Arsenal emmenés notamment par
Alexandre Lacazette.

21h00

GGRREEYY''SS  AANNAATTOOMMYY
PPRREEMMIIEERRSS  AAMMOOUURRSS

Meredith essaie d'en apprendre davantage
au sujet de l'histoire de Marie Cerone et
de sa mère. Par ailleurs, Jo fait des
demandes de bourses dans tout le pays, ce
qui amène Alex à réfléchir à la situation.
Après avoir passé la nuit avec April,
Tom Koracick aide la jeune femme à sur-
monter une crise concernant sa perte de
foi. Elle lui a en effet révélé que la mort
de son fils de 10 ans, des années plus tôt,
avait mis un terme à sa croyance reli-
gieuse.   

21h00

DDEESS  RRAACCIINNEESS
EETT  DDEESS  AAIILLEESS

Jardins sur la Riviera. Sur les hauteurs du village
d'Eze, le chef jardinier Stéphane Cassus agrandit
le magnifique espace subtropical. Au Cap-
Martin, l'historien Etienne Chilot visite les
parcs de propriétés de rêve comme la villa Zamir
qui a appartenu au banquier Albert Kahn • Tous
les jardins ont une histoire. Visites, entre autres,
de la villa d'Este, à Tivoli, en Italie, des jardins
de Kew, à Londres, avec la serre exotique voulue
par la reine Victoria. Sans oublier le parc printa-
nier de Keukenhof, aux Pays-Bas (ouvert d'avril
à mai), et celui de l'île luxuriante de Madère.

21h00

FFLLIICC
TTOOUUTT  SSIIMMPPLLEEMMEENNTT

En 1994, la commissaire divisionnaire
Martine Monteil est la première femme
nommée à la tête de la prestigieuse bri-
gade criminelle. Profondément marquée
par le meurtre d'une jeune femme, elle
s'est fixé comme priorité absolue de tra-
quer ce dangereux psychopathe. Pour met-
tre toutes les chances de son côté, elle
entreprend de faire collaborer des services
parfois rivaux. Son but : imposer la créa-
tion d'un fichier des empreintes ADN pour
confondre le meurtrier.

21h00

AA  DDRROOIITTEE
AA  GGAAUUCCHHEE

Franck Tierson, acteur riche et célèbre,
affiche fièrement qu'il vote à gauche. Il
est soucieux de rester solidaire du peuple.
Paul Caillard, chauffagiste fidèle aux par-
tis de droite, vient réparer la chaudière du
luxueux appartement de l'artiste. Les deux
hommes, aux idées diamétralement oppo-
sées, abordent de nombreux sujets.   

21h00

EENNQQUUÊÊTTEESS  CCRRIIMMIINNEELLLLEESS

Affaire Mathieu Buelens : un gendarme au-dessus
de tout soupçon. Le 26 juin 2012, à Barbezieux
(Charente), Claude Tavernier, une retraitée, est
assassinée avant que sa maison ne soit incendiée
• Affaire Darcy : assassin ou miraculé ? Le 26
février 2012, François Darcy appelle les pompiers
car sa voiture brûle. A l'intérieur, se trouve sa
femme Sylvie. L'homme livre un incroyable récit
des événements aux policiers. Les enquêteurs
cherchent à savoir si Darcy n'aurait pas préparé un
scénario méticuleux pour éliminer son épouse..

21h00
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Le Soleil a environ 4,6 milliards
d’années. Et d’après les
observations d’autres étoiles,
les astronomes prédisent qu’il
atteindra la fin de sa vie dans
environ 10 milliards d’années.
Mais que se passera-t-il en
cours de route, exactement ?

D ans environ 5 milliards d’années,
notre étoile devrait devenir une
géante rouge. Son noyau rétrécira,

mais ses couches externes s’étendront
vers l’orbite de Mars, engloutissant
notre planète dans le processus. Une
chose est donc certaine : à ce moment-là,
nous ne serons certainement plus là.
Si l’on ne se base que sur le Soleil,
l’Humanité n’a plus qu’un milliard d’an-
nées devant elle. D’ici là – et s’il ne
s’est pas auto-détruit -, l’Homme aura
eu le temps de coloniser d’autres
mondes. Dans un milliard d’années envi-
ron et selon les prédictions, notre étoile
sera en effet 10 % plus lumineuse. Cela
ne semble pas énorme, mais cette aug-
mentation de la luminosité sera suffi-
sante pour mettre fin à toute vie sur

Terre. Nos océans vont s’évaporer et la
surface deviendra trop chaude pour que
l’eau puisse finalement subsister sur la
planète bleue.

Le Soleil mourra dans 10
milliards d’années

Une équipe d’astronomes prédit en effet
que notre étoile se transformera en un
anneau massif et lumineux de gaz et de
poussières interstellaires, connu sous le
nom de nébuleuse planétaire. Il est
nommé ainsi parce qu’autrefois les
astronomes prenaient ces phénomènes
pour des planètes. Une nébuleuse plané-
taire marque la fin de 90 % de toutes les
vies actives des étoiles. Mais pendant
des années, les scientifiques n’étaient
pas sûrs que le Soleil suivrait ce même
destin : on ne le pensait pas assez mas-
sif pour créer une nébuleuse planétaire
visible.
L’équipe s’est ici appuyée sur la modéli-
sation informatique pour finalement
déterminer que, comme 90 % des autres
étoiles, notre Soleil est plus susceptible
de finir ses jours en nébuleuse plané-
taire. "Lorsqu’une étoile meurt, elle
éjecte dans l’espace une masse de gaz et
de poussière qui peut atteindre la moitié
de la masse de l’étoile, ce qui révèle le
noyau de l’étoile", explique l’astrophy-

sicien Albert Zijlstra, de l’université de
Manchester au Royaume-Uni. "C’est
seulement à ce moment que le noyau
chaud fait briller l’enveloppe éjectée
pendant environ
10.000 ans – une brève période en astro-
nomie – ce qui rend la nébuleuse plané-
taire visible"
Le modèle de données créé par l’équipe
prédit en fait le cycle de vie de différents
types d’étoiles, afin de déterminer la
luminosité de la nébuleuse planétaire

associée à différentes masses d’étoiles. Il
semblerait ici que, contrairement ce que
l’on pensait auparavant, la masse du
Soleil marque la limite inférieure pour
qu’une étoile puisse produire une nébu-
leuse visible. Même une étoile dont la
masse est inférieure à 1,1 fois celle du
Soleil ne produira pas de nébuleuse visi-
ble, notent les astronomes. Des étoiles
plus grosses – jusqu’à trois fois plus
massives que le Soleil – produiront les
nébuleuses les plus brillantes.

MIDI-SCIENCE 21MIDI LIBRE
N° 3392 | Mercredi 16 mai 2018

Quand et comment notre
Soleil va-t-il mourir

Des dizaines d’exoplanètes
potentiellement habitables ont
été découvertes. Pour y décou-
vrir la vie, les astronomes
devront partir en quête de biosi-
gnatures, qui pourraient être
détectées grâce aux télescopes
de la prochaine génération.
Malgré tout, ces biosignatures
basées sur des mesures uniques
de gaz atmosphériques pour-
raient être trompeuses. Pour
compléter ces marqueurs, des
chercheurs développent actuel-
lement le premier cadre quanti-
tatif pour les biosignatures
dynamiques basé sur les chan-
gements saisonniers de l’atmo-
sphère terrestre.
Comme la Terre tourne autour
du Soleil, son axe incliné
signifie que différentes régions
reçoivent plus de rayons à dif-
férents moments de l’année.
Les signes les plus visibles de

ce phénomène sont les change-
ments dans les conditions
météorologiques et la durée des
jours, mais la composition de
l’atmosphère est également
affectée. Par exemple, dans
l’hémisphère nord, qui contient
la plus grande partie de la végé-
tation mondiale, la croissance
des plantes en été se traduit par
des niveaux nettement plus fai-
bles de dioxyde de carbone dans
l’atmosphère. L’inverse est
vrai pour l’oxygène.

Inférer la vie en fonc-
tion de la saisonnalité
Les chercheurs identifient les
opportunités et les pièges
associés à la caractérisation de
la formation et de la destruc-
tion saisonnières de l’oxygène,
du dioxyde de carbone et du
méthane, ainsi qu’à leur détec-
tion à l’aide d’une technique

d’imagerie appelée spectrosco-
pie. Ils ont également modé-
lisé les fluctuations de l’oxy-
gène atmosphérique sur une
planète à faible teneur en oxy-
gène. Ils ont trouvé que
l’ozone (O3), produit dans l’at-
mosphère par des réactions

impliquant l’oxygène gazeux
(O2), serait un marqueur plus
facilement mesurable de la
variabilité saisonnière de
l’oxygène que l’O2 sur les pla-
nètes faiblement oxygénées.
"Il est vraiment important de
modéliser avec précision ces

types de scénarios maintenant,
afin que les télescopes spatiaux
et terrestres puissent être
conçus pour identifier les bio-
signatures les plus promet-
teuses", note Edward
Schwieterman, chercheur post-
doctoral de la Nasa.

Les changements saisonniers d’une planète indiqueraient
la présence d’une vie extraterrestre

L’encyclopédie D E S I N V E N T I O N S

Arithmétique
Inventeur : Al-Khwarizmi Date : 825 Lieu : Ouzbékistan

Les chiffres utilisés de nos jours sont - les chiffres arabes -. Le mot chiffre vient
même du mot arabe - es-sifr - qui signifie 0. Ces chiffres apparaissent pour la
première fois en version imprimée dans les travaux des mathématiciens musul-
mans Al-Khwarizmi appelé également le père de l’algèbre.
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PAR RAHIMA RAHMOUNI

C’ est par ces mots que le ministre
de la Communication, Djamel
Kaouane, a donné, hier, le coup

d’envoi de la journée d’étude du "Vivre
ensemble en paix", organisée par la
Radio algérienne à l’auditorium Aissa-
Messaoudi.
Devant un parterre composé de spécia-
listes, d’experts, de journalistes et des
directeurs généraux de la Radio algé-
rienne et de l’ENTV, le ministre de la
Communication est revenu sur cette ini-
tiative promue par le président Abdelaziz
Bouteflika en insistant sur "la nécessité
de consacrer le pardon pour vivre en
paix".
Il ne s’agit pas là d’un slogan creux,
pour preuve le ministre rappelle la
démarche "concrète" du chef de l’État à
travers la consécration de la Concorde
civile et l’adoption de la Réconciliation
nationale. Une démarche, insiste-t-il, qui
"a permis à l’Algérie d’en finir avec son
passé sombre et d’emprunter les voies du
développement".
Convaincu que "la violence ne génère
que violence", l’Algérie, affirme M.
Kaouane, a toujours consacré la poli-
tique du vivre ensemble et du pardon,
tels que "recommandés par le Coran",
tout comme elle a fait de son mieux
pour partager son expérience avec les
autres peuples en souffrance.
La logique commerciale des relations
internationales condamne le monde et
conduit à la perte des valeurs humaines
Premier à intervenir, parmi un panel de
conférenciers, Mohamed Laichoubi,
l’ancien ministre et médiateur dans le
conflit malien s’est proposé d’aborder la
construction de relations internationales
à travers un survol de l’histoire contem-
poraines de l’humanité, avec son lot de

guerres, de souffrance, d’illusions et de
désillusions, mais aussi d’espoir.
Si le conférencier est revenu, longue-
ment, sur les divers conflits qui avaient
déchiré l’humanité, en soulignant, parti-
culièrement, l’échec de la construction
d’une assemblée internationale "en
mesure de faire régner la paix dans le
monde", c’est pour mettre en exergue les
nombreuses brèches d’espoir ouvertes
par le mouvement surréaliste, né de
l’abime de l’entre deux guerres pour pro-
jeter une lueur d’espoir sur le monde et
par les mouvements indépendantistes qui
avaient vaincu les empires coloniaux.
C’est dans cette perspective d’espoir que
l’ancien ministre inscrit la consécration
de la journée du "Vivre ensemble". Pour
lui c’est "une prouesse incroyable que
d’arracher une résolution à l’Onu pour
consacrer une journée internationale pour
le pardon dans un monde ensanglanté par
les conflits et les confrontations".
Signalant que la célébration, pour la pre-
mière fois, de cette journée internatio-
nale coïncide avec le centenaire de la fin

de la Première Guerre mondiale (1918-
2018), M. Laichoubi s’est interrogé sur
l’avenir du monde en se demandant si
"l’humanité à les capacités d’échapper à
cette dialectique de la misère de
l’Homme ?". Pour rompre avec les
logiques destructrices, le conférencier
appelle à "restituer aux démarches mon-
diales leur cohérence", loin de l’enferme-
ment qui les alignent au service des phi-
losophies de puissance. "Il faut que ces
démarches reconquièrent la sagesse qui
fait tant défaut au monde contemporain",
a-t-il conclu. "Vivre ensemble, c’est
dans ce cadre qu’a voulu vivre la petite
église d’Algérie depuis l’Indépendance",
a indiqué, pour sa part, Henri Teissier,
l’ancien archevêque d’Alger.
Rappelant que "la majorité de la popula-
tion européenne avait refusé ce vivre
ensemble lorsque l’Algérie a acquis son
indépendance", Mgr Teissier a réitéré sa
reconnaissance envers l’État algérien et
envers les partenaires musulmans de
l’église qui ont assuré son maintien.

R. R.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

Le ministère des Finances vient d’ins-
truire la Fonction publique pour le ver-
sement des salaires de tous les secteurs
d’administration. Aucun retard ne sera
toléré pour les mois de mai et juin
selon la correspondance des services du
budget du ministère. Afin de ne pas
rééditer les scénarios du retard des verse-
ments des salaires, la direction de la
comptabilité du ministère des Finances
a instruit les différents ordonnateurs de
procéder à "la régularisation des verse-
ments de salaires pour les mois de mai
et juin pour tous le secteurs de la fonc-
tion publique". Désormais aucun retard
pour les fonctionnaires des corps
comme celui de la Santé, Éducation,
Administration publique ne sera totéré
après avoir constaté que l’aval pour le
déblocage des salaires de la Fonction
publique pouvait durer longtemps.
Cette fois-ci et pour ne pas pénaliser les

salariés de la Fonction publique d’un
éventuel retard, les rémunérations du
mois de mai et juin seront versés auto-
matiquement sans recours à l’autorisa-
tion des responsables du budget secto-
riels qui doivent obtenir l’aval du Trésor
public. Pour accélérer la procédure, les
ordonnateurs des budgets dans les diffé-
rentes wilayas vont devoir veiller au
grain en envoyant tous les budgets aux
administrations publiques. Une manière
aussi d’éviter les pressions exercées au
niveau des bureaux de poste pour les
milliers de salariés. Et surtout durant le
mois de Ramadhan qui est souvent
associé à d’énormes dépenses. Et de ne
pas subir également, comme par le
passé, les arrêts de travail et les grèves
surprises des corps communs de la
Fonction publique qui restent les plus
lésés en termes de retard de salaires. En
effet, l’année dernière à la même
période, plusieurs syndicats ont dénoncé
à travers des sit-in "les retards cumulés

sur plusieurs mois des agents fonction-
naires" suite au retard des autorisations
de paiement qui sont toujours centrali-
sées. Les comportements bureaucra-
tiques et l’ampleur des procédures sont
cités comme les facteurs de malaise qui
font souvent monter la température dans
le front social. Dans certaines branches,
des salariés d’entreprises publiques sont
carrément montés au créneau pour
déplorer des mois sans salaires alors que
leurs entreprises n’ont aucun problème
financier. De plus, les mesures prises à
l’encontre des grévistes comme ponc-
tion de salaires sont de nature à accen-
tuer cette ébullition. Le gouvernement
pour sa part tente de surseoir à ces déci-
sions qui ne sont pas de nature à apaiser
le front social. Désormais, ces sanc-
tions ne seront prises qu’en cas
extrêmes.

F. A.

“PROMOUVOIR LA POLITIQUE DU PARDON POUR VIVRE EN PAIX”

Les recommandations
de Djamel Kaouane

ASSAINIR LA SITUATION DE LA FONCTION PUBLIQUE

Fin des retards sur le règlement des salaires ?

C’est à l’initiative de l’Algérie, qui a souffert et fait face, des années durant, aux affres de la
barbarie humaine, des atrocités de la colonisation et de l’horreur du terrorisme, que le 16 mai

est, désormais, consacré journée internationale de la Paix.

LOGEMENT
Le gouvernement

fixe les prix
du LPA

Les prix des logements publics
aidés ont été publiés avant-hier
au Journal officiel (JO).
ls varient entre 2,2 millions DA
et 4,4 millions DA, selon la
superficie et la zone géogra-
phique, selon un arrêté intermi-
nistériel définissant les condi-
tions et modalités financières,
ainsi que les mécanismes de
financement de la réalisation du
logement promotionnel aidé.
Le texte, publié au JO, fixe les
prix par typologie du logement
(F2, F3 et F4) et les zones géo-
graphiques au nombre de quatre.
À Alger, Oran, Constantine et
Annaba, les logements sont plus
chers qu’ailleurs sur le territoire
national. Leurs prix varient de
2,5 millions DA pour un F2 à
4,4 millions pour un F4 (4
pièces).
Le prix du F3 est fixé à 3,5 mil-
lions DA. Dans les communes
relevant des Hauts-Plateaux et
chefs-lieux des wilayas du Sud,
les prix varient entre 2,2 mil-
lions DA (F2) à 3,9 millions
(F4).
Dans les autres communes rele-
vant des wilayas du Sud, le prix
du logement individuel avec cour
et terrasse accessible, en clos et
couvert est fixé à 2,6 millions
DA.
Dans le reste des communes du
territoire national, les prix du
logement collectif (bâtiment)
sont fixés à 2,3 millions DA
pour F2, 3,3 millions pour un
F3 et 4,1 millions pour un F4.
Les surfaces des logements sont
également fixées à 50 m2 habita-
ble pour le F2, 70 m2 habitable
pour le F3 et 85 m2 habitable
pour le F4.

DESTINÉE AUX
POPULATIONS LIBYENNES
Nouvelle aide
humanitaire
de l’Algérie

L'Algérie a décidé d’octroyer une
nouvelle aide humanitaire à la
Libye destinée aux populations
libyennes pour leur permettre de
surmonter les difficultés aux-
quelles elles font face, a indiqué
hier un communiqué du minis-
tère des Affaires étrangères. "Le
gouvernement algérien a décidé
d’octroyer une nouvelle aide
humanitaire à la Libye destinée
aux populations libyennes pour
leur permettre de surmonter les
difficultés auxquelles elles font
face", précise le communiqué.
"Cette aide d’urgence accordée en
concertation avec les autorités
libyennes concernées s’inscrit
dans le cadre de l’action solidaire
constante de l’Algérie envers la
Libye pour répondre à certains
besoins urgents de ces popula-
tions voisines", précise la même
source.

R. N.
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Le bilan des victimes des
tueries israéliennes dans la
bande de Ghaza s'est alourdi
hier atteignant 61 morts,
selon le ministère de la
Santé palestinien.

PAR KAHINA HAMMOUDI

C e dernier a annoncé la mort d'un
enfant qui a succombé à ses bles-
sures avant-hier par balles des

forces de l’occupation lors des manifes-
tations contre le transfert de l'ambas-
sade des Etats-Unis à El Qods occupée
Selon le correspondant de l'agence
palestinienne Wafa, qui se trouvait à
l’hôpital Al-Shifa de la ville de Ghaza,
l’enfant Adel Ibrahim, âgé de 16 ans,
est décédé suite à ses blessures subies
lundi pendant les manifestations sur la
ligne du blocus imposé par l'armée
israélienne à l’est de la ville de Ghaza.
C'est le deuxième décès enregistré
durant la journée du mardi après celui
d'un bébé palestinien décédé, selon le
ministère de la Santé, après avoir
inhalé du gaz lacrymogène lundi pen-
dant les heurts entre manifestants
palestiniens et soldats de l'occupation
israélienne.
Le bébé, Leïla al-Ghandour, était âgée
de huit mois, selon cette source.
"Le nombre des martyrs tombés hier
(mardi) s’est élevé à 61 dans la bande
de Ghaza", a indiqué l'agence palesti-
nienne faisant état également de plu-
sieurs blessés par balles et de dizaines
de cas d’asphyxie dans des manifesta-
tions organisées mardi matin à
Hébron.
Des dizaines de milliers de Palestiniens
de Ghaza ont protesté lundi contre
l'inauguration, le même jour, à El-
Qods occupée de l'ambassade améri-
caine.
Face à eux, les forces de l'occupation
israélienne ont tiré par balles réelles et
lancé des gaz lacrymogène tuant lundi
59 personnes, suscitant une vive
condamnation internationale dénonçant
un "massacre à ciel ouvert".

De virulentes critiques
contre Trump

La presse française a traité le président
américain Donald Trump
d'"incendiaire" et de "provocateur" en
transférant son ambassade à El-Qods
occupée, un acte d'abandon du projet
d'un État palestinien.
"Les provocateurs sont Donald Trump
et Benyamin Nétanyahou qui, en célé-
brant le transfert de l'ambassade des

États-Unis de Tel-Aviv à Jérusalem
(El-Qods), actent symboliquement
l'abandon du projet d'un État palesti-
nien crédible", a écrit Libération, met-
tant l'accent sur la situation des
Palestiniens de Ghaza "enfermés telles
des bêtes sauvages entre mer et barbe-
lés, sans eau ni travail".
Pour Dernières Nouvelles d'Alsace, "le
pire est qu'à part quelques plates répro-
bations, le reste du monde est impuis-
sant quand il ne contribue pas à enve-
nimer la situation, à l'image d'un
Donald Trump qui croit malin de souf-
fler sur les braises dès qu'une occasion
se présente", tandis que La Croix inter-
pelle la communauté internationale
pour "aider à la recherche d'une issue,
non de mettre de l'huile sur le feu".
Le quotidien Le Monde évoque sous le
titre "Jérusalem fête son ambassade
américaine, Gaza pleure ses morts" la
journée de lundi. "Champagne à
Jérusalem, sang à Gaza", a-t-il écrit,
relevant que "tandis qu’Israël fêtait
lundi son 70e anniversaire et le déména-
gement de l’ambassade américaine, à
Gaza, 58 Palestiniens qui manifes-
taient à la frontière ont été tués".
De son côté, Ouest-France a qualifié le
transfert de l'ambassade américaine de
"geste incendiaire dans une région qui
ne manque pas de braises".
"La décision américaine de transférer
son ambassade de Tel Aviv à Jérusalem
(El-Qods), sans aucune contrepartie à
ce jour connue, n'est pas seulement
contraire à l'esprit de sept décennies de
diplomatie. C'est un geste incendiaire
dans une région qui ne manque déjà pas
de braises", a écrit le journal, souli-
gnant que Trump "a écrit l'histoire
mais dans le sang".
Nice-Matin s'est interrogé, quant à lui,

sur le comportement du président amé-
ricain qui "met en péril la paix du
monde". "Que faire avec le président
d'un allié historique dont le comporte-
ment, de fait, met en péril la paix du
monde ou fait de la géopolitique à trois
balles. C'est le cas avec la Corée du
Nord de Kim Jong-un qui, après les
menaces de Trump dignes d'une cour de
récréation, se trouve soudain légitimé
sur la scène internationale par un pro-
chain accord avec lui. Ces décisions
incohérentes ouvrent une période d'au-
tant plus dangereuse qu'elle aggrave
l'instabilité d'un monde déjà en pleine
recomposition", a estimé le journal.
La Voix du Nord a considéré, pour sa
part, que Donald Trump "se comporte
en incendiaire au milieu d'un champ
d'explosifs"."Après avoir déchiré l'ac-
cord nucléaire avec l'Iran, il ouvre une
ambassade américaine à Jérusalem (El-
Qods) dont la moitié Est est toujours
considérée comme ‘occupée’ par Israël
depuis 1967 aux yeux de la commu-
nauté internationale", a-t-il relevé,
déplorant qu'entre "ses promesses de
campagne et les risques d'embrasement
de toute une région du monde, voire de
la planète entière, Donald Trump n'a
aucune hésitation".

L'Algérie condamne avec
"la plus grande vigueur

le bain de sang"
L'Algérie condamne avec "la plus
grande vigueur e bain de sang" perpétré
à Ghaza par les forces d'occupation
israéliennes contre des manifestants
palestiniens sans défense, a affirmé
hier le ministère des Affaires étrangères
dans un communiqué.
"L’Algérie condamne avec la plus
grande vigueur le bain de sang perpétré

à Ghaza par les forces d’occupation
israéliennes contre des manifestants
palestiniens sans défense", a déclaré le
MAE.
"Face à cet abominable crime de
guerre, la communauté internationale,
et singulièrement le Conseil de
Sécurité des Nations unies, est de nou-
veau interpellée avec force pour assu-
mer toutes ses responsabilités à l'égard
du peuple palestinien en vue d’assurer
sa protection conformément aux
normes du droit international humani-
taire et de réparer l'injustice qui lui est
faite", a souligné la même source.
"En cette triste occasion, l'Algérie
s’incline devant la mémoire des valeu-
reux martyrs de la liberté et exprime sa
pleine solidarité avec le peuple pales-
tinien endeuillé ainsi qu’avec sa direc-
tion", a soutenu la même source.
L'Algérie a réitéré son soutien "total"
à la cause palestinienne et au "droit
inaliénable" du peuple palestinien
d'établir son État indépendant avec Al-
Qods pour capitale, a assuré le com-
muniqué du MAE. Les Palestiniens
ont manifesté pacifiquement lundi à
Ghaza, contre les forces d'occupation
israéliennes à l'encontre, qui a commis
une véritable massacre, pour exprimer
leur ferme refus du transfert de l'ambas-
sade américaine à El-Qods occupée,
désapprouvé par 128 des 193 pays
membres de l'Onu. Au moins 52
Palestiniens ont été tués, dont 8
enfants de moins de 16 ans par les tirs
de soldats d'occupation israéliens,
selon le ministère de la Santé local.
De nombreux pays, dont la Grande-
Bretagne, la France et la Russie, ont
réprouvé l'ouverture de l'ambassade
américaine à El Qods.

Reporters sans frontières saisit
la CPI pour "crimes de guerre"

Reporters sans frontières (RSF) a saisi
la Cour pénale internationale concer-
nant des "crimes de guerre commis par
l’armée israélienne contre des journa-
listes palestiniens", a annoncé hier
l’ONG.
RSF évoque dans un communiqué des
"tirs directs de snipers de l’armée israé-
lienne à l’encontre d’une vingtaine de
journalistes palestiniens, sur le terri-
toire de Ghaza", dans le contexte de
manifestations ayant lieu à Ghaza
depuis le 30 mars.

K. H.

Les prix du pétrole poursuivaient leur
hausse hier en cours d'échanges euro-
péens alors que les tensions géopoli-
tiques au Moyen-Orient sont exacer-
bées, ce qui pourrait affecter l'offre
mondiale. Dans la matinée, le baril de
Brent de la mer du Nord pour livraison
en juillet valait 78,91 dollars sur
l'Intercontinental Exchange (ICE) de
Londres, en hausse de 68 cents par rap-

port à la clôture de lundi. Dans les
échanges électroniques sur le New York
Mercantile Exchange (Nymex), le baril
de "light sweet crude" (WTI) pour le
contrat de juin prenait 40 cents à 71,36
dollars. Dans la matinée, le baril de
Brent a touché 79,02 dollars, à son
plus haut depuis novembre
2014.L'Iran, troisième producteur de
l'Organisation des pays exportateurs de

pétrole (Opep), doit déjà faire face aux
sanctions américaines après la sortie
des États-Unis de l'accord sur le
nucléaire iranien.
Reste à savoir quelle sera la réaction du
reste du l'Opep, engagée depuis fin
2016 dans un accord de limitation de sa
production aux côtés de dix autres pro-
ducteurs, dont la Russie. Dans le der-
nier rapport mensuel de l'Opep, publié

lundi, la production saoudienne est éva-
luée en légère hausse selon des sources
indépendantes (en légère baisse selon
les chiffres gouvernementaux), mais
bien en deçà de la baisse marquée de la
production au Venezuela, dont l'indus-
trie est fortement affectée par la crise
économique et politique qui secoue le
pays.

R. N.
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LA COMMUNAUTÉ INTERNATIONALE S’INDIGNE

Trump "incendiaire et provocateur"

LE BRENT À 79 DOLLARS HIER À LONDRES

Nouveau rebond historique du prix du pétrole



ccuisineuisine
Réveils fréquents,
difficultés
d'endormissement,
votre sommeil est
perturbé ? Pourtant,
quelques règles simples
peuvent vous aider à
retrouver le sommeil
dont vous rêvez.

1 - Respectez votre
sommeil

Vous avez du mal à vous
endormir le soir ? Peut-être,
tout simplement, ratez-vous
votre heure d'endormisse-
ment, parce que vous tenez à
voir la fin du film, à termin-
er votre livre ou parce que
vous êtes avec des amis.
Comme le sommeil est
organisé en cycles d'environ
une heure trente, si vous ratez
votre «train», il vous faudra
attendre le prochain. Vous
risquez donc de vous tourner
et retourner dans votre lit
sans parvenir à raccrocher les
wagons Quand vos yeux
picotent, que vous baillez et
frissonnez… C'est l'heure.
2 - Trouvez la bonne

température
Vous prenez un bain chaud

le soir pour vous calmer et
vous préparer au sommeil ?
Erreur ! Quand il se pro-
gramme pour dormir, l'organ-
isme, à l'inverse, diminue sa
température interne. Il vous
faut donc aller en ce sens, et
vous offrir plutôt un bain (ou
une douche, tiède, 37°C au
maximum, pour vous apais-
er. Dans votre chambre, bais-
sez également la température
à 20°C. Et dormez avec les
pieds au chaud ! Des scien-
tifiques viennent en effet, de
démontrer que réchauffer ses
extrémités favorise la vasodi-
latation des petites vaisseaux,
ce qui favorise l'endormisse-
ment. Réhabilitez les chaus-
settes au lit !

3 - Dînez léger
Une digestion difficile

contrarie le sommeil, alors
évitez les dîners lourds avant
de filer au lit. Préférez des
crudités, du pain blanc, des
pâtes, et des légumes, et tous
les produits laitiers, sub-
stance à partir de laquelle est
fabriquée la sérotonine, hor-
mone de la tranquillité et de

l'endormissement ! Dînez le
plus tôt possible (dans l'idéal,
deux heures avant le coucher).
Buvez une tisane de plantes
(tilleul, verveine, camomille
ou fleur d'oranger, ou un
verre de lait tiède qui exerce
un effet sédatif.

4 - Aménagez
votre nid

! Une chambre est un
endroit pour dormir, et le lit
lui-même, c'est un élément
essentiel : difficile de dormir

bien quand on dort sur un
matelas déformé. Un matelas
se change tous les 10 ans.
5 - Ne vous "prenez
pas la tête"

Certaines activités intel-
lectuelles perturbent forte-
ment le sommeil, s'il est
fragile. Evitez ainsi la télévi-
sion, A bannir aussi, les dis-
putes conjugales ! Rien de tel
pour s'énerver, puis ressasser
sur l'oreiller et mal dormir !

Gâteau d'artichauts

Ingrédi ents
2 c. à soupe d'huile d'olive
1 oignon émincé
3 gousses d'ail
3 œufs
4 cœurs d'artichaut
2 c. à soupe de persil haché
1 c. à café de basilic haché
Chapelure
Sel, poivre

Préparati on
Préchauffez le four à 180°C.
Dans une poêle, faites fondre l'oignon dans
l'huile d'olive.
Ajoutez les gousses d'ail, coupées en deux, sans
le germe et faites-les dorer.
Préparez les cœurs d'artichaut.
Coupez chaque cœur en 6, faites les revenir à feu
lent et à couvert dans une sauteuse dessus-
dessous.
Dans une jatte, battez les œufs, ajoutez le
mélange d'oignons et ail, le persil, le basilic et
les cœurs d'artichaut.
Beurrez un moule à manqué ou recouvrez-le de
papier cuisson. Saupoudrez un peu de chapelure
sur la base du moule. Versez le mélange d'œufs et
d'artichauts.
Dans un bol, mélangez 50 g de parmesan et 50 g
de chapelure.
Saupoudrez-en le gâteau.
Enfournez pour environ 25 mn, jusqu'à ce que le
gâteau soit bien doré.
Servez tiède ou froid accompagné d'une salade
verte ou d'une salade mixte.

Clafoutis aux pommes

Ingrédi ents
6 pommes
1 sachet de sucre vanillé
3 œufs
100 g de sucre en poudre
60 g de farine
le zeste haché d'un demi-citron
Sucre glace pour servir

Préparati on
Réalisez une compote de pommes
Pelez et coupez les pommes en quartiers.
Dans une large sauteuse, disposez les quartiers de
pommes. Saupoudrez-les d'un sachet de sucre
vanillé. Couvrez la sauteuse et faites doucement
cuire les pommes pendant 10 à 15 mn. La cuis-
son est terminée lorsque les quartiers de pommes
sont fondants mais encore entiers.
Préparez la pâte.Dans une jatte, battez les oeufs.
Ajoutez une pincée de sel et le sucre en poudre.
Ajoutez la farine, le zeste de citron et le lait.
Mélangez jusqu'à obtention d'une pâte bien lisse
ressemblant à une pâte à crêpes épaisse.
Beurrez un moule à manqué. Disposez les
quartiers de pomme en compote dans le moule.
Recouvrez-les avec la pâte. Enfournez et laissez
cuire 20 à 35 mn. Servez tiède saupoudré de sucre
glace.

Vous cuisinez tous les jours
et il vous arrive de préparer
de bons petits plats… Mais
êtes-vous pour autant un as
de la marmite ? Pour le
savoir répondez à ces ques-
tions
Questi on 1 : Il faut
ajouter une pincée de sucre
aux blancs d'œufs avant de
les monter en neige.
Faux Pour obtenir des
blancs fermes, il faut ajouter
une pincée de sel avant de les
battre. Vous pouvez égale-
ment mettre quelques
gouttes de jus de citron.
Question 2 : Pour faire un
cake, il faut fariner les fruits
confits pour qu'ils ne
tombent pas au fond.
Vrai C'est un truc connu
depuis longtemps : pour que
les fruits confits ne tombent
pas tous au fond du moule,
il faut les fariner avant de les
mélanger à la pâte.
Question 3 : Pour réussir

un soufflé, il faut régulière-
ment ouvrir le four et vérifi-
er qu'il monte.
Faux
Pendant la cuisson d'un
soufflé, n'ouvrez surtout pas
la porte du four ! La baisse
de température le ferait s'ef-
fondrer !
Questi on 4 : Pour
rehausser la saveur d'une
soupe, on peut ajouter du sel
de céleri.
Vrai Pour rehausser une
soupe, inutile d'ajouter du
sel. Préférez du sel de céleri,
coriandre, muscade, curry...
Question 5 : Un faitout
est un fouet mécanique à
deux branches.
Faux
Question 6 : Pour vérifier
la cuisson d'un gâteau, il
faut plonger un couteau
dedans
Vrai Pour vérifier la cuis-
son d'un gâteau, il faut y
enfoncer la lame d'un

couteau : celle-ci doit ressor-
tir sans pâte. Faites-le au
centre du gâteau car c'est
l'endroit le plus long à cuire.
Question 7 : Lier une pré-
paration consiste à y ajouter
des vermicelles.
Faux Lier une préparation
consiste à l'épaissir, à l'aide
par exemple de jaunes
d'œufs, de farine, de

maïzena...
Question 8 : Pour réussir
une chantilly, il faut placer
le bol que l'on va utiliser au
réfrigérateur.
Vrai Pour être sûr de réussir
votre chantilly, mettez le
bol et les fouets au réfrigéra-
teur pendant au moins 30
minutes ou au congélateur
pendant 15 minutes.

SSSSOOOOIIIINNNNSSSS     EEEETTTT    BBBBEEEEAAAAUUUUTTTTÉÉÉÉ

Nettoyer vos bijoux en
argent  
Si vous n'avez
plus de produits
pour nettoyer
bagues,  chaînes
et autres petits
bijoux en
argent, avec une
vieille brosse à
dent et du denti-
frice au fluor vous pourrez leur rendre tout
l'éclat des premiers jours. Frottez douce-
ment vos bijoux avec la brosse humide
imbibée de fluor et surtout rincez bien. 

Frigo  
Pour le nettoyage
intérieur de votre
frigo, l'eau savon-
neuse n'est pas
toujours recom-
mandable (à cause
de l'odeur), surtout
pour les parois et
les différents logements de celui-ci.
Diluer quelques cuillerées de bicarbonate
de soude dans un peu d'eau chaude, puis
avec un chiffon humecté de ce mélange
frottez les différentes parties intérieures
de votre frigo,  un petit rinçage et
essuyage suffit.  Le bicarbonate détruit les

fermentations et les acidités et. . .  ne
laisse pas d'odeur ! 
Rage de dents et abcès :
Pour soulager la douleur, faites bouillir un
peu d'eau et laissez infuser des clous de
girofles une minute dans l'eau frémis-
sante. Lorsque l'infusion est froide, vous

pourrez l'utiliser
comme un bain
de bouche
(Attention,  ne
pas avaler).  Le
goût n’est pas
top,  mais ça
s o u l a g e
vraiment ! 

Astuces...Astuces...Astuces...

Cinq règles pour bien dormir

Etes-vous un Etes-vous un cordon bleucordon bleu
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Le Syndicat national des
architectes a interpellé les
autorités pour mettre fin à
l’anarchie dans les
constructions de logements.
Les plans d’urgence de
relogement sont l’une des
causes de cette situation.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI 

D ans une déclaration publique, Djamal
Chorfi, membre du syndicat national
des architectes a dénoncé "la situa-

tion qui prévaut dans les programmes de
relogement qui sont fait dans l’urgence".
Un constat amer selon cet architecte qui
pointe du doigt "l’absence de permis de
construire pour des programmes de loge-
ments dont ceux de l’AADL, LPP et le
logement social". Avec une demande explo-
sive sur le relogement, les pouvoirs
publics ont été amenés à procéder dans la
célérité "sans tenir compte des consé-
quences de cette politique". Le Syndicat
national des architectes déplore également
"la cacophonie dans l’application de la loi

25-90 relative à l’orientation sur le foncier
qui est devenue obsolète après 28 ans de
son application". Une telle loi "devrait être
révisée" après avoir constaté que "des pro-
moteurs étrangers ont bénéficié de marchés
de construction sans l’aval des bureaux
d’études algériens". Dans la précipitation,
la pression sur l’accélération des réalisa-
tions a laissé selon ce professionnel de l’ar-
chitecture "des anomalies sur le bâti".
L’autre problème signalé est "celui de la
confusion dans la façon de répertorier les
terres éligibles à la construction à celles qui
sont destinées à l’exploitation agricole".

Les architectes pensent qu’il "y a nécessité
de bien clarifier les périmètres d’exploita-
tion pour les constructions afin d’éviter
tout cafouillage entre différents secteurs et
leur éventuelle collusion". Autrement dit,
le ministère de l’Habitat devra coordonner
avec son homologue de l’Agriculture sur
les questions du foncier. Le syndicat exige
en outre d’associer "les bureaux d’études
algériens qui disposent de compétences avé-
rées dans l’élaboration des plans de
construction de logements". Sur ce point
d’ailleurs, le ministre Abdelwahid Temmar
a promis "d’associer les architectes dans les
futurs programmes d’élaboration des unités
de logements". Pour le syndicat, il s’agit de
rendre efficace cette promesse qui fait que
"le métier de l’architecte reste le maillon
fort dans le secteur de construction". De
même que les plans de réaménagements
urbains devront aussi "bénéficier d’une lif-
ting" à la faveur de nouvelles données sur
l’habitat urbain et les modalités fonction-
nelles des nouvelles villes. A rappeler que
le ministre de l’Habitat a lancé récemment
sa feuille de route pour coordonner son plan
d’action avec les promoteurs, les ingénieurs
en génie civil et les architectes.

F.  A.  

PAR IDIR AMMOUR

Le directeur général de la régu-
lation et de l'organisation des
activités auprès du ministère
du Commerce, Abdelaziz Aït
Abderrahmane, a fait part hier
sur les ondes de la Chaîne I du
dispositif arrêté par son dépar-
tement afin d'assurer "un
approvisionnement satisfai-
sant durant le mois de
Ramadhan prochain". Il a
révélé l'importation de 25
mille tonnes de viande rouge
et blanche pour répondre aux
besoins des citoyens pendant
le mois sacré à des prix rai-
sonnables. Abdelaziz Aït
Abderrahmane a indiqué en
substance que d'importants
stocks de produits alimen-
taires de base ont été consti-
tués en prévision de mois de
carême qui débutera jeudi pro-

chain. "Ces quantités viennent
renforcer l'approvisionnement
normal du marché. Il s'agit de
quantités complémentaires
pour satisfaire la demande, pas
seulement pour ce mois sacré,
mais elle répondra aux
besoins des citoyens pendant
les six (6) mois à venir", a
souligné le DG. Pour les mar-
chés de proximité "spécial
Ramadhan", le représentant du
ministère du Commerce, a
annoncé que le nombre de
marchés de proximité, a aug-
menté de 57 %. Au nombre de
159 répartis dans plusieurs
wilayas, alors qu’il ne dépas-
sait pas les 57 l’an dernier, ces
marchés provisoires mis en
place par le ministère du com-
merce en coordination avec
l’Union générale des travail-
leurs algériens (UGTA) ont
pour but "d’atténuer les

hausses des produits alimen-
taires qui interviennent chaque
année à la veille du mois
sacré", avait indiqué, le direc-
teur général de la régulation et
de l'organisation des activités
au ministère du Commerce,
Abdelaziz Aït Abderrahmane,
sur la Radio algérienne. Pour
le lait et les produits laitiers,
l’invité de la rédaction, a
déclaré que la décision des
pouvoirs publics d'augmenter
le quota de poudre de lait
fourni aux laiteries publiques
et privées pour faire face aux
pénuries apparues dans la dis-
ponibilité du lait en sachet sur
le marché sur les marchés
jusqu'à la fin du mois sacré
avec l'intensification du
contrôle, surtout après un
décret interdisant les hôtels,
commerces et cafés utilisant
du lait subventionné.

Espérant voir les prix actuels
maintenus durant ce mois
sacré, l’invité de la radio
Chaîne I, il a appelé les com-
merçants à ne pas recourir à la
rétention de certains produits à
l'effet de créer la pénurie.  Au
registre du contrôle sur le ter-
rain Abdelaziz Aït
Abderrahmane a assuré que des
agents de contrôle de la qualité
au nombre de 8.900 seront
mobilisés pour une meilleure
protection du consommateur.
"Le contrôle portera essentiel-
lement sur les produits ali-
mentaires sensibles (viandes,
pâtisserie...) et sur les condi-
tions d'hygiène ainsi que sur
le respect des prix réglementés
(huile, sucre, lait...)", a enfin
précisé ce dernier.

I.  A.  

PAR CHAHINE ASTOUATI  

C’est une révélation gravissime qu’a faite
avant-hier lundi, le P.-dg de Sonatrach,
Abdelmoumène Ould Kadour, à propos de
l’état d’esprit des cadres du géant national
des hydrocarbures. Ils ont été 10.000
employé à avoir quitté ces trois dernières
années la Sonatrach pour aller moyenner
leurs talents dans des ailleurs meilleurs.
Evidemment ce ne sont ni des agents de

sécurité ni des secrétaires. On parle de hauts
cadres et des ingénieurs qui tenaient la tech-
nostructure du groupe public et qui ont été

formés dans des instituts spécialisés ici en
Algérie. Le P.-dg de Sonatrach, qui interve-
nait ors d’une journée parlementaire consa-
cré au secteur de l’Énergie, a reconnu que la
majorité des cadres du secteur des hydrocar-
bures ont été attirés par les salaires farami-
neux qui leur ont été proposés à l’étranger.
Certains parmi les cadres du Sonatrach ont
tout simplement fait valoir leur droit à la
retraite anticipée. Résultat des comptes : le
groupe a bien du mal à faire face à ce
qu’Ould Kadour appelle une "hémorragie".
"Il n’y a pas moyen de maintenir chez nous
ces cadres face à la concurrence des firmes

étrangères", a-t-il reconnu. C’est dire que la
Sonatrach qui fait tourner la tête à de nom-
breux Algériens évolue dans un contexte
très délicat. En plus de la chute brutale des
cours du pétrole sur le marché international,
de la décrue de ses capacités de production,
elle fait également face au départ massif de
ses cadres compétents. Une situation qui
interpelle au plus haut point en ce sens qu’il
s’agit tout de même de l’entreprise qui fait
"vivre" le pays.

C.  A.

SYMPOSIUM À ALGER 
SUR LES CARENCES

 EN VITAMINE D

Les spécialistes
recommandent 

un apport 
supplémentaire   

Des experts en santé ont présenté
lors d’un symposium tenu à
Alger le 12 mai 2018 les consé-
quences fâcheuses sur la santé que
peut entraîner un déficit en vita-
mine D, ainsi ils recommandent
d’apporter une supplémentation à
l’organisme.
Le symposium était animé
conjointement par les professeur
Antoine Avignon, spécialiste en
endocrinologie et nutrition au
CHU Montpellier et le Dr Hocine
Zidani, Médecin Interniste et
nutritionniste à Alger. Les deux
intervenants ont parlé du rôle de
la vitamine D et des conséquences
dues à son déficit ainsi que de
l’avancée des recherches en la
matière.
Aussi, l’hypovitaminose D est,
en général, sous-diagnostiquée ;
cette carence n’est diagnostiquée
que  suite à une conséquence ou
une complication osseuse ou
extra osseuse. Selon des exem-
ples de chiffres avancés par ces
spécialistes, un milliard de per-
sonnes souffrent d’un déficit en
vitamine D à travers le monde.
Dans les pays occidentaux plus de
40 % des personnes âgées de
moins 50 ans sont en manque
tout comme il a été constaté éga-
lement que 91 % des femmes au
Maroc sont touchées par une
insuffisance en vitamine D, alors
que 89,5 % des femmes post-
ménopausées le sont en Algérie.
Au demeurant, les conséquences
de l’insuffisance en vitamine D
sur la santé sont nombreuses
comme : le rachitisme chez l’en-
fant, l’ostéomalacie, l’ostéopo-
rose, l’hypocalcémie, l’hyperpa-
rathyroïdie secondaire, la sarcopé-
nie, les pathologies dysimmuni-
taires, la morbi-mortalité cardio-
vasculaire, ainsi qu’un risque
élevé d’infections, certains can-
cers (sein, colon) et des fractures
chez l’adulte. 
Par la suite, ces deux spécialistes
traiteront, de l’aspect pratique de
la prise en charge de la déficience
en vitamine D :
En outre, vu donc la fréquence de
l’hypovitaminose D et son sous-
diagnostic, le symposium orga-
nisé par Magpharm a eté orienté
sur la mise à jour des informa-
tions et s’est focalisé sur le dépis-
tage, les besoins en la matière,
l’identification des personnes à
risque et la prévention des risques
induits. Ce symposium s’inscrit
également dans la continuité des
actions menées par cette entre-
prise pour améliorer la qualité et
l’hygiène de vie de tous ainsi que
la formation du corps médical et
de la sensibilisation du consom-
mateur. 

O.  A.  A.  

ANOMALIES DANS LES CONSTRUCTIONS

Le syndicat interpelle 
les autorités 

POUR RÉPONDRE AUX BESOINS DES CITOYENS 

25.000 tonnes de viandes rouge et blanche 

EN TROIS ANS

10.000 cadres ont fui la Sonatrach   



Il existe d'importantes
opportunités de marché et
d'affaires offertes par la
numérisation en Afrique du
Nord et au Moyen-Orient.

D es solutions numériques pour-
raient combler l'écart d'offre et les
participants à ce forum pourront

déceler l'expansion du secteur informa-
tique renforcant les opportunités d'em-
ploi dans les pays arabes et d'Afrique du
Nord.
Les organisateurs de cet évènement vien-
nent d'annoncer que le Dr Bilel

Jamoussisera, le principal conférencier
du Forum numérique, donnera une confé-
rence.
Chef du département du groupe d'étude, il
travaille pour le Bureau de normalisation
de l'Union internationale des télécommu-
nications (UIT-T) à Genève.
En effet, Bilel Jamoussi abordera,
notamment, le leadership de la région
arabe à l'UIT et présentera un aperçu de
la normalisation des TIC dans ce
domaine. Dans le cadre de ses travaux,
l'UIT-T aborde des problèmes tels que
l'écart de standardisation, dont un accès
inégal aux normes de l'UIT-T, et soutient
l'initiative arabe qui poursuit des objec-
tifs tels que le développement de l'accès

à la transmission haut-débit.
Ce dernier est atteint en fournissant des
câbles à fibres optiques dans les zones
les plus rurales afin d'assurer un accès
égal aux télécommunications et aux TIC
pour tous.
La standardisation des TIC définit géné-
ralement l'infrastructure mondiale des
TIC.
En tant que tels, ils veillent à ce que les
réseaux et dispositifs TIC de différents
pays parlent le même langage qui est
décisif pour maintenir les marchés des
TIC ouverts et compétitifs, afin que les
normes permettent aux systèmes de
fonctionner ensemble.
Les statistiques officielles montrent que

plus de 3 milliards de dollars en 2016
caractérisent les échanges commerciaux
entre l'Algérie et l'Allemagne, avec plus
de 3 milliards de dollars d’importations
algériennes auprès de l’Allemagne et
près de 64 millions de dollars des expor-
tations algériennes, soit un déficit de
2,94 milliards de dollars.
Mais, la coopération entre les deux pays
enregistre une croissance significative
ces dernières années, notamment en ce
qui concerne le secteur des énergies
renouvelables en ce sens que les entre-
prises allemandes possèdent une grande
expérience et où il est possible le trans-
fert de technologies et de savoir-faire.

A. A.

MIDI LIBRE
N° 3392 | Mercredi 16 mai 2018 7ÉCONOMIE

FORUM NUMÉRIQUE GERMANO-ARABE À HANOVRE

Opportunités de marché pour
les opérateurs algériens

La dynamique de croissance reste globale-
ment stable dans les pays développés mais
les signes d’infléchissement se confirment
dans la zone euro, selon les données
publiées par l’Organisation de coopération
et de développement économiques
(OCDE).
Les indicateurs composites avancés de
l’OCDE, conçus pour anticiper les points
de retournement de l’activité avec six à
neuf mois d’avance, confirment les signes
d’infléchissement de la croissance qui s’es-
quissaient dans la publication du mois der-
nier en France et en Italie, ainsi que dans
la zone euro dans son ensemble.
Ces indicateurs suggèrent également un
infléchissement de la croissance en
Allemagne et continuent de signaler un
infléchissement de la croissance au
Royaume-Uni.
Ils dénotent par ailleurs l’émergence de
signes d’infléchissement de la croissance

au Japon et au Canada mais signalent tou-
jours une dynamique de croissance stable
pour les Etats-Unis et la plupart des autres
pays de l’OCDE.
En mars, l’indicateur global pour la zone
OCDE s’est établi à 100,0 (après 100,1 en
février) et celui pour les seuls pays du G7
est resté stable à 100,1, reflétant dans les
deux cas une dynamique de croissance sta-
ble. Ils se maintiennent tous les deux
depuis le printemps 2017 très près du seuil
de 100 qui reflète la tendance à long terme
de l’activité économique.
Parmi les pays du G7, la dynamique de
croissance reste stable aux Etats-Unis
(indicateur en hausse de 0,1 point à 100,2)
mais des signes d’infléchissement de la
croissance apparaissent au Canada (indica-
teur en baisse de 0,1 point à 100,1) et au
Japon (-0,1 point à 99,9).
L’infléchissement de la croissance se pour-
suit au Royaume-Uni (-0,2 point à 99,0)

et se matérialise en Allemagne (-0,2 point
à 100,5).
Les signes d’infléchissement de la crois-
sance apparus dans la publication du mois
dernier se confirment en France (-0,1 point
à 100,0) et en Italie (-0,1 point à 100,5),
ainsi que dans la zone euro (-0,2 point à
100,2) dans son ensemble.
En ce qui concerne les grandes économies
émergentes, les indicateurs signalent une
consolidation de la croissance au Brésil
(+0,2 à 103,9), en Inde (+0,2 à 100,9) et
suggèrent des signes d’une possible conso-
lidation de la croissance en Chine (+0,1
point à 99,0).
En Russie, les perspectives sont à la sta-
bilisation de la croissance, avec un indica-
teur à 100,9, inchangé depuis le mois de
janvier.

R. E.

L’économie allemande a ralenti un peu
plus fortement que prévu au premier tri-
mestre en raison notamment de la fai-
blesse des échanges commerciaux, mon-
trent les données publiées mardi par
l’Office fédéral de la statistique (Destatis),
sans susciter l’inquiétude des écono-
mistes.
Ces derniers pensent qu’il s’agit d’un sim-
ple trou d’air et que la première économie
d’Europe va réaccélérer.
Le produit intérieur brut (PIB) de
l’Allemagne a progressé au cours des trois
premiers mois de l’année de 0,3%, sa plus
faible croissance depuis le troisième tri-
mestre 2016, a annoncé Destatis en pre-
mière estimation. Il avait augmenté de
0,6% au trimestre précédent.
Les économistes interrogés par Reuters
attendaient en moyenne une croissance de
0,4%, leurs prévisions allant de +0,2% à
+0,5%. Il s’agit néanmoins d’un 15e tri-
mestre consécutif d’expansion pour l’éco-
nomie allemande, sa plus longue période
de croissance ininterrompue depuis la réu-

nification en 1990. “Est-ce une pause ou
un retournement fondamental ? Pour
nous, la réponse est claire: ce n’est qu’un
mauvais moment à passer”, dit Andreas
Scheuerle, analyste de DekaBank, qui
fonde son jugement sur une demande
étrangère toujours solide et une activité
intérieure vigoureuse en raison d’un
emploi record et de salaires en hausse.
“Cependant, cela ne doit pas occulter le
fait que les risques sur les perspectives
économiques ont augmenté en particulier
en raison des velléités néo-protection-
nistes et de la politique de sanctions du
gouvernement des Etats-Unis”, ajoute-t-
il. Le principal soutien à l’activité dans la
première économie d’Europe est venu au
premier trimestre de la demande intérieure
alors que le commerce extérieur a été un
point faible, a précisé Destatis.
“L’investissement a nettement progressé
avec des investissements significative-
ment plus élevés dans la construction
mais aussi dans les équipements”, a sou-
ligné l’institut. Les dépenses des ménages

ont légèrement augmenté, a-t-il ajouté.
Sur un an, la croissance allemande, ajus-
tée des effets de calendrier, a été de 2,3 %
au premier trimestre, un rythme là encore
légèrement inférieur aux prévisions des
économistes qui attendaient 2,4 %.
Destatis a confirmé une croissance du PIB
de 2,2% en 2017, ce qui s’est traduit par
un taux de 2,5% hors effets de calendrier.
Il s’agit du rythme le plus élevé depuis
2011. Les économistes ont aussi attribué
le ralentissement du premier trimestre
2018 à une épidémie de grippe, à un nom-
bre inhabituellement élevé de jours de
grève et à un nombre supérieur à la
moyenne de jours fériés et de vacances.
Avec des carnets de commandes remplis et
un niveau d’emploi élevé, le gouverne-
ment s’attend à un rebond de la croissance
dès le deuxième trimestre. Sur l’ensemble
de l’année, il prévoit une croissance de
2,3%.

R. E.

ZONE EURO

Signes d'infléchissement
de la croissance

FAIBLESSE DES ÉCHANGES COMMERCIAUX

L'économie allemande au ralenti

10E FORUM INTERNATIONAL
DE L’ÉNERGIE ATOMIQUE

EN RUSSIE

"Partenariat
mondial -

succès commun"
Le ministre de l’Énergie,
Mustapha Guitouni, a pris part à
Moscou au travaux du 10e
Forum international de l’énergie
atomique (Atomexpo 2018) qui
se tient du 14 au 16 du mois en
cours à Sotchi, en Russie, a indi-
qué, lundi, un communiqué du
ministère.
Placé cette année sous le thème
"Partenariat mondial - succès
commun", ce Forum auquel M.
Guitouni participe à la tête d’une
importante délégation de son sec-
teur, composée de hauts cadres du
ministère et du commissariat
accompagné par l’ambassadeur
d’Algérie à Moscou, aborde les
questions les plus actuelles de
l’énergie nucléaire et de ses
applications énergétiques et non-
énergétiques à des fins pacifiques,
précise le communiqué.
Au cours de cet événement, le
ministre et la délégation qui l’ac-
compagne auront des entretiens
avec le directeur général de la
société étatique russe de l’énergie
nucléaire (Rosatom), ainsi
qu’avec un certain nombre de
délégations des pays participants,
ajoute la même source.
A noter, Atomexpo est un
Forum international annuel de
l’industrie nucléaire mondiale
regroupant les dirigeants des
grandes entreprises nucléaires,
des agences gouvernementales,
de représentants de gouverne-
ments, d’organisation internatio-
nales (Agence internationale de
l’énergie atomique (AIEA),
l’Agence de l’énergie nucléaire
(AEN/OCDE)) et des experts du
domaine.

R. E.
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BTMATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIALETMARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire...
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou

services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication
• Capacité de négociation et de persuasion
• Force de persuasion
• Rigueur, adaptabilité et mobilité
• Compétences managériales
• Sens de l’analyse
• Raisonnement inductif et déductif
• Doté d’esprit positif et créatif
• Focalisé sur les résultats
• grande résistance à la pression
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
• Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
•Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonctionSIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
•Conceptionet confectiond’indicateursHSEet tableauxdebord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE L’ADMINISTRATIONDIRECTEUR DE L’ADMINISTRATION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
• vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
• Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo +
lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site : www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess  dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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AIN-TEMOUCHENT, GESTION DES ESPACES VERTS ET JARDINS

Implication nécessaire
du secteur privé

La ministre avait, en
inspectant le projet de
réalisation du parc urbain,
donné des instructions aux
responsables du secteur de
la wilaya pour l’élaboration
d’un cahier de charges dans
le cadre de la concession à
un investisseur privé pour
son exploitation et son
ouverture au profit des
familles, a fait savoir l’APS.

PAR BOUZIANE MEHDI

L a ministre de l’Environnement et des
Energies renouvelables, Fatima-
Zohra Zerouati, avait insisté, mi-

avril dans la wilaya d'Aïn-Témouchent,
sur la nécessité d’encourager le partenariat
dans la gestion des espaces verts et des
jardins publics, indiquant, en inspectant
le jardin public Commandant Ferradj, au
centre-ville d'Aïn-Témouchent, que les
espaces verts souffrent du problème de
gestion et que même quand de grandes
sommes sont dépensées pour leur réamé-

nagement, ces lieux redeviennent avec le
temps comme ils étaient, ce a qui néces-
sité d’impliquer le secteur privé dans
l’opération de leur gestion au titre de l’in-
vestissement.
Selon l’APS, la ministre, avait, lors de sa
visite de travail et d’inspection dans la
wilaya, déclaré que le rôle de la tutelle se
poursuit dans l’accompagnement, la mise
en place de cahiers de charges fixant les
conditions d’exploitation des espaces
verts et des jardins publics dans le cadre de
l’investissement privé qui peut procurer
des recettes au Trésor public au niveau
local.
Dans la ville d'Aïn-Témouchent, qui
s'étend sur une superficie de 11 hectares,
dont les travaux sont à l’arrêt faute de
financements, la ministre avait, en ins-
pectant le projet de réalisation du parc
urbain, donné des instructions aux res-
ponsables du secteur de la wilaya pour
élaborer un cahier de charges dans le cadre
de la concession à un investisseur privé
pour son exploitation et son ouverture au
profit des familles, a fait savoir l’APS,
ajoutant que pour ce qui est du taux d’es-
paces verts, Mme Zerouati avait exprimé
son mécontentement quant à la moyenne
enregistrée dans la wilaya d'Aïn-
Témouchent estimée aux environs de 0,5

mètre carré par citoyen, alors que
l’Algérie a réalisé entre 2014 et 2017 une
moyenne de 1 à 4 m2 par citoyen, insis-
tant sur l'impératif de combler ce déficit
dans la wilaya qui dispose d’un nombre
considérable d'espaces verts.
A la maison de l’environnement du chef-
lieu de wilaya, la ministre a visité les
stands d’une exposition, à laquelle parti-
cipent des associations actives dans ce
domaine écologique et des clubs verts,
selon l’APS.
Inscrit au titre du plan national du litto-
ral, le plan d’aménagement du littoral de
la wilaya a été exposé à cette occasion, où
Mme Zerouati avait situé l’importance de
ce plan qui concerne 14 wilayas côtières
et qui comprend l’organisation de l’urba-
nisme et des investissements touris-
tiques.
A côté de la Direction de l’environnement
de la wilaya, la ministre avait inspecté le
jardin de proximité réalisé comme don de
l’entreprise de dessalement d’eau de mer
de Beni Saf, ouvert aux enfants du quar-
tier, avant de poursuivre sa visite à un
nombre de structures relevant de son
département sectoriel à travers les com-
munes d’El-Amria, Hammam Bouhadjar
et Tamazoura.

B. M.

DJANET, VISITE DU MINISTRE DE L’INTÉRIEUR

Inauguration du terminal-arrivée du gazoduc
Le ministre de l’Intérieur, des
Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, Noureddine
Bedoui, a inauguré, samedi dernier à
Djanet, le terminal- arrivée du gazoduc
(10 inches) Illizi-Djanet.
Le projet, qui assure l’approvisionne-
ment de la wilaya déléguée de Djanet
(près de 4.500 abonnés) en gaz naturel à
partir du chef-lieu de wilaya d’Illizi sur
un linéaire de 370 km, a nécessité un
investissement public de 13,7 milliards
DA.
Il a été réalisé par quatre entreprises
nationales, outre les bureaux d’études
nationaux, sur une période de 40 mois,
selon la fiche technique du projet.
Localisé dans la zone de Tiguentourt, à
l’entrée sud de la ville, le terminal gazier
va alimenter en gaz naturel la centrale
électrique de Djanet, fonctionnant jusque-
là au gasoil, ainsi que la ville de Djanet
et les localités environnantes, dont
Fadhnoune, Bordj El-Haouès, Ifni et

Ihrir, selon les explications fournies à la
délégation ministérielle.
Il comporte trois postes de coupure et 16
postes de sectionnement pour la protec-
tion des divers risques sur le gazoduc,
dont le tracé jouxte celui de la RN-3 sur
son tronçon Illizi-Djanet, a-t-on précisé.
Pour plus de sécurisation du gazoduc, le
projet dispose d’équipements d’énergie
solaire pour les mesures de température
et est accompagné d’un renforcement du
réseau de télécommunication et de télé-
phonie.
Entrant dans le cadre de la mise en œuvre
du programme du président de la
République Abdelaziz Bouteflika, le pro-
jet va permettre d’approvisionner la
région en gaz naturel, aussi bien pour les
besoins de sa population que de sa cen-
trale électrique et des futurs projets d’in-
vestissement dans les domaines indus-
triel, agricole et touristique. Le taux de
pénétration du gaz dans la wilaya d’Illizi
est de l’ordre de 58% contre un taux de

couverture de 98% pour ce qui est de
l’électricité, selon les données de la direc-
tion locale du secteur.
Le ministre de l’Intérieur, des
Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, Noureddine
Bedoui, est accompagné lors de cette
visite notamment par le ministre de
l’Energie, Mustapha Guitouni, et les pré-
sidents-directeurs généraux des groupes
Sonatrach et Sonelgaz, Abdelmoumène
Ould-Kaddour et MohamedArkab.
M. Bedoui avait effectué dernièrement
une visite de travail similaire dans la
wilaya de Tamanrasset où il avait inau-
guré une centrale solaire de 13 méga-
watts, un gazoduc (16 inches) et une sta-
tion de transfert de gaz naturel, inscrits
dans le cadre du projet d’approvisionne-
ment de la capitale de l’Ahaggar en gaz
naturel.

APS

TIARET
Former une

génération mon-
tante inspirée de
la culture routière
Le commandant du groupement territorial de la
Gendarmerie nationale de Tiaret, le colonel
Toufik Derkaoui, a mis l’accent, jeudi dernier,
sur la nécessité de former une génération mon-
tante inspirée de la culture routière à travers
l’investissement dans les élèves des écoles.
Présidant à la Maison de la culture Ali-Maâchi
la clôture de la manifestation "Permis des pié-
tons : enfants scolarisés", organisée par le grou-
pement de la Gendarmerie nationale au niveau
de six wilayas pilotes, dont Tiaret, le Colonel
Derkaoui a estimé que l'investissement dans la
ressource humaine, notamment dans les enfants
scolarisés, "est le meilleur moyen pour former
une génération imbue de culture routière, qui
constituera les conducteurs de demain."
Le même officier a souligné que "consacrer et
concrétiser la sécurité routière sera plus per-
formant en intégrant les élèves des écoles", rap-
pelant que cette initiative est organisée par le
commandement de la Gendarmerie nationale,
en collaboration avec le ministère de l’Intérieur,
des Collectivités locales et de l'Aménagement
du territoire et le ministère de l’Education
nationale. La directrice de l’éducation de la
wilaya de Tiaret, Hadouda Boukabous, a quali-
fié cette initiative de nouveau jalon dans l’enca-
drement éducatif consacrant la culture routière
et "dont les fruits seront perceptibles dans le
comportement des élèves."
A l’occasion de la clôture de cette manifesta-
tion, douze élèves lauréats aux examens du per-
mis des piétons ont été honorés sur 500 partici-
pants à travers six écoles primaires de la com-
mune de Tiaret. Le permis des piétons a été
accordé à 400 élèves ayant pris part à cette ini-
tiative lancée le 1er avril dernier.
Le programme a comporté des représentations
théâtrales et des chants par des troupes relevant
de la Maison de la cultureAli Maâchi. Les auto-
rités civiles et militaires ont assisté à cette céré-
monie en plus de représentants d'associations
activant dans le domaine de l’enfance.

ALGER
Concours national
du meilleur projet

scientifique
Les lauréats de la troisième édition du Concours
national du meilleur projet scientifique ont été
honorés, jeudi dernier, à l'Université des
sciences et technologies Houari-Boumediène
(USTHB) à Alger.
Le prix du meilleur projet innovant dans le
cycle licence a été remporté par l'étudiant
Boukemoun Ahmed Lamine (USTHB) pour sa
recherche pratique sur "l'aquarium intelligent",
tandis que la première place au cycle Master est
revenue aux étudiantes Hala Hadjer et
Khanouch Asmaa (USTHB) dont la recherche
porte sur le développement d'un dispositif per-
mettant l'obtention d'extraits à partir de plantes
médicinales pour l'industrie pharmaceutique.
Quant au cycle de Doctorat, le premier prix a
été remporté par Hassini Chems Eddine de
l'université de Biskra pour la mise au point
d'une application "ville intelligente" permettant
aux personnes à mobilité réduite de se déplacer
toutes seules à l'aide de leurs téléphones
mobiles. Les organisateurs de ce concours initié
en 2016 par le club des amis de l'USTHB visent
à valoriser davantage la recherche scientifique
dans les trois cycles universitaires et à rappro-
cher les chercheurs des entreprises écono-
miques.
A cette occasion, une convention a été signée
entre l'USTHB et le groupe Condor electronics
pour l'accompagnement des recherches scienti-
fiques, notamment les stages pratiques et l'as-
sistance des diplômés de cette université à accé-
der au monde du travail.
"Condor est un partenaire de l'université et
cette convention est la troisième du genre", a
déclaré à la presse le recteur de l'université de
Bab Ezzouar (USTHB) en marge de la cérémo-
nie.
La rencontre a permis d'honorer les étudiants
auteurs de projets innovants dans les différents
cycles universitaires et nombre d'enseignants en
coordination avec les partenaires économiques.

APS

MIDI LIBRE
N° 3392 | Mercredi 16 mai 2018 17SPORT

L’USM Alger affrontera le Gor
Mahia FC du Kenya
aujourd’hui à 19h00 au stade
Misc Kasarani, à Nairobi, en
match comptant pour la
deuxième journée de la
phase de poules de la Coupe
de la Confédération africaine
de football.

PAR MOURAD SALHI

I nitialement prévu dans la ville de
Machakos, située à 50 km de la capi-
tale Nairobi, ce rendez-vous entre la

formation kenyane de Gor Mahia et
l’USM Alger a été finalement délocalisé à
Nairobi. L’instance africaine de football a
accepté la demande de l’équipe visiteuse
qui veut recevoir son adversaire du jour au
stade Kasarani de Nairobi. Ce dernier a été
rénové récemment, il accueille générale-
ment les matchs de l'équipe nationale du
Kenya. Doté d'une pelouse naturelle, le
plus grand stade du Kenya est d'une capa-
cité de 60.000 places.
Les Rouge et Noir, qui sont en tête du
groupe D avec trois points grâce à leur
large succès contre les Tanzaniens de
Young Africans (4-0), tenteront de confir-
mer face à cette équipe du Kenya, alors
que Gor Mahia et les Rwandais Rayon
Sports se partagent la deuxième place (1
pt) après leur nul (1-1). Young Africans
est bon dernier.
Le Gor Mahia est un adversaire inconnu
qu’il faut prendre très au sérieux, confir-
ment à l’unanimité les Usmistes. Cette
équipe kényane a déjà joué un match ami-
cal contre Hull City, pensionnaire de la
Championship (D2 anglaise). Le match

s’est terminé sur un score vierge.
Ce qui prouve que la formation kényane
dispose d’un très bon niveau, et les
Rouge et Noir doivent absolument s’en
méfier. Ils devront aussi sortir le grand
jeu pour espérer revenir au bercail avec un
résultat probant. Le staff technique, à sa
tête l’entraîneur franco-algérien Miloud
Hamdi, est conscient de cette difficulté.
"Notre mission ne s’annonce pas facile,
mais nous allons faire de notre mieux
pour revenir avec un résultat positif. Ce
qui nous permettra de conserver la pre-
mière place de notre groupe. Tout le
monde est conscient de cette mission", a
indiqué le premier responsable à la barre
technique des Rouge et Noir, Miloud
Hamdi.
Côté effectif, l’USM Alger s’est déplacée
à Nairobi avec un effectif amoindri. Outre
Kadour Beldjilali blessé, le staff
technique algérois, à sa tête Miloud
Hamdi, ne bénéficiera pas des services du
meilleur attaquant du championnat,
Oussama Derfelou, suspendu, ainsi
qu’Oussama Chita, Amine Hamia, Réda

Hajhouj et Okacha Hamzaoui, écartés
pour des raisons techniques, selon le staff
technique. Ces joueurs n’ont même pas
effectué le voyage avec leur équipe à
Nairobi, la capitale kényane. De son côté,
Farouk Chafaï, qui se plaint de douleurs
aux adducteurs, sera en principe de la par-
tie. Le staff médical lui a donné le feu
vert pour reprendre la compétition,
puisque l’échographie n’a rien révélé de
grave. Une bonne nouvelle qui ne pourra
que soulager le premier responsable du
staff technique du club MiloudHamdi, vu
le grand poids du joueur au sein de
l’équipe et sur lequel il mise beaucoup
pour animer le compartiment défensif.
Cette rencontre sera dirigée par un trio
arbitral malien, à sa tête Mahamadou
Keita. Ce dernier sera assisté de ses deux
compatriotes Moriba Diakite et Drissa
Kamory Niare.

M. S .

Les sélections algériennes de gymnastique
artistique ont décroché 17 médailles aux
Championnats d'Afrique (juniors/seniors),
disputés du 9 au 12 mai à Swakopmund
(Namibie), avec en prime une qualifica-
tion de Sofia Naïr aux prochains jeux
Olympiques de la jeunesse (JOJ), prévus
en octobre à Buenos Aires (Argentine).
Cette 14e édition des Championnats
d'Afrique de gymnastique artistique était
qualificative, en effet, aux prochains JOJ,
et la jeune sociétaire du club d'Alger-
Centre (15 ans) a réussi les minima néces-
saires pour y participer, en décrochant au
passage la médaille de bronze dans
l'épreuve de la poutre.
Elle emboîte ainsi le pas à son compa-
triote Younes Nouredine Belkheir (Club
Oran/17 ans) qui était le premier Algérien
à se qualifier pour les prochains JOJ, en
décrochant la médaille d'or lors des précé-
dents Championnats d'Afrique de trampo-
line, disputés au mois d'avril au Caire
(Egypte).
A Swakopmund, la sélection algérienne
(messieurs) a décroché quatre médailles
d'or par Hillel Metidji (barres parallèles),
MohamedAouicha (anneaux) et Mohamed
Reghib (barre fixe), alors que la 4e bre-
loque en métal précieux chez les seniors a

été décrochée dans l'épreuve par équipes,
dans laquelle étaient engagés Naïmi
Mechkour, Hillel Metidji, Mohamed
Aouicha et Mohamed Reghib.
La moisson de l'Algérie a été bonifiée par
la médaille d'or de Lylia Menasria, sacrée
championne d'Afrique à la table de saut
(juniors), et par les médailles d'argent de
Naïmi Mechkour et AhmedAnis Maoudj,
respectivement aux barres parallèles et au
sol (seniors), ainsi que l'argent
d'Abdennour Aïssa, dans les barres paral-
lèles juniors.
De son côté, Abderrahmane Ouchefoune a
décroché la médaille de bronze au cheval
d'arçons (juniors), tout comme ses compa-
triotes Ahmed Riadh Aliouat, Abdelkader
Boukhatem, H'Mida Djaber dans l'épreuve
par équipes juniors.
Toujours en bronze, les seniors Zineb
Ayad, Ahlem Mokhtari, Salem Lahna et
Chaïma Temmami ont été médaillées
dans l'épreuve par équipes.
"Ces résultats nous ont donné entière
satisfaction, particulièrement en juniors,
chez lesquels l'Algérie n'a plus participé
depuis 1992", a indiqué à l'APS le
Directeur technique national de la
Fédération algérienne de gymnastique
(FAG), Rabah Mekachi.

La FAG a engagé un total de 18 athlètes
dans cette compétition (10 messieurs et 8
dames), parmi lesquels figuraient neuf
juniors (5 garçons et 4 filles).
Chez les messieurs, la FAG a engagé
Abdennour Aïssa, Ahmed Riadh Aliouat,
Abdelkader Boukhatem, H'Mida Djaber et
Abderrahmane Ouchefoune en juniors,
ainsi que MohamedAouicha, AhmedAnis
Maoudj, Naïmi Mechkour, Hillel Metidji
et Mohamed Reghib en seniors.
Pour ce qui est des dames, l'Algérie était
représentée par Zineb Ayad, Ahlem
Mokhtari, Salem Lahna et Chaïma
Temmami chez les seniors, ainsi que
Sihem Hamidi, Meriem Hammeni, Lylia
Menasria et Sofia Naïr chez les juniors.
Les sélections algériennes étaient enca-
drées par les entraîneurs Aroussi Nacer-
Eddine, Amiouf Abdennour, Mustapha
Ouchefoune, Hamici Saâd-Eddine et
Abdelkader Bereksi Reguig.
Outre l'Algérie et la Namibie (pays orga-
nisateur), cette compétition a enregistré la
participation de l'Egypte, la Tunisie, le
Maroc, le Libye, l'Angola, l'Ethiopie,
l'Afrique du Sud, le Sénégal et le Nigeria.

APS

COUPE DE LA CONFÉDÉRATION AFRICAINE : GOR MAHIA FC-USM ALGER

Les Rouge et Noir
dans l’inconnu

CHAMPIONNATS D'AFRIQUE DE GYMNASTIQUE ARTISTIQUE

17 médailles pour l'Algérie

AFC CHAMPIONS
LEAGUE

Doublé décisif
de Bounedjah
à Djeddah

Baghdad Bounedjah compte, désormais,
9 buts en AFC Champions League cette
saison après son doublé à Djeddah chez
le Ahli local en 1/8e de finale retour,
qualifiant ainsi les siens aux 1/4 de
finale.
Vainqueurs 2-1 à Doha à l'aller grâce à
un doublé de l'Algérien naturalisé qatari
Boualem Khoukhi, Al Sadd a réussi à
éliminer Al Ahli Djeddah en réussissant
le match nul 2-2 à l'extérieur.
C'est le buteur algérien Baghdad
Bounedjah qui ouvre la marque dès la 2e
minute en surprenant son vis à vis en
démarrant avec la ligne de touche avant
de piquer vers la surface, passer entre
deux joueurs et envoyer une frappe dans
le filet opposé.
Par la suite le brésilien Claudemir (9’)
et le saoudien Mohanad Aseri (39') per-
mettent aux locaux de prendre l'avantage
et mettre les deux clubs a égalité sur les
deux matchs.
En seconde période, Al Sadd obtient un
penalty à la 70e minute, Bounedjah s'en
charge mais sa tentative est repoussée
par le gardien Al Owais mais la balle
revient à l'Algérien qui contrôle de la
cuisse avant de pousser la balle hors de
portée de son adversaire.
Cette qualification revet un caractère
particulier alors que les deux pays traver-
sent une grave crise diplomatique.

ANGLETERRE
Mahrez,

dans l’équipe
type

L’international algérien, Riyad Mahrez,
figure pour la deuxième fois de suite
dans l’équipe-type de la Premier League
pour cette 38e journée de championnat
anglais.
Auteur d’un très bonne prestation lors de
la rencontre face à Tottenham (5-4),
Mahrez aura inscrit son 13e but et offert
deux passes décisives, passant ainsi de
11 à 13 passes cette saison.
Dans un match extraordinaire comme
seule la Premier League peut en offrir,
l’attaquant des Foxes a été le joueur le
plus important de Leicester City.

TRANSFERT
Benyettou
s'engage

à Al Fujairah
C'était dans l'air depuis plusieurs
semaines et c'est désormais officiel, l'at-
taquant algérien Mohamed Benyettou
(28 ans) s'est engagé en faveur d'Al
Fujairah.
Le club des Émirats arabes unis a
annoncé aujourd'hui via son compte
twitter la signature de l'attaquant algé-
rien sans donner les détails sur la durée
de son contrat.
Benyettou a décidé, donc, de poursuivre
son aventure à l'étranger lui qui avait des
contacts en Algérie après avoir résilié
son contrat avec Al Shabab.
À noter qu'Al Fujairah a réussi à retrou-
ver l’élite cette saison après avoir rem-
porté ses deux matchs barrages.
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CONSTANTINE, PREMIÈRE LIGNE D’EXTENSION DU TRAMWAY

Recrutement et formation
du nouveau personnel

Les formations seront
encadrées par des
spécialistes qualifiés activant
sur la ligne fonctionnelle du
tramway de Constantine qui a
décroché en février dernier la
certification ISO 9001 pour les
performances réalisées en
matière de gestion, de
management et d’offre de
services, a ajouté M. Poirier.

PAR BOUZIANE MEHDI

E n prévision de la mise en service d’ici
à fin 2018 ou début 2019 de la pre-
mière ligne d’extension du tramway

vers la ville Ali-Mendjeli, la Société d’ex-
ploitation des tramways (Setram) de
Constantine entamera "prochainement"
des opérations de recrutement et de forma-
tion de personnel, avait annoncé le prési-
dent-directeur général (P.-dg) de cette entre-
prise, Pierrik Poirier, soulignant à l’APS
que le recrutement de personnel devant
prendre en charge le fonctionnement de
cette première ligne d’extension, allant de
la station Zouaghi-Slimane (actuel termi-
nus du tramway) jusqu’à l’entrée de la ville
Ali-Mendjeli sur une longueur de près de
7km sera lancé "en début de la saison esti-
vale".
Le même responsable a fait savoir que le
recrutement se fera "de concert" avec l’an-

tenne locale de l’Agence nationale de l’em-
ploi (Anem), indiquant que les personnes
qui seront retenues à l’issue des tests et
concours de recrutement suivront des ses-
sions de formation sur des thèmes relatifs
à l’organisation des tramways, conduite
des rames, vente des billets, contrôle des
passagers, régulation et gestion du retard,
ainsi que des apprentissages sur le mana-
gement et le fonctionnement du poste de
commande centralisé (PCC), le "nerf des
tramways".
Les formations seront encadrées par des
spécialistes qualifiés activant sur la ligne
fonctionnelle du tramway de Constantine
qui a décroché en février dernier la certifi-
cation ISO 9001 pour les performances
réalisées en matière de gestion, de manage-
ment et d’offre de services, a ajouté M.
Poirier. Tout en précisant que l’accent a été
mis sur l’apport qu’aura ce projet (l’exten-
sion du tramway) dans l’amélioration de la
mobilité des citoyens et l’allègement de la
tension sur le trafic automobile entre les

villes de Constantine et Ali- Mendjeli, le
P.-dg de la Setram a réitéré l’engagement
de son entreprise pour être à la hauteur des
défis des ères modernes en "offrant des ser-
vices de qualité".
Totalisant une distance globale de 10,35
km avec 12 stations, le projet de réalisa-
tion de la première ligne d’extension du
tramway de Constantine a été scindé en
deux lots : le premier de Zouaghi-Slimane
à l’entrée de la ville Ali-Mendjeli sur envi-
ron 7km et le second lot s’étend de l’entrée
d’Ali-Mendjeli à l’université Constantine
2 Abdelhamid-Mehri, a précisé l’APS,
soulignant qu’une fois la totalité de l’ex-
tension livrée, le tramway de Constantine
comptabilisera 22 stations et s'étendra sur
un linéaire de près de 18,5 km, et rappe-
lant que la première ligne du tramway
(Benabdelmalek-Zouaghi) mise en circula-
tion en juillet 2013, s’étend sur 8,1 km.

B. M.

Les Ghardaouies ont entamé, depuis la
deuxième quinzaine du mois de chaâ-
bane, leurs préparatifs pour le mois
sacré, notamment en achetant les ingré-
dients nécessaires à la préparation des
mets les plus consommés durant le
Ramadhan.
De nombreuses personnes ont envahi les
échoppes d’herboristes installées dans les
ruelles et le souk de Ghardaïa pour s’ap-
provisionner en épices et autres plantes
aromatiques incontournables dans la cui-
sine algérienne.
Les épices et les herbes aromatiques sont
très prisées pour leurs qualités aroma-
tiques et condimentaires dans la cuisine
afin de relever ou parfumer les différentes
préparations culinaires durant ce mois de
Ramadhan, a fait savoir Boumediène
Djebrit, herboriste à Theniet El-
Makhzen (Ghardaïa).
Installé confortablement dans sa bou-
tique d’où émane une myriade de sen-
teurs, Boumediène fait l’éloge de ses
épices et par la même occasion des bien-
faits thérapeutiques de chacun des pro-
duits proposés.
Le nombre de commerces d’épices est a
florissant ces dernières années, a fait
remarquer Aïssa, gérant d’une échoppe
spécialisée dans les épices à Ghardaïa,
précisant que parmi les épices entrant
dans la cuisine ghardaouie durant le
Ramadhan figurent "ras el hanout", un
mélange d’une vingtaine d’épices, suivi

de "guertoufa" très prisée dans le Sud
algérien ainsi que "takerouait", un
mélange d’épices utilisé pour la fabrica-
tion d’une boisson locale.
Les prix des épices et condiments enre-
gistrent une flambée importante allant
jusqu’à 2.000 DA le kilogramme, et
cette hausse qui a frôlé parfois les 200 %
a touché plusieurs condiments, pour la
plupart importés.
"Nous sommes dépendants de l’étranger
en matière d’épices", a rappelé un herbo-
riste du souk de Ghardaïa, expliquant que
la production des plantes aromatiques et
médicinales spontanées ou cultivées,
fraîches ou séchées, desservant les
besoins de l’herboristerie et ceux du sec-
teur agro-alimentaire est très faible et ne
peut couvrir la demande du marché natio-
nal. Pour des responsables locaux du
secteur de l’agriculture, la filière de la
plante aromatique et médicinale consti-
tue une ressource à forte valeur ajoutée,
capable de contribuer à l’amélioration du
niveau de vie des populations rurales,
notamment dans les zones arides et
semi-arides du pays.
"L’Algérie dispose d’une flore riche et
diversifiée dans différentes régions, des
atouts indéniables qui ne demandent qu’à
être exploités", ont-ils souligné. Très
prisées dans la cuisine maghrébine, les
épices ont su trouver, à travers
l’Histoire, leur place privilégiée dans les
différentes cultures culinaires.

Les épices sont réputées par leurs pro-
priétés gustatives, thérapeutiques ou par-
fois même aphrodisiaques, elles ont la
faculté de remonter le plus insipide des
goûts même si elles sont utilisées en
petites quantités.
"Je préfère préparer moi-même ras el-
hanout pour relever le goût des plats que
je prépare", a affirmé Hadja Fatima, qui
est de ces personnes qui, à l’approche de
chaque Ramadhan fait ses emplettes au
souk de Ghardaïa. Par l’odeur, Hadja
Fatima arrive à différencier entre les
épices datant de l’année dernière et les
nouvelles.
Le marché des épices, condiments et
autres plantes aromatiques et herbes
sèches connaît dans la région de Ghardaïa
un développement, de l’aveu de plusieurs
commerçants.
De nombreux citoyens natifs de Ghardaïa
et vivant dans d’autres villes ainsi que
des visiteurs de la région préfèrent s’ap-
provisionner en épices auprès du marché
de Ghardaïa, a-t-on constaté.
Le mois de Ramadhan est devenu aussi
une aubaine pour tous ceux qui veulent
s’enrichir rapidement, sachant qu’un rush
quotidien est enregistré dans les souks,
notamment au niveau des échoppes
d’épices. Des opérations de contrôle sont
effectués par les services de contrôle de la
qualité afin d’éviter la vente de produits
toxiques.

APS

ILLIZI
Portes ouvertes

sur la Gendarmerie
nationale

Les journées Portes ouvertes sur la
Gendarmerie nationale (GN), inaugurées
jeudi à Illizi, ont drainé un large public
venu s’enquérir des activités et missions
dévolues à ce corps de sécurité.
Placée sous le signe "La sécurité un acquis
social à préserver par tous", cette manifes-
tation, qu’a abritée, trois jours durant, la
maison de la culture Othmane-Bali, a porté
sur l’exposition des différentes activités et
missions assurées par les différents ser-
vices de la GN, des modèles d’équipements
utilisés par ses services dans la protection
et la sécurisation des frontières.
Le public, tous âges confondus, qui a
manifesté un grand intérêt aux explica-
tions fournies sur la sécurité routière, pour
la protection des vies et la réduction des
accidents de circulation, s’est également
informé des missions de l’Institut natio-
nal de criminalistique et de criminologie
(INCC) d’Alger, ainsi que des équipements
spécifiques de la police scientifique.
Un documentaire sur la fondation du corps
de la Gendarmerie nationale et l’évolution
qu’a connue ce corps en matière de forma-
tion et d’équipement a été également pro-
jeté. Cette manifestation s’inscrit dans le
cadre du rapprochement du citoyen de ce
corps de sécurité, son information sur les
activités et missions assurées par la GN et
le développement qu’elle a connu grâce à
ses programmes de modernisation, a
expliqué le commandant du groupement
territorial de la GN à Illizi, le lieutenant-
colonel Rabie Bouhouhou. L’occasion a
donné lieu à l’organisation d’une cérémo-
nie en l’honneur des retraités des corps de
sécurité et des étudiants lauréats des diffé-
rents examens scolaires.

MEDEA
84 investisseurs

déchus de leur droit
de concession

84 investisseurs ont été déchus de leur
droit de concession de foncier industriel au
niveau de la wilaya de Médéa, dans le cadre
de l’opération d’assainissement engagée
depuis huit mois, a révélé, mi-avril, le
wali de Médéa.
Cette mesure de déchéance a concerné "les
investisseurs défaillants, dont les projets
n’ont pas démarré, après l’expiration de la
durée légale de trois années", a indiqué le
chef de l’exécutif, Mohamed Bouchema,
lors d’une rencontre avec des investis-
seurs, expliquant que cette décision inter-
vient après plusieurs mises en demeure et
sursis supplémentaires accordés aux inté-
ressés. "L’annulation des arrêtés de
concession, délivrés précédemment à ces
investisseurs, est motivée par le souci des
autorités d’assainir définitivement ce dos-
sier et d’impulser une nouvelle dynamique
à l’inv estissement productif dans la
région", a-t-il signalé.
M. Bouchema a indiqué que la totalité des
594 projets agréés au cours des dix der-
nières années passeront au "peigne fin",
afin d’éviter de bloquer des parcelles sus-
ceptibles de servir à l’implantation de pro-
jets d’investissement "sérieux et fiables",
révélant qu’à peine dix projets ont été
menés à terme et sont entrées en phase
d’exploitation. Le chef de l’exécutif a
annoncé, par ailleurs, la relance prochaine
des travaux d’aménagement et de viabili-
sation du parc industriel de Ksar-el-
Boukhari, suddeMédéa, qui s’étend sur une
superficie de 200 hectares.
Une rencontre avec l’aménageur de ce site,
en l’occurrence l’entreprise égyptienne
Arab Contractors, est programmée pour
les "tous prochains jours", dans le pers-
pective de l’accueil des nombreuses
demandes d’investisseurs déposées au
niveau de la wilaya, a-t-il signalé.

APS

GHARDAIA, RAMADHAN

Engouement pour les épices
et les herbes aromatiques
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Le Parlement catalan a élu
lundi à la présidence de la
Catalogne le candidat
séparatiste choisi par l'exilé
Carles Puigdemont, Quim
Torra, qui a promis de
continuer à "construire un Etat
indépendant" de l'Espagne.

N ous "ferons la République cata-
lane", a déclaré l'éditeur de 55 ans
tout juste élu par 66 voix pour et

65 contre, avec les quatre abstentions
d'un parti séparatiste d'extrême gauche
Candidature d'unité populaire (CUP).
"Nous serons fidèles au mandat du refe-
rendum d'autodétermination du 1er octo-
bre: construire un Etat indépendant, une
République", promettait-il avant le
vote. Le 1er octobre dernier, plus de
deux millions de Catalans (sur un total
de 5,5 millions d'électeurs) ont participé
à ce référendum interdit par Madrid et que
la police a tenté d'empêcher. D'après les
organisateurs, 90 % se sont prononcés
pour l'indépendance. Quim Torra doit
maintenant former son gouvernement,
ce qui entraînera automatiquement la
levée de la tutelle imposée par Madrid
sur cette région de 7,5 millions d'habi-
tants quand les députés séparatistes ont
proclamé son indépendance le 27 octobre
2017.
M. Torra a promis dès le premier débat
d'investiture samedi de faciliter au plus
tôt le retour au pouvoir de Carles
Puigdemont, "le président légitime".
La Télévision publique catalane TV3 a
montré l'ex-président destitué suivant en
direct depuis Berlin le discours de son
protégé. Carles Puigdemont, qui a
quitté l'Espagne avant d'être inculpé
pour rébellion, est en liberté provisoire

en Allemagne où un tribunal doit se pro-
noncer sur son extradition.
Quim Torra s'est engagé à rétablir des
lois catalanes suspendues ou annulées
par la justice, de rouvrir les "ambas-
sades" de Catalogne fermées par l'Etat et
de lancer la rédaction de la Constitution
de la future république catalane. Il a évo-
qué la création de structures de gouverne-
ment parallèles à l'étranger pour préparer
la sécession : un "conseil de la
République" présidé par Carles
Puigdemont, et une assemblée compo-
sée d'élus locaux. La dirigeante de l'op-
position aux séparatistes Inés Arrimadas
a durement attaqué les "discours xéno-
phobes et identitaires" du candidat, qua-
lifié de "marionnette de Puigdemont".
Elle a dénoncé les écrits anti-espagnols
de M. Torra, qui a notamment qualifié de
"charognards, vipères et hyènes" ceux
qui ne défendent pas comme lui la cul-
ture et la langue catalanes. Le gouverne-
ment conservateur de Mariano Rajoy a
rappelé qu'il pourrait à tout moment
reprendre le contrôle de la région si M.
Torra violait la Constitution.
M. Puigdemont a souligné samedi dans
une interview au journal italien La
Stampa que son successeur désigné
"prend le pouvoir dans des conditions
provisoires et il en est conscient. A par-
tir du 27 octobre, il pourra convoquer de
nouvelles élections".
Le premier procès des 25 dirigeants indé-

pendantistes poursuivis pour rébellion
et d'autres délits pourrait s'ouvrir en
octobre, un bon moment pour mobiliser
les indépendantistes catalans contre "la
répression" dans une campagne électo-
rale, relèvent les commentateurs espa-
gnols. 9 de ces dirigeants sont en déten-
tion provisoire et sept autres, dont
Carles Puigdemont, ont fui à l'étranger.
La plupart appartenaient aux deux
grandes formations séparatistes - le
PDECAT conservateur et la Gauche
républicaine de Catalogne (ERC) - qui
prônent depuis une politique plus modé-
rée. Mais fort de son succès aux élec-
tions de décembre, où sa liste Ensemble
pour la Catalogne a recueilli le plus de
voix indépendantistes, M. Puigdemont
leur a forcé la main et imposé son can-
didat, le chargeant de poursuivre la
confrontation avec Madrid. Un gouver-
nement "qui ne réponde qu'à
Puigdemont" peut créer des tensions
dans la coalition, a commenté Oriol
Bartomeus, professeur de Sciences poli-
tiques à l'Université autonome de
Barcelone. "Il peut y avoir des pro-
blèmes, il peut y avoir des bagarres".
De plus, la CUP a prévenu qu'elle mène-
rait une opposition active, parce que le
programme de gouvernement ne
contient "pas de mesures républicaines
et sociales qui répondent aux droits et
aux besoins de la classe travailleuse".

Au Mali, il faudra attendre le 19 mai
prochain pour savoir ce que fera le parti
de l'Alliance pour la démocratie au Mali
(Adema) à la prochaine présidentielle.
Va-t-il présenter un candidat ou soutenir
le président sortant Ibrahim Boubacar
Keïta ? Lors d’une réunion du comité
exécutif samedi 12 mai, les cadres de
l'Adema n'ont pas réussi, malgré six
heures de discussions, à se mettre d'ac-
cord.
L’un des vice-présidents de l'Adema,
Adama Sangaré, estime qu’il est néces-
saire que l'Adema soutienne le président
sortant IBK. Le candidat désigné par le
parti ayant finalement décidé de ne pas se
présenter, il considère qu’il n'y a pas
d'autre solution possible.
"La semaine dernière, Dioncounda
Traoré a dit qu’il n’était pas candidat, et
c’est quand même normal que le parti
puisse aller vers la section, en disant : -
Nous sommes à moins de trois mois de
l'élection présidentielle, et l’important,

c’est que les débats se soient faits dans la
courtoisie- ". Adama Sangaré "souhaite"
que la conférence nationale valide son
soutien au président IBK, le 19 mai. Il
estime simplement qu’il y a un pro-
blème de communication au sein de la
structure. "Je pense très sincèrement
qu’ici les militants sont bien informés.
Ce qui manque c’est la communication.
Ce qui manque beaucoup à notre parti,
c’est la communication à la base.
L’Adema est malade, il faut le soigner. Il
faut panser les plaies et en le faisant,
nous allons nous projeter vers l’avenir."
Mais au sein du comité exécutif, tout le
monde ne partage pas ce soutien de
l'Adema au président IBK. Certains
militants ou dirigeants du parti croient
toujours possible la désignation d'un
candidat Adema à la présidentielle de
juillet.
Pour Boubacar Bah, un autre vice-prési-
dent de l'Adema, c'est la conférence
nationale du parti le 19 mai prochain qui

devra trancher. Et en tout état de cause,
le soutien au président IBK ne pourra
pas être obtenu sans condition.
"En 2013, il est allé [à l'élection] avec
un soutien sans condition, cette fois-ci
c’est un soutien avec des conditions.
L’Adema attend un engagement. Ceux
qui disent qu’il faut aller avec lui, on
leur dit : - Quelle est la consistance de
cet engagement-là ? C’est à vous, à une
délégation, d’aller recueillir cela-".
La décision de l’Adema concernant la
présidentielle de juillet prochain reste
donc en suspens pour le moment. "Les
deux hypothèses sont sur la table. Elles
seront tranchées définitivement le 19,
vendredi prochain", explique Boubacar
Bah, qui, pour sa part, souhaite une
"candidature en interne de l’Adema, un
candidat aux couleurs de l’Adema". Le
vice-président du parti confie qu’il ne
peut pas imaginer que l’Adema n’ait pas
de candidat cette fois-ci.

Agences
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MALI

Toujours divisée, l'Adema statuera le 19 mai
sur son soutien ou non à IBK

CATALOGNE

Quim Torra
élu nouveau Président

YÉMEN
La coalition
masse des

troupes près du
port de Hodeïdah
Les forces de la coalition menée par
l'Arabie saoudite avancent vers la ville
yéménite de Hodeïdah, principal port du
pays, tenu par les miliciens houthis, ont
déclaré lundi des responsables locaux.
Le Yémen borde l'entrée sud de la mer
Rouge, l'une des voies maritimes les plus
empruntées aumonde par les pétroliers, qui
remontent vers le canal de Suez pour
gagner l'Europe. La semaine dernière, des
milliers de combattants, soutenus par les
Émirats arabes unies (EAU) ont effectué des
percées sur le front situé au sud de la ville
portuaire, dans les districts d'al Jarahi et
d'al Khoukha, à 120 km de Hodeïdah.
"Nous allons év iter d'entrer dans des zones
densément peuplées et nous allons essayer
d'isoler les houthis en coupant leurs
chaînes d'approv isionnement", a dit à
Reuters un haut responsable de l'armée
yéménite. "Toute la résistance nationale
yéménite a pris part à l'opération militaire
àHodeïdah, avec la participation des forces
soudanaises", a dit à l'agence de presse
émiratie WAM le général Abdoul Salaam al
Chehi, un commandant de la coalition dans
la zone côtière contrôlée par les Emirats
arabes unis. Une coalition de pays arabes
sunnites, conduite par les Saoudiens, est
entrée en guerre en 2015 contre les mili-
ciens chiites houthis, proches de l'Iran,
dans le but de rétablir au pouvoir le gouver-
nement du président Abd Rabo Mansour
Hadi, reconnu par la communauté interna-
tionale.
Le conflit au Yémen a fait plus de 10.000
morts, selon les Nations unies. Plus de
trois millions de personnes ont été dépla-
cées et un risque de famine généralisée
menace le pays, le plus pauvre de la pénin-
sule arabique.

QATAR
Solidaire de la
Somalie contre

les émirats
L'émir du Qatar s'est engagé lundi à soute-
nir la Somalie en recevant à Doha le prési-
dent somalien Mohamed Abdullahi
Mohamed sur fondde détérioration des rela-
tions entre Mogadiscio et les Emirats
arabes unis. Cheikh Tamim ben HamadAl-
Thani a souligné, dans des tweets, les rela-
tions de "fraternité et de respect mutuel"
entre son pays et la Somalie. "Le Qatar
continueraà soutenir l'unité, la stabilité, la
souveraineté et le bien-être du peuple
somalien", a-t-il ajouté.
La rencontre est intervenue près d'un an
après le début de la crise du Golfe qui a vu
certains voisins arabes du Qatar rompre
avec lui en lui reprochant de soutenir des
mouvements extrémistes et de leur préférer
l'Iran. La Somalie a refusé de prendre parti
dans ce conflit, mais a rejeté un accord
entre l'opérateur maritime émirati DPWorld
de Dubaï et la République autoproclamée du
Somaliland sur la gestion du port de
Berbera, stratégiquement situé sur le golfe
d'Aden, dans le nord-ouest de la Somalie.
Le mois dernier, la Somalie a intercepté un
avion et saisi 10 millions de dollars en
espèces appartenant aux Émirats arabes
unis et annulé un programme bilatéral de
coopération militaire.
Mais les Émirats, riche État pétrolier du
Golfe, ont contesté cette version des faits,
assurant que l'argent était destiné à soutenir
financièrement l'armée somalienne et que
le personnel à bord de l'avion avait été
agressé par les services de sécurité soma-
liens.

Ag ences
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La comédienne Sonia,
décédée dimanche à l'âge de
65 ans, a été inhumée avant-
hier en début d'après-midi au
cimetière Sidi-Rezoug, dans la
banlieue d'Alger, en présence
d'une foule nombreuse.

PAR ROSA CHAOUI

D ans une ambiance empreinte de
sobriété et d'émotion, des
comédiens et des compagnons

de route de la défunte étaient nom-
breux à accompagner Sonia, de son
vrai nom Sakina Mekkiou, à sa der-
n i è r e
demeure.
Des figures du théâtre et du cinéma
ainsi que le ministre de la Culture,
Azzedine Mihoubi, ont tenu à jeter un
dernier regard sur la dépouille de la
disparue et rendre hommage à la
mémoire de la grande dame du théâtre
algérien.
Salah Ougroute, acteur et figure popu-
laire du petit écran, regrette la perte
d'une "grande dame du théâtre algé-
rien" qui a marqué également de son
empreinte le cinéma.
Hassan Kechache, acteur de cinéma
associé dans le dernier long métrage
En attendant les hirondelles de Karim
Moussaoui, film dans lequel a joué
Sonia, garde le souvenir d'une "comé-
dienne talentueuse", "engagée" pour
la culture et l'art.
Sa disparition, a-t-il déploré, est une
"perte pour le cinéma et le théâtre"
algériens qu'"elle a continué à servir,
même dans les moments les plus durs
de l’Histoire" de l'Algérie.
Pour sa part, le comédien et metteur
en scène Ahmed Benaïssa, regrette la
perte d'une artiste qui a partagé la
scène théâtrale avec de grands noms
du 4e art algérien.
L'ancien ministre de la Culture et de la
Communication, Hamraoui Habib
Chawki, lui, a salué la mémoire
d'"une femme merveilleuse", artiste au
"talent inégalable" qui, par sa pré-
sence sur les planches, a donné une
grande "leçon de résistance au
moment où le pays était en danger".
L'actuel ministre de la Culture,
Azzedine Mihoubi, avait, lui, regretté,
dans un message de condoléances, la
perte d'une "artiste qui a voué sa vie à

l'art et à la création au service de la
culture", tout en saluant le "profond
engagement" de Sonia pour la culture
et les droits de la femme.

Le monde du théâtre salue
les qualités exceptionnelles

de l’artiste
Le décès de la grande comédienne
algérienne Sonia, disparue dimanche
soir à l'âge de 65 ans, a éploré le
monde du théâtre, ébranlé par la perte
d'une "artiste aux qualités exception-
nelles".
Comédien et metteur en scène qui a
plusieurs fois partagé la scène et
l'écran avec Sonia dans des pièces
comme Hadrya wal Hawees et Sans
titre, dernière pièce jouée et mise en
scène par la défunte, Mustapha Ayad
s'est dit "profondément attristé" par la
perte d'un compagnon de route qui a
voué sa vie au quatrième art et à la
culture algérienne.
Il regrette également la perte d'une
"grande comédienne" et d'une "excel-
lente gestionnaire".
Abdelhalim Benmâarouf, ancien
directeur artistique du Théâtre régio-
nal d’Annaba et collaborateur de la
défunte, estime, pour sa part, que
"l'Algérie perd une dame de théâtre à
la vision artistique futuriste" qui res-
pectait la liberté des comédiens qui le
lui témoignaient respect professionnel
et affection en retour.

Compagnon de route de la défunte, le
comédien Zahir Bouzerar salue la
mémoire d'une "grande dame du théâ-
tre qui laissera un grand vide".
Rappelant que la comédienne avait été
à l'initiative de la création du Festival
du théâtre féminin à Annaba, il
évoque une femme pleine de vie,
d'une grande ambition et aux qualités
humaines indéniables, autant de parti-
cularités qui se traduisaient dans son
travail avec les étudiants, dit-il.
Dramaturge proche de la défunte,
Nadjet Taibouni déplore la disparition
de "celle à qui je dois toute ma car-
rière". Elle avait collaboré avec Sonia
qui a joué ou mis en scène ses textes
Hadhrya wel Hawess, Nuit de divorce
et El Djamilat
Le directeur du Théâtre national algé-
rien (TNA), Mohamed Yahiaoui,
garde le souvenir d'une dame "extra-
ordinaire tant sur le plan humain
qu'artistique", "rigoureuse" dans son
travail et "aimée de tous" et du public
en particulier, dira-t-il
Le dramaturge et metteur en scène
Omar Fetmouche évoquera les quali-
tés "exceptionnelles" de Sonia qui, au-
delà de ses talents de comédienne,
avait assumé la direction du théâtre du
commissariat de festival.
Pour sa part, le critique de théâtre
Ahmed Chenniki regrette la perte
d'"une des meilleures comédiennes
qui pouvait incarner tous les person-
nages, doublée d'un metteur en scène

capable de proposer d'autres écritures
scéniques".
Dans un message de condoléances, le
ministre de la Culture, Azzedine
Mihoubi, regrette une artiste qui a
voué sa vie à l'art et à la création au
service de la culture tout en saluant le
"profond engagement" de Sonia pour
la culture et les droits de la femme.
Sur les réseaux sociaux, la nouvelle
du décès de Sonia occupe la majorité
des espaces animés par des figures de
la culture algérienne de différents
horizons.
Des écrivains comme Arezki Metref,
Samir Toumi, Mohamed Sari ou
encore les universitaires Djamel-
Eddine Merdaci et Ahmed Meliani ont
rendu hommage, sur leurs pages face-
book, à la grande dame de la culture
algérienne et à son parcours militant.
La jeune comédienneWahiba Baâli de
la troupe Le cri de la scène de
Tamanrasset a rendu hommage à celle
qui lui avait "inculqué les valeurs de
l'honnête et de la persévérance dans
le travail". Mohamed Cherchal,
Yacine Mesbah, Mourad Khan,
Hamida Aït El Hadj, Khadidja
Guemmiri, Abdelkader Djeriou ou
encore Nesrine Belhadj ont exprimé
leur profonde tristesse devant la perte
de Sonia qu'ils qualifient de "modèle".
De son côté, le caricaturiste "Le Hic"
lui a réservé sur sa page facebook un
dessin sous forme de tombée de
rideau sur une élégante paire d'escar-
pins pour rendre hommage au talent
de la comédienne et à sa grâce en tant
que femme.
Native de Skikda en 1953, Sonia a fait
ses premiers pas dans le théâtre à l'âge
de 17 ans, après une formation à
l'Institut national des arts dramatiques
et chorégraphique (INADC), devenu
en 1970 Institut supérieur des métiers
des arts de la scène (Ismas) dont elle
est diplômée en 1973.
En quarante ans de carrière au service
du théâtre, elle lègue un répertoire
riche de plus de cinquante pièces dont
Galou Lâareb galou et Fatma.
Fondatrice de la compagnie théâtrale
Masrah El Kalâa (Le théâtre de cita-
delle), Sonia a continué d'occuper la
scène durant la décennie 90, en bra-
vant le terrorisme et la mort qui
avaient emporté des figures embléma-
tiques du théâtre algérien, assassinés
par les adversaires de la culture.
Durant ces années, Sonia avait produit
des pièces comme Hadhrya wel
Hawess et Sarkha (Cri).
Son dernier travail sur les planches
remonte à 2015 avec la pièce Hadda.
Sonia avait également assuré la direc-
tion de l'Ismas ainsi que celle des
théâtres régionaux de Annaba et de
Skikda.
La comédienne avait pris sa retraite à
la fin de 2015 pour se consacrer à
l'écriture mais aussi au cinéma où elle
fera sa dernière apparition dans le film
En attendant les hirondelles (2017) de
Karim Moussaoui.

R. C.

SONIA INHUMÉE À ALGER

Adieu l’artiste



Si les populistes de gauche
peuvent sembler très
différents des populistes de
droite au début, lorsqu'ils sont
loin du pouvoir, ils ont toutes
les chances de se ressembler
de plus en plus, à mesure
qu'ils mûrissent.

L e Mouvement 5 Etoiles (MS5,
antisystème) a demandé au prési-
dent italien Sergio Mattarella

quelques jours de plus pour former un
gouvernement d'union avec la Ligue
(extrême droite), a annoncé lundi son
chef de file Luigi Di Maio.
La synthèse n'est pas simple entre la
Ligue, formation nationaliste et euro-
sceptique proche du Front national
français, qui a fait le plein des voix
dans le Nord sur la promesse de
baisses massives d'impôts, et le M5S,
plus ambivalent sur l'Union euro-
péenne et plébiscité par le Sud pour
avoir promis un revenu de citoyenneté.
Après un week-end d'intenses pour-
parlers à Milan entre les chefs de file
et leurs lieutenants, les deux camps
avaient évoqué un accord dimanche
soir. Mais de nombreux doutes subsis-
tent, en particulier sur la question déli-
cate du choix du futur chef de gouver-
nement.

En 1939, un pacte rouge-brun
Le 23 août 1939, à Moscou, les minis-
tres des Affaires étrangères de l'Union
soviétique et du Troisième Reich se
rencontraient en secret pour signer un
traité de non-agression. Ce tristement
célèbre — pacte rouge-brun — allait
permettre aux nazis de conquérir une
grande partie de l'Europe centrale. Il
sera aussi à l'origine d'une profonde
crise de conscience chez des militants,
dont mes grands-parents, qui avaient
vu dans le communisme la promesse
d'un monde sans sectarisme ni injus-
tice raciale.
La plupart des communistes trouve-
ront des moyens de réconcilier leur
conscience avec l'inconcevable.
Certains invoqueront la stratégie, d'au-
tres la nécessité, d'autres encore le
capitalisme bourgeois ou la sagesse de
Joseph Staline –ou nieront tout sim-
plement l’existence du pacte. D'une
manière ou d'une autre, on s'arrangea
pour recouvrer la certitude d'être du
côté des anges –ce qui pouvait justi-
fier, parfois, de s'allier avec le diable.

Étranges partenariats
Évidemment, la politique internatio-
nale est toujours prompte à d'étranges
partenariats. Comment expliquer,
sinon, l'alliance de l'Iran et de la Corée
du Nord ou le soutien des États-Unis
aux gouvernements d’Égypte et
d'Arabie saoudite?
Reste que les forces telluriques qui
rebattent aujourd'hui les cartes idéolo-
giques des démocraties européennes
vont plus loin que ces coalitions de
convenance. À droite comme à gauche

les ennemis de la démocratie libérale
ne sont pas très regardants sur les
convives avec qui partager le festin.
Aux quatre coins du monde, les popu-
listes de gauche et de droite arrivent
étonnamment facilement à faire cause
commune: en Grèce, le parti d'extrême
gauche Syriza a pu ainsi accéder au
gouvernement en formant une coali-
tion avec le parti d'extrême droite
AN.EL.
Aux États-Unis, un nombre croissant
de gauchistes balayent d'un revers de
main l'idée que Donald Trump pourrait
représenter un véritable danger.
Mais rien ne met aussi bien en évi-
dence cette mutation bizarre et post-
moderne de l'alliance rouges-bruns
que la coalition gouvernementale
qu'est en train de former, en Italie,
l'amorphe Mouvement 5 Étoiles
(M5S) et la très xénophobe Ligue du
Nord.

Coalition populiste
Depuis déjà plusieurs années, les élus
de la Ligue ont pris la vilaine habitude
d'accélérer les expulsions d'immigrés
vers la fin de l'année, afin d'offrir un
— Noël blanc — à leurs administrés.
Début 2018, lorsqu'un ancien membre
du parti avait ouvert le feu sur des
migrants à Macerata, dans le sud du
pays, et blessé grièvement six hommes
d'origine africaine, Matteo Salvini, le
leader du parti, avait fermement refusé
de le condamner. À une époque où le

terme — suprémacisme blanc — est
utilisé à tire-larigot, il semble plutôt
bien s'appliquer aux troupes de
Salvini.
Le Mouvement 5 Étoiles a en revanche
clairement débuté à gauche. Si Beppe
Grillo a pu annoncer la mort des
vieilles distinctions idéologiques, il
doit son ascension politique à son
opposition forcenée à Silvio
Berlusconi – un populiste de droite. Le
nom de son parti se réfère à cinq de ses
premières exigences, toutes facilement
localisables à gauche: défense du ser-
vice public de l'eau; protection de l'en-
vironnement; accès gratuit à internet
pour tous; volonté de préférer les
vélos, les trains et les bus aux voitures;
valorisation d'un modèle de dévelop-
pement économique durable inspiré
par le concept de la - décroissance -.
Mais la colère de ce mouvement popu-
liste contre un leader politique cor-
rompu — au départ justifiée —
comme ses petites recettes idéalistes
se sont très vite mises à exhaler un
étrange fumet. Au fil des ans, ses
représentants ont insinué que le 11-
Septembre pourrait être un coup de la
CIA. Ayant à choisir entre la tenue de
nouvelles élections, un gouvernement
de coalition avec le Parti démocrate
(centre-gauche) ou un pacte avec les
racistes de la Ligue de Salvini, les lea-
ders du Mouvement 5 Étoiles ont opté
pour l'alliance populiste entre droite et
gauche.

Cause commune
Dans The Populist Explosion John
Judis explique que le populisme de
droite risque de générer violences et
injustices parce qu'il est - triadique -:
des leaders populistes comme Donald
Trump prétendent canaliser la voix des
gens ordinaires pour lutter à la fois
contre les élites et les minorités, des
musulmans aux Noirs américains. Le
populisme de gauche n'annonce pas
une telle dévastation, parce qu'il est
simplement - dyadique -: entièrement
focalisé sur le conflit entre le peuple et
les élites politiques, il ne transforme
pas les minorités en boucs émissaires.
Il est donc peu probable qu'il en vienne
à aggraver des injustices existantes. Si
les populistes de gauche peuvent sem-
bler très différents des populistes de
droite au début, lorsqu'ils sont loin du
pouvoir, ils ont toutes les chances de
se ressembler de plus en plus, à
mesure qu'ils mûrissent.
Vu qu'une noble attirance pour la lutte
morale peut facilement se transformer
en une folle dépendance pour la traque
des méchants, leur haine des politi-
ciens et des corps constitués peut faci-
lement déborder sur les migrants et les
minorités. Et parce qu'ils pensent que
les ennemis de leurs ennemis sont
leurs amis, ils seront toujours tentés de
célébrer l'essor des populistes de
droite – et même de faire cause com-
mune avec eux, s'ils ne peuvent gou-
verner seuls. Pour reprendre la termi-
nologie de Judis, le Mouvement 5
Étoiles peut avoir débuté sur une
logique dyadique. Mais la facilité avec
laquelle il aura acquis un troisième
axe, profondément xénophobe, rend la
distinction relativement absconse.

De la tragédie à la farce
La plupart du temps, les comparaisons
historiques sont moins riches en analo-
gies qu'en dissemblances — ce qui est
doublement vrai pour celles remontant
aux épisodes les plus amers de l'his-
toire humaine, comme le pacte ger-
mano-soviétique — . Heureusement,
Grillo comme Salvini ne risquent pas
d'atteindre l'importance historique de
Molotov et de Ribbentrop. Sauf qu'il
n'y a pas non plus trop de réconfort à
trouver dans la célèbre citation de
Marx sur la répétition de l'histoire, où
ce qui fut une tragédie se transforme
miraculeusement en farce. Car malgré
les nombreuses différences entre le
présent et le passé, le XXe siècle nous
aura donné de nombreuses et tristes
occasions de voir ce qui peut se passer
lorsque des partis de gauche ressentent
une telle hostilité vis-à-vis de la démo-
cratie libérale qu'ils en viennent à faire
cause commune avec l'extrême droite.
Et même si les conséquences pour-
raient cette fois pencher davantage
vers le grotesque que le tragique, il
n'est pas impossible qu'elles invitent à
des cruautés et des souffrances indici-
bles.

Agences
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L'approche multidisciplinaire
fort utile

Les médicaments à eux seuls étant
souvent insuffisants pour apaiser de
telles douleurs, le docteur Mark Ware
croit qu'il faut opter pour la combinai-
son de plusieurs approches. Chacune
apportant un soulagement addition-
nel. Et il n'est pas le seul à le penser.
En mai 2006, un rapport d'experts
commandé par le ministre de la Santé
et des Services sociaux du Québec
concluait que l'approche multidisci-
plinaire est la plus efficace pour bien
traiter la douleur chronique. La
France et l'Australie ont notamment
servi de modèles en raison de la qua-
lité de l'organisation de leurs services
de santé pour le traitement de la dou-
leur chronique.

Un peu d'histoire
Aux États-Unis, la première clinique
spécialisée en douleur a vu le jour en
1961, dans l'État de Washington. Elle
employait un médecin anesthésiste,
un psychologue et un neurochirur-
gien. Au Québec, le psychologue
Ronald Melzack, qui a été à l'origine
de découvertes majeures en physiolo-
gie de la douleur, a cofondé la pre-
mière clinique spécialisée en 1972.
Toutes les personnes atteintes de dou-
leur chronique n'ont évidemment pas
besoin d'une approche multidiscipli-
naire. Cependant, lorsque les douleurs
sont présentes depuis plusieurs
années, c'est souvent incontournable.
Il en revient alors au médecin de
famille d'évaluer la situation.
Les cliniques de la douleur, générale-
ment reliées à un hôpital, offrent une
large gamme de services qui vont de
la psychologie à la physiothérapie.
"Chacune des approches apporte sa
part de bénéfices pour le patient",
explique le Dr Mark Ware. "Je crois
qu'en travaillant en équipe, on obtient
encore davantage que la somme des
parties."
Fait non négligeable, l'équipe tra-
vaille en fonction des besoins des
patients. "Aussi, elle prend le temps
d'établir une relation de confiance
avec les patients, de comprendre ce
qu'ils vivent", ajoute-t-il.
L'équipe médicale, autour de laquelle
gravitent des activités de recherche,
est habituellement formée de :
*Un médecin (souvent un omniprati-
cien ou un anesthésiste) : pivot de
l'équipe, le médecin conseillera, selon
le cas, des médicaments, des injec-
tions ou des interventions chirurgi-
cales
*Un psychologue : les approches psy-
chologiques varient d'un centre à l'au-
tre. Elles peuvent comprendre des
thérapies cognitives et comportemen-
tales, de l'hypnothérapie et des tech-
niques de relaxation. La plupart des
personnes qui arrivent en clinique de
la douleur souffrent de dépression. Le
sentiment d'impuissance et les pen-
sées négatives font en sorte qu'il est
encore plus difficile de supporter la
douleur. Ils augmentent même son
intensité4. Le psychologue peut aider
à mieux composer avec la douleur et
à faire le deuil des anciennes capaci-
tés physiques
*Un physiothérapeute : il évalue les

capacités physiques et propose des
exercices afin de remettre le corps en
mouvement. Le réflexe est souvent
d'arrêter les activités physiques,
sources de douleur. Or, il est impor-
tant de rester actif à l'aide d'exercices
appropriés
*Un ergothérapeute : il aide la per-
sonne à adapter son milieu de vie à
ses capacités physiques
*Une infirmière : un soutien supplé-
mentaire pour répondre aux questions
sur les médicaments. C'est souvent la
personne-ressource qu'il est possible
de contacter facilement.
À noter que l'approche multidiscipli-
naire telle qu'on la connaît
aujourd'hui au Québec est employée
depuis cinq ans à peine.

Médecines alternatives
et complémentaires

Aux États-Unis, 34 % des consulta-
tions en médecines alternatives et
complémentaires (MAC) sont liées au
traitement de la douleur. La moitié
d'entre elles ont pour objet des lom-
balgies (maux du bas du dos)1.
Environ 40 % des personnes atteintes
de douleurs neuropathiques dans les
membres (comme celles causées par
le diabète) ont recours aux MAC2.
Peu nombreuses au Québec, les cli-
niques de la douleur ne peuvent
répondre à la demande. Les victimes
de douleur chronique peuvent patien-
ter pendant de longs mois, voire deux
ans ou plus. Elles doivent donc sou-
vent chercher par elles-mêmes des
moyens pour soulager leurs maux.
C'est le cas de Ginette Lacourse qui
constatait que les médicaments qu'elle
prenait ne suffisaient plus. En attente
d'une place dans une clinique de la
douleur, elle s'est tournée vers les
approches alternatives et complémen-
taires.
L'acupuncture, l'ostéopathie et le
massage lui ont alors fait du bien,
mais sans plus. "J'apprécie que ces
méthodes soient plus douces et moins
toxiques, mais elles ont aussi leurs
limites", concède-t-elle. Elle cite en
exemple le massage. "S'il fait froid ou
humide après mon traitement, je viens
de jeter mon argent par les fenêtres,
car mes muscles redeviennent raides
aussitôt", précise-t-elle.
Peu à peu, Ginette Lacourse a senti le
besoin de s'attaquer aux causes qui,
dans sa vie, avaient rendu le terrain
propice à la fibromyalgie. L'hypnose
lui a été d'un grand secours. Utilisée
par des psychologues et des psycho-
thérapeutes, cette thérapie lui a per-
mis de faire remonter à la surface des
souffrances psychiques qui alimen-
taient son anxiété.

L’hypnose contre la douleur ?
Les médecins s'intéressent de plus en
plus à l'hypnose : psychologues, rhu-
matologues, gynécologues, endocri-
nologues, psychologues cliniciens,
médecins généralistes… se forment à
cette approche et l'utilisent dans leur
pratique, notamment pour atténuer la
douleur.
"L'hypnose ne soigne pas une mala-
die mais une personne", dévoile le
docteur Jean Marc Benhaiem. Autant
dire que la relation thérapeute-patient
est essentielle. Loin de l'hypnose
spectacle, cet expert propose depuis

de nombreuses années "L'hypnose qui
soigne".
Le recours à l'hypnose pour traiter la
douleur. On estime cette approche
particulièrement intéressante
lorsqu'elle est utilisée avant que la
douleur ne devienne chronique. Mais
son succès reste toutefois fortement
lié à une condition : "Être disponible
à des changements", explique le doc-
teur Jean-Marc Benhaïem, spécialiste
de l'hypnose et auteur d'un ouvrage
L'hypnose qui soigne.
Trois étapes sont proposées par le thé-
rapeute. La première est l'induction.
Elle consiste à hypnotiser le patient
en lui proposant de fixer son attention
sur un objet. La deuxième est ce que
l'on appelle la dissociation-confusion
: le patient se trouve coupé de ses per-
ceptions auditives, visuelles et tac-
tiles. Son corps est engourdi et immo-
bile. Vient alors la troisième étape,
qui correspond à l'ouverture, celle qui
va permettre d'entrer en relation avec
son corps, condition nécessaire pour
guérir. Quitter son corps pour mieux
le retrouver…
Le thérapeute va utiliser différentes
métaphores de la douleur, comme un
étau qui serre ou des aiguilles, pour
les modifier et en proposer d'autres,
liées cette fois au soulagement.

Hypnose : du calme contre la
migraine

Chez les patients migraineux, l'hyp-
nose va tenter d'interrompre le cercle
vicieux anxiété-contractures-douleurs
crâniennes. L'obtention de l'état hyp-
notique suffit souvent à stopper la
migraine. La léthargie associée à la
pénombre et au calme de la séance
sont autant d'éléments d'apaisement.
Les yeux fermés, le patient est invité
à imaginer des couleurs apaisantes.
La suggestion de fraîcheur est sou-
vent bénéfique.

De bons résultats pour les lombal-
gies et les sciatiques

Quel que soit le lieu de la douleur,
qu'elle provienne des jambes ou du
dos, qu'elle soit musculaire ou articu-
laire, la démarche thérapeutique sera
la même, explique le Dr Benhaiem. Et
de citer l'exemple d'une patiente de 50
ans : occupée à améliorer par l'hyp-
nose sa relation avec sa fille, elle en a
oublié ses douleurs lombaires.
Dans sa pratique, le médecin constate
que les séances d'hypnose soulagent
bon nombre de patients. Ils se plai-
gnent de moins en moins de leurs

douleurs, prennent moins d'antal-
giques et continuent leur activité pro-
fessionnelle.
Si l'efficacité de l'hypnose sur la dou-
leur est reconnue cliniquement, il res-
tait à le prouver sur le plan scienti-
fique. Les patients en éveil ont décrit
une baisse de leur douleur de 28 %,
contre 64 % pour ceux sous hypnose,
qui ont montré une activation d'un
réseau cérébral cognitivo-émotionnel.
Pour les chercheurs, la plus grande
efficacité de l'hypnose par rapport à
l'éveil réside dans le fait qu'elle agit
sur la dimension émotionnelle et non
sur la seule dimension sensorielle.

Soulager les douleurs du côlon
Certaines douleurs du côlon restent
invalidantes, malgré des traitements
lourds. L'hypnose peut là encore jouer
un rôle.
Le praticien utilise des métaphores
comparant le côlon à un fleuve calme.
Assis dans un fauteuil ou un siège
confortable, le patient a pour
consigne d'imaginer son côlon désen-
flammé ou encore de placer sa main
sur le ventre et d'attendre de ressentir
une chaleur calmante.
Dans son livre, le Dr Benhaiem décrit
le cas d'un patient de 48 ans, qui mal-
gré l'ablation partielle du côlon, conti-
nuait à souffrir depuis 3 ans, au point
d'arrêter de travailler. Adressé par un
collègue gastro-entérologue, il
accepte de jouer le jeu de l'hypnose.
Les douleurs se sont estompées dès la
première séance. A la seconde, le pro-
blème était quasiment réglé. Le
médecin a pu confirmer la guérison et
le patient reprendre son travail.

Particularité des douleurs d'ampu-
tation ou douleurs fantômes

Dans les cas d'amputations, il n'est
pas rare de ressentir une douleur du
côté du membre devenu absent. Le
cerveau cherche alors ce membre
perdu et envoie des signaux doulou-
reux. C'est ce qu'on appelle la "dou-
leur fantôme". L'hypnose aura pour
rôle, dans ce cas, de "mettre de l'ordre
dans le cerveau", explique le Dr
Benhaiem. Il s'agit, par les séances
d'hypnose, de faire accepter le handi-
cap ou l'accident, et mettre fin aux
regrets et autres culpabilités autour de
la lésion du corps. Pour cela, le théra-
peute propose au patient de visualiser
le membre manquant et de l'imaginer
en mouvement. Cela aura pour effet
de soulager ces douleurs dites neuro-
pathiques.
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On peut comparer la douleur
chronique à une sonnette d’alarme
qu’on ne parviendrait plus à
éteindre. Ainsi, la douleur persiste...
pour rien.

À l’heure actuelle, la douleur chro-
nique n’est pas reconnue comme
une maladie en soi par aucune

autorité médicale.
Dans le milieu de la santé, on trouve deux
écoles de pensée. La première, plus tradi-
tionnelle, soutient qu’il ne s’agit que d’un
symptôme, comme la douleur aiguë. La
seconde considère la douleur chronique
comme une maladie en raison des change-
ments neurochimiques qui surviennent
chez les personnes atteintes de douleur
chronique.
On peut comparer la douleur chronique à
une sonnette d’alarme qu’on ne parvien-
drait plus à éteindre. Ainsi, la douleur per-
siste... pour rien.

Où se situe le mal ?
Le dos est la partie du corps la plus sou-
vent touchée par la douleur chronique.
Viennent ensuite les jambes, la tête, le
cou, les genoux et l’abdomen. Elle peut
être provoquée par une blessure à des
nerfs, à des muscles, à des articulations ou
à un organe.
Ce trouble est en croissance. En effet, les
médecins de famille voient de plus en plus
arriver dans leurs cabinets des patients
affligés de douleur chronique. Si les
causes sont parfois identifiables, d’autres
fois, elles sont inexplicables. Les profes-
sionnels de la santé sont alors confrontés à
leur propre impuissance.
On considère de plus en plus la douleur
chronique comme une maladie du sys-
tème nerveux. Mais tous ne s’entendent
pas sur sa définition. Mais qu’est-ce
qu’une douleur chronique? En quelques

mots, il s’agit d’une douleur qui persiste
plus de six mois. Cette douleur peut être
constante ou intermittente, comme celle
des migraines. Elle peut être liée à une
maladie chronique, comme l’arthrose ou
la polyarthrite rhumatoïde. Ces deux
maladies sont d’ailleurs les principales
causes de douleur chronique.

Causes possibles de douleur chronique
*Une douleur associée à une maladie
chronique qu’on ne peut traiter adéquate-
ment et qui occasionne des douleurs : l’ar-
throse, le diabète (peut causer de la neuro-
pathie), la sclérose en plaques, le cancer,
le sida, la névralgie du trijumeau, l’ané-
mie falciforme, etc.
*Une douleur aiguë mal soulagée, qui per-
siste au-delà du délai normal de guérison
ou qui dure plus de six mois : après un
accident de travail (par exemple, un mal
de dos), une chirurgie, un épisode de
zona, etc.
*Une douleur dont la cause est mal
définie : la migraine, la fibromyalgie
*Une douleur fantôme, à la suite d’une
amputation. Dans ce cas, la douleur pro-
vient des dommages faits aux nerfs.
*Des douleurs entretenues par le système
nerveux sans élément déclencheur appa-
rent, comme c’est le cas du syndrome de
douleur régionale complexe.

Pourquoi certaines douleurs ne dispa-
raissent-elles pas avec le temps et les
traitements?
L’une des hypothèses avancées est qu’au
départ, on ne traite pas de manière assez
combative la douleur lorsqu’elle est aiguë.
Avec le temps, la douleur entraînerait des
changements chimiques dans les circuits
nerveux du cerveau et de la moelle épi-
nière. Ainsi, le système nerveux - mime-
rait - la douleur, même si la blessure ini-
tiale est guérie. C’est pourquoi certains

médecins et chercheurs estiment que la
douleur chronique est une maladie en soi.
Selon d’autres hypothèses, des souf-
frances psychologiques (expériences
d’abandon, de violence physique, d’abus
sexuel, etc.) pourraient aussi s’exprimer
sous forme de douleur. En effet, d’après la
définition de l’International Association
for the Study of Pain, la douleur n’est pas
seulement une expérience physique, mais
aussi émotionnelle.

Qui souffre de douleur chronique ?
*La prévalence de la douleur chronique
augmente avec l’âge
*Au Canada, 29% des adultes âgés de 35
ans à 54 ans sont atteints de douleur chro-
nique, et 39% des 55 ans et plus. D’après
une compilation de données provenant de
plusieurs pays (Canada, France, Australie,
Royaume-Uni, Espagne, Suède, Écosse,
Pays-Bas), la douleur chronique touche-
rait en moyenne 36% des adultes
*Une augmentation de 70% des cas de
douleur chronique est prévue d’ici 25 ans,
en raison du vieillissement de la popula-
tion3. Aussi, les chirurgies, que l’on pra-
tique de plus en plus, laissent souvent des
douleurs persistantes aux patients.
L’ablation du sein et l’arthroscopie du
genou sont de bons exemples d’opérations
courantes qui laissent souvent des
séquelles
*Les femmes sont plus sujettes à la dou-
leur chronique. On sait que la testostérone
protège les hommes de la douleur.
Cependant, la relation entre les oestro-
gènes et la douleur n’est pas encore claire.
Plusieurs femmes voient leurs douleurs
augmenter durant les jours qui précèdent

leurs menstruations et après la méno-
pause, des périodes caractérisées par une
baisse d’oestrogènes.

Soulager la douleur chronique ? De
l'espoir...
Il n'existe pas de pilules miracles pour
soulager la douleur chronique.
Mais une combinaison d'approches peut
aider les personnes qui en sont affligées :
les médicaments d'un côté, mais aussi, de
l'autre, la psychothérapie, la physiothéra-
pie, l'ergothérapie et des thérapies alterna-
tives comme l'acupuncture, la massothé-
rapie et l'ostéopathie.
Les médicaments : nécessaires, mais
insuffisants
Quand on ressent une douleur, le premier
réflexe est souvent de l'endurer ou de s'en
soulager à l'aide de médicaments. Mais
trouver le bon médicament représente un
parcours du combattant pour les gens qui
souffrent de douleur chronique.
Pire, l'efficacité des médicaments est sou-
vent limitée. "Les médicaments soulagent
peut-être 10 % de la douleur, 20 % si on
est chanceux", affirme le Dr Mark Ware,
médecin à la clinique de la douleur de
l'hôpital général de Montréal.
Malgré "toutes les recherches qui se font
par les grandes pharmaceutiques, on ne
possède pas encore de médicament réelle-
ment efficace", juge-t-il.
En outre, les médicaments - plutôt puis-
sants - offerts aux victimes de douleur
chronique entraînent leur lot d'effets indé-
sirables. "J'ai des réactions d'intolérance
à plusieurs médicaments, comme des brû-
lures d'estomac, des maux de tête très pro-
noncés, des crises d'hypertension ou d'hy-

potension. Ces réactions m'empêchent
souvent de prendre les nouveaux médica-
ments qui me sont proposés", témoigne
Ginette Lacourse, atteinte de fibromyalgie
depuis 11 ans.
En fait, la douleur chronique grave empoi-
sonne tous les aspects de la vie des gens
qui en sont victimes. Elle peut briser des
couples et des amitiés, ruiner des carrières
professionnelles en plus d'engendrer des
souffrances psychologiques.
Pour redonner une qualité de vie à ces per-
sonnes, on doit tenir compte de l'ensemble
de ces facteurs, indissociables de la dou-
leur physique. Et à elle seule, une pilule
ne saurait régler ce problème complexe.

Principaux médicaments utilisés contre
la douleur chronique
Depuis les années 90, les médecins ont
recours à plusieurs classes de médica-
ments pour soulager la douleur chronique.
Puisque chaque personne réagit différem-
ment à un médicament, plusieurs mois
peuvent s'écouler avant que l'on trouve la
bonne combinaison de médicaments et le
dosage approprié. Les médicaments sui-
vants se prennent généralement par voie
orale. Dans de rares cas, on pourra les
administrer par injection près de la zone
douloureuse.

- L'acétaminophène et les anti-inflam-
matoires non stéroïdiens. Ils sont surtout
utiles pour les douleurs légères à modé-
rées, en cas d'inflammation (par exemple,
en cas d'arthrose ou de polyarthrite rhu-
matoïde).
- Les relaxants musculaires. Ils sont sur-
tout utilisés pour un soulagement à court

terme en cas de douleurs musculaires
aiguës, mais aussi pour soulager des
spasmes musculaires reliés à un problème
neurologique.

Les benzodiazépines (Valium®,
Xanax®, etc.), le baclofène, le méthocar-
bamol (Robaxin®) et le cyclobenzaprine
(Flexeril®) en sont des exemples.
Certains causent une dépendance phy-
sique; d'autres, un effet de somnolence.
Mentionnons que certains médicaments
combinent le méthocarbamol à de l'acide
acétylsalicylique (Robaxisal®) ou à de
l'acétaminophène (Robaxacet®).

- Les coanalgésiques. Ce sont des médi-
caments qui agissent contre la douleur,
mais qui n'ont pas été créés dans ce but.
Figurent dans cette catégorie certains
médicaments utilisés contre la dépression,
comme les antidépresseurs tricycliques
(amitriptyline, imipramine). Les antidé-
presseurs qui soulagent le mieux les dou-
leurs sont ceux qui augmentent le taux de
noradrénaline et de sérotonine, deux neu-
rotransmetteurs qui agissent sur les mes-
sages de douleur.

- Les anticonvulsivants. Utilisés pour
traiter l'épilepsie, permettent de calmer les
nerfs surexcités dans la région atteinte et
dans le système nerveux central. Parmi
leurs effets indésirables, on compte la
somnolence, les étourdissements, la
fatigue, la constipation, la nausée et les
vomissements. Certains anticonvulsivants
ont moins d'effets indésirables. La gaba-
pentine améliore par ailleurs la qualité du
sommeil et réduit l'anxiété. Une nouvelle
molécule est apparue sur le marché en
2006, la prégabaline (Lyrica®), qui com-
porterait encore moins d'effets indésira-
bles que la gabapentine. La carbamazé-
pine (Tegretol®) est aussi couramment
employée.

- Les benzodiazépines. Ces médicaments
réduisent l'anxiété, tout en soulageant les
tensions musculaires et ils auraient un
léger effet antidouleur.

- Les opioïdes. Aussi appelés analgé-
siques opiacés ou narcotiques, en sont des
exemples. Ces analgésiques s'apparentent
à des substances antidouleur que le corps
produit (endorphines, enképhalines, etc.).
Ils agissent en se fixant sur des récepteurs
situés un peu partout dans le corps, appe-
lés - récepteurs opioïdes -. Leur présence
bloque la transmission des signaux dou-
loureux. Ces médicaments peuvent anes-
thésier des douleurs intenses. La dépen-
dance psychologique aux opioïdes est
possible, mais plutôt rare : on l'observe
dans environ 5 % des cas, surtout chez les
anciens utilisateurs de drogues.
Cependant, les opioïdes créent une accou-
tumance physique, ce qui nécessite l'utili-
sation de doses de plus en plus élevées.
Certains médicaments peuvent aider à
rétablir la sensibilité aux opioïdes.

Recherches en cours
Les cannabinoïdes ont fait leur apparition
depuis environ un an (Cesamet®,
Sativex®). Santé Canada approuve leur
usage pour soulager les douleurs de la
sclérose en plaques ainsi que pour traiter
les nausées liées à la chimiothérapie. Des
recherches sont menées afin d'évaluer leur
efficacité contre la douleur chronique et
leur sécurité pour les personnes atteintes.
Plusieurs utilisateurs rapportent qu'ils en
tirent des bénéfices, par exemple un meil-
leur sommeil, une détente et une légère
réduction de leurs douleurs. Ils auraient
notamment pour action d'augmenter l'effet
thérapeutique des opioïdes.
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Douleur chronique : Peut-on la soulager ?



Si les populistes de gauche
peuvent sembler très
différents des populistes de
droite au début, lorsqu'ils sont
loin du pouvoir, ils ont toutes
les chances de se ressembler
de plus en plus, à mesure
qu'ils mûrissent.

L e Mouvement 5 Etoiles (MS5,
antisystème) a demandé au prési-
dent italien Sergio Mattarella

quelques jours de plus pour former un
gouvernement d'union avec la Ligue
(extrême droite), a annoncé lundi son
chef de file Luigi Di Maio.
La synthèse n'est pas simple entre la
Ligue, formation nationaliste et euro-
sceptique proche du Front national
français, qui a fait le plein des voix
dans le Nord sur la promesse de
baisses massives d'impôts, et le M5S,
plus ambivalent sur l'Union euro-
péenne et plébiscité par le Sud pour
avoir promis un revenu de citoyenneté.
Après un week-end d'intenses pour-
parlers à Milan entre les chefs de file
et leurs lieutenants, les deux camps
avaient évoqué un accord dimanche
soir. Mais de nombreux doutes subsis-
tent, en particulier sur la question déli-
cate du choix du futur chef de gouver-
nement.

En 1939, un pacte rouge-brun
Le 23 août 1939, à Moscou, les minis-
tres des Affaires étrangères de l'Union
soviétique et du Troisième Reich se
rencontraient en secret pour signer un
traité de non-agression. Ce tristement
célèbre — pacte rouge-brun — allait
permettre aux nazis de conquérir une
grande partie de l'Europe centrale. Il
sera aussi à l'origine d'une profonde
crise de conscience chez des militants,
dont mes grands-parents, qui avaient
vu dans le communisme la promesse
d'un monde sans sectarisme ni injus-
tice raciale.
La plupart des communistes trouve-
ront des moyens de réconcilier leur
conscience avec l'inconcevable.
Certains invoqueront la stratégie, d'au-
tres la nécessité, d'autres encore le
capitalisme bourgeois ou la sagesse de
Joseph Staline –ou nieront tout sim-
plement l’existence du pacte. D'une
manière ou d'une autre, on s'arrangea
pour recouvrer la certitude d'être du
côté des anges –ce qui pouvait justi-
fier, parfois, de s'allier avec le diable.

Étranges partenariats
Évidemment, la politique internatio-
nale est toujours prompte à d'étranges
partenariats. Comment expliquer,
sinon, l'alliance de l'Iran et de la Corée
du Nord ou le soutien des États-Unis
aux gouvernements d’Égypte et
d'Arabie saoudite?
Reste que les forces telluriques qui
rebattent aujourd'hui les cartes idéolo-
giques des démocraties européennes
vont plus loin que ces coalitions de
convenance. À droite comme à gauche

les ennemis de la démocratie libérale
ne sont pas très regardants sur les
convives avec qui partager le festin.
Aux quatre coins du monde, les popu-
listes de gauche et de droite arrivent
étonnamment facilement à faire cause
commune: en Grèce, le parti d'extrême
gauche Syriza a pu ainsi accéder au
gouvernement en formant une coali-
tion avec le parti d'extrême droite
AN.EL.
Aux États-Unis, un nombre croissant
de gauchistes balayent d'un revers de
main l'idée que Donald Trump pourrait
représenter un véritable danger.
Mais rien ne met aussi bien en évi-
dence cette mutation bizarre et post-
moderne de l'alliance rouges-bruns
que la coalition gouvernementale
qu'est en train de former, en Italie,
l'amorphe Mouvement 5 Étoiles
(M5S) et la très xénophobe Ligue du
Nord.

Coalition populiste
Depuis déjà plusieurs années, les élus
de la Ligue ont pris la vilaine habitude
d'accélérer les expulsions d'immigrés
vers la fin de l'année, afin d'offrir un
— Noël blanc — à leurs administrés.
Début 2018, lorsqu'un ancien membre
du parti avait ouvert le feu sur des
migrants à Macerata, dans le sud du
pays, et blessé grièvement six hommes
d'origine africaine, Matteo Salvini, le
leader du parti, avait fermement refusé
de le condamner. À une époque où le

terme — suprémacisme blanc — est
utilisé à tire-larigot, il semble plutôt
bien s'appliquer aux troupes de
Salvini.
Le Mouvement 5 Étoiles a en revanche
clairement débuté à gauche. Si Beppe
Grillo a pu annoncer la mort des
vieilles distinctions idéologiques, il
doit son ascension politique à son
opposition forcenée à Silvio
Berlusconi – un populiste de droite. Le
nom de son parti se réfère à cinq de ses
premières exigences, toutes facilement
localisables à gauche: défense du ser-
vice public de l'eau; protection de l'en-
vironnement; accès gratuit à internet
pour tous; volonté de préférer les
vélos, les trains et les bus aux voitures;
valorisation d'un modèle de dévelop-
pement économique durable inspiré
par le concept de la - décroissance -.
Mais la colère de ce mouvement popu-
liste contre un leader politique cor-
rompu — au départ justifiée —
comme ses petites recettes idéalistes
se sont très vite mises à exhaler un
étrange fumet. Au fil des ans, ses
représentants ont insinué que le 11-
Septembre pourrait être un coup de la
CIA. Ayant à choisir entre la tenue de
nouvelles élections, un gouvernement
de coalition avec le Parti démocrate
(centre-gauche) ou un pacte avec les
racistes de la Ligue de Salvini, les lea-
ders du Mouvement 5 Étoiles ont opté
pour l'alliance populiste entre droite et
gauche.

Cause commune
Dans The Populist Explosion John
Judis explique que le populisme de
droite risque de générer violences et
injustices parce qu'il est - triadique -:
des leaders populistes comme Donald
Trump prétendent canaliser la voix des
gens ordinaires pour lutter à la fois
contre les élites et les minorités, des
musulmans aux Noirs américains. Le
populisme de gauche n'annonce pas
une telle dévastation, parce qu'il est
simplement - dyadique -: entièrement
focalisé sur le conflit entre le peuple et
les élites politiques, il ne transforme
pas les minorités en boucs émissaires.
Il est donc peu probable qu'il en vienne
à aggraver des injustices existantes. Si
les populistes de gauche peuvent sem-
bler très différents des populistes de
droite au début, lorsqu'ils sont loin du
pouvoir, ils ont toutes les chances de
se ressembler de plus en plus, à
mesure qu'ils mûrissent.
Vu qu'une noble attirance pour la lutte
morale peut facilement se transformer
en une folle dépendance pour la traque
des méchants, leur haine des politi-
ciens et des corps constitués peut faci-
lement déborder sur les migrants et les
minorités. Et parce qu'ils pensent que
les ennemis de leurs ennemis sont
leurs amis, ils seront toujours tentés de
célébrer l'essor des populistes de
droite – et même de faire cause com-
mune avec eux, s'ils ne peuvent gou-
verner seuls. Pour reprendre la termi-
nologie de Judis, le Mouvement 5
Étoiles peut avoir débuté sur une
logique dyadique. Mais la facilité avec
laquelle il aura acquis un troisième
axe, profondément xénophobe, rend la
distinction relativement absconse.

De la tragédie à la farce
La plupart du temps, les comparaisons
historiques sont moins riches en analo-
gies qu'en dissemblances — ce qui est
doublement vrai pour celles remontant
aux épisodes les plus amers de l'his-
toire humaine, comme le pacte ger-
mano-soviétique — . Heureusement,
Grillo comme Salvini ne risquent pas
d'atteindre l'importance historique de
Molotov et de Ribbentrop. Sauf qu'il
n'y a pas non plus trop de réconfort à
trouver dans la célèbre citation de
Marx sur la répétition de l'histoire, où
ce qui fut une tragédie se transforme
miraculeusement en farce. Car malgré
les nombreuses différences entre le
présent et le passé, le XXe siècle nous
aura donné de nombreuses et tristes
occasions de voir ce qui peut se passer
lorsque des partis de gauche ressentent
une telle hostilité vis-à-vis de la démo-
cratie libérale qu'ils en viennent à faire
cause commune avec l'extrême droite.
Et même si les conséquences pour-
raient cette fois pencher davantage
vers le grotesque que le tragique, il
n'est pas impossible qu'elles invitent à
des cruautés et des souffrances indici-
bles.

Agences
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L'approche multidisciplinaire
fort utile

Les médicaments à eux seuls étant
souvent insuffisants pour apaiser de
telles douleurs, le docteur Mark Ware
croit qu'il faut opter pour la combinai-
son de plusieurs approches. Chacune
apportant un soulagement addition-
nel. Et il n'est pas le seul à le penser.
En mai 2006, un rapport d'experts
commandé par le ministre de la Santé
et des Services sociaux du Québec
concluait que l'approche multidisci-
plinaire est la plus efficace pour bien
traiter la douleur chronique. La
France et l'Australie ont notamment
servi de modèles en raison de la qua-
lité de l'organisation de leurs services
de santé pour le traitement de la dou-
leur chronique.

Un peu d'histoire
Aux États-Unis, la première clinique
spécialisée en douleur a vu le jour en
1961, dans l'État de Washington. Elle
employait un médecin anesthésiste,
un psychologue et un neurochirur-
gien. Au Québec, le psychologue
Ronald Melzack, qui a été à l'origine
de découvertes majeures en physiolo-
gie de la douleur, a cofondé la pre-
mière clinique spécialisée en 1972.
Toutes les personnes atteintes de dou-
leur chronique n'ont évidemment pas
besoin d'une approche multidiscipli-
naire. Cependant, lorsque les douleurs
sont présentes depuis plusieurs
années, c'est souvent incontournable.
Il en revient alors au médecin de
famille d'évaluer la situation.
Les cliniques de la douleur, générale-
ment reliées à un hôpital, offrent une
large gamme de services qui vont de
la psychologie à la physiothérapie.
"Chacune des approches apporte sa
part de bénéfices pour le patient",
explique le Dr Mark Ware. "Je crois
qu'en travaillant en équipe, on obtient
encore davantage que la somme des
parties."
Fait non négligeable, l'équipe tra-
vaille en fonction des besoins des
patients. "Aussi, elle prend le temps
d'établir une relation de confiance
avec les patients, de comprendre ce
qu'ils vivent", ajoute-t-il.
L'équipe médicale, autour de laquelle
gravitent des activités de recherche,
est habituellement formée de :
*Un médecin (souvent un omniprati-
cien ou un anesthésiste) : pivot de
l'équipe, le médecin conseillera, selon
le cas, des médicaments, des injec-
tions ou des interventions chirurgi-
cales
*Un psychologue : les approches psy-
chologiques varient d'un centre à l'au-
tre. Elles peuvent comprendre des
thérapies cognitives et comportemen-
tales, de l'hypnothérapie et des tech-
niques de relaxation. La plupart des
personnes qui arrivent en clinique de
la douleur souffrent de dépression. Le
sentiment d'impuissance et les pen-
sées négatives font en sorte qu'il est
encore plus difficile de supporter la
douleur. Ils augmentent même son
intensité4. Le psychologue peut aider
à mieux composer avec la douleur et
à faire le deuil des anciennes capaci-
tés physiques
*Un physiothérapeute : il évalue les

capacités physiques et propose des
exercices afin de remettre le corps en
mouvement. Le réflexe est souvent
d'arrêter les activités physiques,
sources de douleur. Or, il est impor-
tant de rester actif à l'aide d'exercices
appropriés
*Un ergothérapeute : il aide la per-
sonne à adapter son milieu de vie à
ses capacités physiques
*Une infirmière : un soutien supplé-
mentaire pour répondre aux questions
sur les médicaments. C'est souvent la
personne-ressource qu'il est possible
de contacter facilement.
À noter que l'approche multidiscipli-
naire telle qu'on la connaît
aujourd'hui au Québec est employée
depuis cinq ans à peine.

Médecines alternatives
et complémentaires

Aux États-Unis, 34 % des consulta-
tions en médecines alternatives et
complémentaires (MAC) sont liées au
traitement de la douleur. La moitié
d'entre elles ont pour objet des lom-
balgies (maux du bas du dos)1.
Environ 40 % des personnes atteintes
de douleurs neuropathiques dans les
membres (comme celles causées par
le diabète) ont recours aux MAC2.
Peu nombreuses au Québec, les cli-
niques de la douleur ne peuvent
répondre à la demande. Les victimes
de douleur chronique peuvent patien-
ter pendant de longs mois, voire deux
ans ou plus. Elles doivent donc sou-
vent chercher par elles-mêmes des
moyens pour soulager leurs maux.
C'est le cas de Ginette Lacourse qui
constatait que les médicaments qu'elle
prenait ne suffisaient plus. En attente
d'une place dans une clinique de la
douleur, elle s'est tournée vers les
approches alternatives et complémen-
taires.
L'acupuncture, l'ostéopathie et le
massage lui ont alors fait du bien,
mais sans plus. "J'apprécie que ces
méthodes soient plus douces et moins
toxiques, mais elles ont aussi leurs
limites", concède-t-elle. Elle cite en
exemple le massage. "S'il fait froid ou
humide après mon traitement, je viens
de jeter mon argent par les fenêtres,
car mes muscles redeviennent raides
aussitôt", précise-t-elle.
Peu à peu, Ginette Lacourse a senti le
besoin de s'attaquer aux causes qui,
dans sa vie, avaient rendu le terrain
propice à la fibromyalgie. L'hypnose
lui a été d'un grand secours. Utilisée
par des psychologues et des psycho-
thérapeutes, cette thérapie lui a per-
mis de faire remonter à la surface des
souffrances psychiques qui alimen-
taient son anxiété.

L’hypnose contre la douleur ?
Les médecins s'intéressent de plus en
plus à l'hypnose : psychologues, rhu-
matologues, gynécologues, endocri-
nologues, psychologues cliniciens,
médecins généralistes… se forment à
cette approche et l'utilisent dans leur
pratique, notamment pour atténuer la
douleur.
"L'hypnose ne soigne pas une mala-
die mais une personne", dévoile le
docteur Jean Marc Benhaiem. Autant
dire que la relation thérapeute-patient
est essentielle. Loin de l'hypnose
spectacle, cet expert propose depuis

de nombreuses années "L'hypnose qui
soigne".
Le recours à l'hypnose pour traiter la
douleur. On estime cette approche
particulièrement intéressante
lorsqu'elle est utilisée avant que la
douleur ne devienne chronique. Mais
son succès reste toutefois fortement
lié à une condition : "Être disponible
à des changements", explique le doc-
teur Jean-Marc Benhaïem, spécialiste
de l'hypnose et auteur d'un ouvrage
L'hypnose qui soigne.
Trois étapes sont proposées par le thé-
rapeute. La première est l'induction.
Elle consiste à hypnotiser le patient
en lui proposant de fixer son attention
sur un objet. La deuxième est ce que
l'on appelle la dissociation-confusion
: le patient se trouve coupé de ses per-
ceptions auditives, visuelles et tac-
tiles. Son corps est engourdi et immo-
bile. Vient alors la troisième étape,
qui correspond à l'ouverture, celle qui
va permettre d'entrer en relation avec
son corps, condition nécessaire pour
guérir. Quitter son corps pour mieux
le retrouver…
Le thérapeute va utiliser différentes
métaphores de la douleur, comme un
étau qui serre ou des aiguilles, pour
les modifier et en proposer d'autres,
liées cette fois au soulagement.

Hypnose : du calme contre la
migraine

Chez les patients migraineux, l'hyp-
nose va tenter d'interrompre le cercle
vicieux anxiété-contractures-douleurs
crâniennes. L'obtention de l'état hyp-
notique suffit souvent à stopper la
migraine. La léthargie associée à la
pénombre et au calme de la séance
sont autant d'éléments d'apaisement.
Les yeux fermés, le patient est invité
à imaginer des couleurs apaisantes.
La suggestion de fraîcheur est sou-
vent bénéfique.

De bons résultats pour les lombal-
gies et les sciatiques

Quel que soit le lieu de la douleur,
qu'elle provienne des jambes ou du
dos, qu'elle soit musculaire ou articu-
laire, la démarche thérapeutique sera
la même, explique le Dr Benhaiem. Et
de citer l'exemple d'une patiente de 50
ans : occupée à améliorer par l'hyp-
nose sa relation avec sa fille, elle en a
oublié ses douleurs lombaires.
Dans sa pratique, le médecin constate
que les séances d'hypnose soulagent
bon nombre de patients. Ils se plai-
gnent de moins en moins de leurs

douleurs, prennent moins d'antal-
giques et continuent leur activité pro-
fessionnelle.
Si l'efficacité de l'hypnose sur la dou-
leur est reconnue cliniquement, il res-
tait à le prouver sur le plan scienti-
fique. Les patients en éveil ont décrit
une baisse de leur douleur de 28 %,
contre 64 % pour ceux sous hypnose,
qui ont montré une activation d'un
réseau cérébral cognitivo-émotionnel.
Pour les chercheurs, la plus grande
efficacité de l'hypnose par rapport à
l'éveil réside dans le fait qu'elle agit
sur la dimension émotionnelle et non
sur la seule dimension sensorielle.

Soulager les douleurs du côlon
Certaines douleurs du côlon restent
invalidantes, malgré des traitements
lourds. L'hypnose peut là encore jouer
un rôle.
Le praticien utilise des métaphores
comparant le côlon à un fleuve calme.
Assis dans un fauteuil ou un siège
confortable, le patient a pour
consigne d'imaginer son côlon désen-
flammé ou encore de placer sa main
sur le ventre et d'attendre de ressentir
une chaleur calmante.
Dans son livre, le Dr Benhaiem décrit
le cas d'un patient de 48 ans, qui mal-
gré l'ablation partielle du côlon, conti-
nuait à souffrir depuis 3 ans, au point
d'arrêter de travailler. Adressé par un
collègue gastro-entérologue, il
accepte de jouer le jeu de l'hypnose.
Les douleurs se sont estompées dès la
première séance. A la seconde, le pro-
blème était quasiment réglé. Le
médecin a pu confirmer la guérison et
le patient reprendre son travail.

Particularité des douleurs d'ampu-
tation ou douleurs fantômes

Dans les cas d'amputations, il n'est
pas rare de ressentir une douleur du
côté du membre devenu absent. Le
cerveau cherche alors ce membre
perdu et envoie des signaux doulou-
reux. C'est ce qu'on appelle la "dou-
leur fantôme". L'hypnose aura pour
rôle, dans ce cas, de "mettre de l'ordre
dans le cerveau", explique le Dr
Benhaiem. Il s'agit, par les séances
d'hypnose, de faire accepter le handi-
cap ou l'accident, et mettre fin aux
regrets et autres culpabilités autour de
la lésion du corps. Pour cela, le théra-
peute propose au patient de visualiser
le membre manquant et de l'imaginer
en mouvement. Cela aura pour effet
de soulager ces douleurs dites neuro-
pathiques.



Le Parlement catalan a élu
lundi à la présidence de la
Catalogne le candidat
séparatiste choisi par l'exilé
Carles Puigdemont, Quim
Torra, qui a promis de
continuer à "construire un Etat
indépendant" de l'Espagne.

N ous "ferons la République cata-
lane", a déclaré l'éditeur de 55 ans
tout juste élu par 66 voix pour et

65 contre, avec les quatre abstentions
d'un parti séparatiste d'extrême gauche
Candidature d'unité populaire (CUP).
"Nous serons fidèles au mandat du refe-
rendum d'autodétermination du 1er octo-
bre: construire un Etat indépendant, une
République", promettait-il avant le
vote. Le 1er octobre dernier, plus de
deux millions de Catalans (sur un total
de 5,5 millions d'électeurs) ont participé
à ce référendum interdit par Madrid et que
la police a tenté d'empêcher. D'après les
organisateurs, 90 % se sont prononcés
pour l'indépendance. Quim Torra doit
maintenant former son gouvernement,
ce qui entraînera automatiquement la
levée de la tutelle imposée par Madrid
sur cette région de 7,5 millions d'habi-
tants quand les députés séparatistes ont
proclamé son indépendance le 27 octobre
2017.
M. Torra a promis dès le premier débat
d'investiture samedi de faciliter au plus
tôt le retour au pouvoir de Carles
Puigdemont, "le président légitime".
La Télévision publique catalane TV3 a
montré l'ex-président destitué suivant en
direct depuis Berlin le discours de son
protégé. Carles Puigdemont, qui a
quitté l'Espagne avant d'être inculpé
pour rébellion, est en liberté provisoire

en Allemagne où un tribunal doit se pro-
noncer sur son extradition.
Quim Torra s'est engagé à rétablir des
lois catalanes suspendues ou annulées
par la justice, de rouvrir les "ambas-
sades" de Catalogne fermées par l'Etat et
de lancer la rédaction de la Constitution
de la future république catalane. Il a évo-
qué la création de structures de gouverne-
ment parallèles à l'étranger pour préparer
la sécession : un "conseil de la
République" présidé par Carles
Puigdemont, et une assemblée compo-
sée d'élus locaux. La dirigeante de l'op-
position aux séparatistes Inés Arrimadas
a durement attaqué les "discours xéno-
phobes et identitaires" du candidat, qua-
lifié de "marionnette de Puigdemont".
Elle a dénoncé les écrits anti-espagnols
de M. Torra, qui a notamment qualifié de
"charognards, vipères et hyènes" ceux
qui ne défendent pas comme lui la cul-
ture et la langue catalanes. Le gouverne-
ment conservateur de Mariano Rajoy a
rappelé qu'il pourrait à tout moment
reprendre le contrôle de la région si M.
Torra violait la Constitution.
M. Puigdemont a souligné samedi dans
une interview au journal italien La
Stampa que son successeur désigné
"prend le pouvoir dans des conditions
provisoires et il en est conscient. A par-
tir du 27 octobre, il pourra convoquer de
nouvelles élections".
Le premier procès des 25 dirigeants indé-

pendantistes poursuivis pour rébellion
et d'autres délits pourrait s'ouvrir en
octobre, un bon moment pour mobiliser
les indépendantistes catalans contre "la
répression" dans une campagne électo-
rale, relèvent les commentateurs espa-
gnols. 9 de ces dirigeants sont en déten-
tion provisoire et sept autres, dont
Carles Puigdemont, ont fui à l'étranger.
La plupart appartenaient aux deux
grandes formations séparatistes - le
PDECAT conservateur et la Gauche
républicaine de Catalogne (ERC) - qui
prônent depuis une politique plus modé-
rée. Mais fort de son succès aux élec-
tions de décembre, où sa liste Ensemble
pour la Catalogne a recueilli le plus de
voix indépendantistes, M. Puigdemont
leur a forcé la main et imposé son can-
didat, le chargeant de poursuivre la
confrontation avec Madrid. Un gouver-
nement "qui ne réponde qu'à
Puigdemont" peut créer des tensions
dans la coalition, a commenté Oriol
Bartomeus, professeur de Sciences poli-
tiques à l'Université autonome de
Barcelone. "Il peut y avoir des pro-
blèmes, il peut y avoir des bagarres".
De plus, la CUP a prévenu qu'elle mène-
rait une opposition active, parce que le
programme de gouvernement ne
contient "pas de mesures républicaines
et sociales qui répondent aux droits et
aux besoins de la classe travailleuse".

Au Mali, il faudra attendre le 19 mai
prochain pour savoir ce que fera le parti
de l'Alliance pour la démocratie au Mali
(Adema) à la prochaine présidentielle.
Va-t-il présenter un candidat ou soutenir
le président sortant Ibrahim Boubacar
Keïta ? Lors d’une réunion du comité
exécutif samedi 12 mai, les cadres de
l'Adema n'ont pas réussi, malgré six
heures de discussions, à se mettre d'ac-
cord.
L’un des vice-présidents de l'Adema,
Adama Sangaré, estime qu’il est néces-
saire que l'Adema soutienne le président
sortant IBK. Le candidat désigné par le
parti ayant finalement décidé de ne pas se
présenter, il considère qu’il n'y a pas
d'autre solution possible.
"La semaine dernière, Dioncounda
Traoré a dit qu’il n’était pas candidat, et
c’est quand même normal que le parti
puisse aller vers la section, en disant : -
Nous sommes à moins de trois mois de
l'élection présidentielle, et l’important,

c’est que les débats se soient faits dans la
courtoisie- ". Adama Sangaré "souhaite"
que la conférence nationale valide son
soutien au président IBK, le 19 mai. Il
estime simplement qu’il y a un pro-
blème de communication au sein de la
structure. "Je pense très sincèrement
qu’ici les militants sont bien informés.
Ce qui manque c’est la communication.
Ce qui manque beaucoup à notre parti,
c’est la communication à la base.
L’Adema est malade, il faut le soigner. Il
faut panser les plaies et en le faisant,
nous allons nous projeter vers l’avenir."
Mais au sein du comité exécutif, tout le
monde ne partage pas ce soutien de
l'Adema au président IBK. Certains
militants ou dirigeants du parti croient
toujours possible la désignation d'un
candidat Adema à la présidentielle de
juillet.
Pour Boubacar Bah, un autre vice-prési-
dent de l'Adema, c'est la conférence
nationale du parti le 19 mai prochain qui

devra trancher. Et en tout état de cause,
le soutien au président IBK ne pourra
pas être obtenu sans condition.
"En 2013, il est allé [à l'élection] avec
un soutien sans condition, cette fois-ci
c’est un soutien avec des conditions.
L’Adema attend un engagement. Ceux
qui disent qu’il faut aller avec lui, on
leur dit : - Quelle est la consistance de
cet engagement-là ? C’est à vous, à une
délégation, d’aller recueillir cela-".
La décision de l’Adema concernant la
présidentielle de juillet prochain reste
donc en suspens pour le moment. "Les
deux hypothèses sont sur la table. Elles
seront tranchées définitivement le 19,
vendredi prochain", explique Boubacar
Bah, qui, pour sa part, souhaite une
"candidature en interne de l’Adema, un
candidat aux couleurs de l’Adema". Le
vice-président du parti confie qu’il ne
peut pas imaginer que l’Adema n’ait pas
de candidat cette fois-ci.
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Toujours divisée, l'Adema statuera le 19 mai
sur son soutien ou non à IBK

CATALOGNE

Quim Torra
élu nouveau Président

YÉMEN
La coalition
masse des

troupes près du
port de Hodeïdah
Les forces de la coalition menée par
l'Arabie saoudite avancent vers la ville
yéménite de Hodeïdah, principal port du
pays, tenu par les miliciens houthis, ont
déclaré lundi des responsables locaux.
Le Yémen borde l'entrée sud de la mer
Rouge, l'une des voies maritimes les plus
empruntées aumonde par les pétroliers, qui
remontent vers le canal de Suez pour
gagner l'Europe. La semaine dernière, des
milliers de combattants, soutenus par les
Émirats arabes unies (EAU) ont effectué des
percées sur le front situé au sud de la ville
portuaire, dans les districts d'al Jarahi et
d'al Khoukha, à 120 km de Hodeïdah.
"Nous allons év iter d'entrer dans des zones
densément peuplées et nous allons essayer
d'isoler les houthis en coupant leurs
chaînes d'approv isionnement", a dit à
Reuters un haut responsable de l'armée
yéménite. "Toute la résistance nationale
yéménite a pris part à l'opération militaire
àHodeïdah, avec la participation des forces
soudanaises", a dit à l'agence de presse
émiratie WAM le général Abdoul Salaam al
Chehi, un commandant de la coalition dans
la zone côtière contrôlée par les Emirats
arabes unis. Une coalition de pays arabes
sunnites, conduite par les Saoudiens, est
entrée en guerre en 2015 contre les mili-
ciens chiites houthis, proches de l'Iran,
dans le but de rétablir au pouvoir le gouver-
nement du président Abd Rabo Mansour
Hadi, reconnu par la communauté interna-
tionale.
Le conflit au Yémen a fait plus de 10.000
morts, selon les Nations unies. Plus de
trois millions de personnes ont été dépla-
cées et un risque de famine généralisée
menace le pays, le plus pauvre de la pénin-
sule arabique.

QATAR
Solidaire de la
Somalie contre

les émirats
L'émir du Qatar s'est engagé lundi à soute-
nir la Somalie en recevant à Doha le prési-
dent somalien Mohamed Abdullahi
Mohamed sur fondde détérioration des rela-
tions entre Mogadiscio et les Emirats
arabes unis. Cheikh Tamim ben HamadAl-
Thani a souligné, dans des tweets, les rela-
tions de "fraternité et de respect mutuel"
entre son pays et la Somalie. "Le Qatar
continueraà soutenir l'unité, la stabilité, la
souveraineté et le bien-être du peuple
somalien", a-t-il ajouté.
La rencontre est intervenue près d'un an
après le début de la crise du Golfe qui a vu
certains voisins arabes du Qatar rompre
avec lui en lui reprochant de soutenir des
mouvements extrémistes et de leur préférer
l'Iran. La Somalie a refusé de prendre parti
dans ce conflit, mais a rejeté un accord
entre l'opérateur maritime émirati DPWorld
de Dubaï et la République autoproclamée du
Somaliland sur la gestion du port de
Berbera, stratégiquement situé sur le golfe
d'Aden, dans le nord-ouest de la Somalie.
Le mois dernier, la Somalie a intercepté un
avion et saisi 10 millions de dollars en
espèces appartenant aux Émirats arabes
unis et annulé un programme bilatéral de
coopération militaire.
Mais les Émirats, riche État pétrolier du
Golfe, ont contesté cette version des faits,
assurant que l'argent était destiné à soutenir
financièrement l'armée somalienne et que
le personnel à bord de l'avion avait été
agressé par les services de sécurité soma-
liens.

Ag ences

MIDI LIBRE
N° 3392 | Mercredi 16 mai 2018 15CULTURE

La comédienne Sonia,
décédée dimanche à l'âge de
65 ans, a été inhumée avant-
hier en début d'après-midi au
cimetière Sidi-Rezoug, dans la
banlieue d'Alger, en présence
d'une foule nombreuse.

PAR ROSA CHAOUI

D ans une ambiance empreinte de
sobriété et d'émotion, des
comédiens et des compagnons

de route de la défunte étaient nom-
breux à accompagner Sonia, de son
vrai nom Sakina Mekkiou, à sa der-
n i è r e
demeure.
Des figures du théâtre et du cinéma
ainsi que le ministre de la Culture,
Azzedine Mihoubi, ont tenu à jeter un
dernier regard sur la dépouille de la
disparue et rendre hommage à la
mémoire de la grande dame du théâtre
algérien.
Salah Ougroute, acteur et figure popu-
laire du petit écran, regrette la perte
d'une "grande dame du théâtre algé-
rien" qui a marqué également de son
empreinte le cinéma.
Hassan Kechache, acteur de cinéma
associé dans le dernier long métrage
En attendant les hirondelles de Karim
Moussaoui, film dans lequel a joué
Sonia, garde le souvenir d'une "comé-
dienne talentueuse", "engagée" pour
la culture et l'art.
Sa disparition, a-t-il déploré, est une
"perte pour le cinéma et le théâtre"
algériens qu'"elle a continué à servir,
même dans les moments les plus durs
de l’Histoire" de l'Algérie.
Pour sa part, le comédien et metteur
en scène Ahmed Benaïssa, regrette la
perte d'une artiste qui a partagé la
scène théâtrale avec de grands noms
du 4e art algérien.
L'ancien ministre de la Culture et de la
Communication, Hamraoui Habib
Chawki, lui, a salué la mémoire
d'"une femme merveilleuse", artiste au
"talent inégalable" qui, par sa pré-
sence sur les planches, a donné une
grande "leçon de résistance au
moment où le pays était en danger".
L'actuel ministre de la Culture,
Azzedine Mihoubi, avait, lui, regretté,
dans un message de condoléances, la
perte d'une "artiste qui a voué sa vie à

l'art et à la création au service de la
culture", tout en saluant le "profond
engagement" de Sonia pour la culture
et les droits de la femme.

Le monde du théâtre salue
les qualités exceptionnelles

de l’artiste
Le décès de la grande comédienne
algérienne Sonia, disparue dimanche
soir à l'âge de 65 ans, a éploré le
monde du théâtre, ébranlé par la perte
d'une "artiste aux qualités exception-
nelles".
Comédien et metteur en scène qui a
plusieurs fois partagé la scène et
l'écran avec Sonia dans des pièces
comme Hadrya wal Hawees et Sans
titre, dernière pièce jouée et mise en
scène par la défunte, Mustapha Ayad
s'est dit "profondément attristé" par la
perte d'un compagnon de route qui a
voué sa vie au quatrième art et à la
culture algérienne.
Il regrette également la perte d'une
"grande comédienne" et d'une "excel-
lente gestionnaire".
Abdelhalim Benmâarouf, ancien
directeur artistique du Théâtre régio-
nal d’Annaba et collaborateur de la
défunte, estime, pour sa part, que
"l'Algérie perd une dame de théâtre à
la vision artistique futuriste" qui res-
pectait la liberté des comédiens qui le
lui témoignaient respect professionnel
et affection en retour.

Compagnon de route de la défunte, le
comédien Zahir Bouzerar salue la
mémoire d'une "grande dame du théâ-
tre qui laissera un grand vide".
Rappelant que la comédienne avait été
à l'initiative de la création du Festival
du théâtre féminin à Annaba, il
évoque une femme pleine de vie,
d'une grande ambition et aux qualités
humaines indéniables, autant de parti-
cularités qui se traduisaient dans son
travail avec les étudiants, dit-il.
Dramaturge proche de la défunte,
Nadjet Taibouni déplore la disparition
de "celle à qui je dois toute ma car-
rière". Elle avait collaboré avec Sonia
qui a joué ou mis en scène ses textes
Hadhrya wel Hawess, Nuit de divorce
et El Djamilat
Le directeur du Théâtre national algé-
rien (TNA), Mohamed Yahiaoui,
garde le souvenir d'une dame "extra-
ordinaire tant sur le plan humain
qu'artistique", "rigoureuse" dans son
travail et "aimée de tous" et du public
en particulier, dira-t-il
Le dramaturge et metteur en scène
Omar Fetmouche évoquera les quali-
tés "exceptionnelles" de Sonia qui, au-
delà de ses talents de comédienne,
avait assumé la direction du théâtre du
commissariat de festival.
Pour sa part, le critique de théâtre
Ahmed Chenniki regrette la perte
d'"une des meilleures comédiennes
qui pouvait incarner tous les person-
nages, doublée d'un metteur en scène

capable de proposer d'autres écritures
scéniques".
Dans un message de condoléances, le
ministre de la Culture, Azzedine
Mihoubi, regrette une artiste qui a
voué sa vie à l'art et à la création au
service de la culture tout en saluant le
"profond engagement" de Sonia pour
la culture et les droits de la femme.
Sur les réseaux sociaux, la nouvelle
du décès de Sonia occupe la majorité
des espaces animés par des figures de
la culture algérienne de différents
horizons.
Des écrivains comme Arezki Metref,
Samir Toumi, Mohamed Sari ou
encore les universitaires Djamel-
Eddine Merdaci et Ahmed Meliani ont
rendu hommage, sur leurs pages face-
book, à la grande dame de la culture
algérienne et à son parcours militant.
La jeune comédienneWahiba Baâli de
la troupe Le cri de la scène de
Tamanrasset a rendu hommage à celle
qui lui avait "inculqué les valeurs de
l'honnête et de la persévérance dans
le travail". Mohamed Cherchal,
Yacine Mesbah, Mourad Khan,
Hamida Aït El Hadj, Khadidja
Guemmiri, Abdelkader Djeriou ou
encore Nesrine Belhadj ont exprimé
leur profonde tristesse devant la perte
de Sonia qu'ils qualifient de "modèle".
De son côté, le caricaturiste "Le Hic"
lui a réservé sur sa page facebook un
dessin sous forme de tombée de
rideau sur une élégante paire d'escar-
pins pour rendre hommage au talent
de la comédienne et à sa grâce en tant
que femme.
Native de Skikda en 1953, Sonia a fait
ses premiers pas dans le théâtre à l'âge
de 17 ans, après une formation à
l'Institut national des arts dramatiques
et chorégraphique (INADC), devenu
en 1970 Institut supérieur des métiers
des arts de la scène (Ismas) dont elle
est diplômée en 1973.
En quarante ans de carrière au service
du théâtre, elle lègue un répertoire
riche de plus de cinquante pièces dont
Galou Lâareb galou et Fatma.
Fondatrice de la compagnie théâtrale
Masrah El Kalâa (Le théâtre de cita-
delle), Sonia a continué d'occuper la
scène durant la décennie 90, en bra-
vant le terrorisme et la mort qui
avaient emporté des figures embléma-
tiques du théâtre algérien, assassinés
par les adversaires de la culture.
Durant ces années, Sonia avait produit
des pièces comme Hadhrya wel
Hawess et Sarkha (Cri).
Son dernier travail sur les planches
remonte à 2015 avec la pièce Hadda.
Sonia avait également assuré la direc-
tion de l'Ismas ainsi que celle des
théâtres régionaux de Annaba et de
Skikda.
La comédienne avait pris sa retraite à
la fin de 2015 pour se consacrer à
l'écriture mais aussi au cinéma où elle
fera sa dernière apparition dans le film
En attendant les hirondelles (2017) de
Karim Moussaoui.

R. C.

SONIA INHUMÉE À ALGER

Adieu l’artiste
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CONSTANTINE, PREMIÈRE LIGNE D’EXTENSION DU TRAMWAY

Recrutement et formation
du nouveau personnel

Les formations seront
encadrées par des
spécialistes qualifiés activant
sur la ligne fonctionnelle du
tramway de Constantine qui a
décroché en février dernier la
certification ISO 9001 pour les
performances réalisées en
matière de gestion, de
management et d’offre de
services, a ajouté M. Poirier.

PAR BOUZIANE MEHDI

E n prévision de la mise en service d’ici
à fin 2018 ou début 2019 de la pre-
mière ligne d’extension du tramway

vers la ville Ali-Mendjeli, la Société d’ex-
ploitation des tramways (Setram) de
Constantine entamera "prochainement"
des opérations de recrutement et de forma-
tion de personnel, avait annoncé le prési-
dent-directeur général (P.-dg) de cette entre-
prise, Pierrik Poirier, soulignant à l’APS
que le recrutement de personnel devant
prendre en charge le fonctionnement de
cette première ligne d’extension, allant de
la station Zouaghi-Slimane (actuel termi-
nus du tramway) jusqu’à l’entrée de la ville
Ali-Mendjeli sur une longueur de près de
7km sera lancé "en début de la saison esti-
vale".
Le même responsable a fait savoir que le
recrutement se fera "de concert" avec l’an-

tenne locale de l’Agence nationale de l’em-
ploi (Anem), indiquant que les personnes
qui seront retenues à l’issue des tests et
concours de recrutement suivront des ses-
sions de formation sur des thèmes relatifs
à l’organisation des tramways, conduite
des rames, vente des billets, contrôle des
passagers, régulation et gestion du retard,
ainsi que des apprentissages sur le mana-
gement et le fonctionnement du poste de
commande centralisé (PCC), le "nerf des
tramways".
Les formations seront encadrées par des
spécialistes qualifiés activant sur la ligne
fonctionnelle du tramway de Constantine
qui a décroché en février dernier la certifi-
cation ISO 9001 pour les performances
réalisées en matière de gestion, de manage-
ment et d’offre de services, a ajouté M.
Poirier. Tout en précisant que l’accent a été
mis sur l’apport qu’aura ce projet (l’exten-
sion du tramway) dans l’amélioration de la
mobilité des citoyens et l’allègement de la
tension sur le trafic automobile entre les

villes de Constantine et Ali- Mendjeli, le
P.-dg de la Setram a réitéré l’engagement
de son entreprise pour être à la hauteur des
défis des ères modernes en "offrant des ser-
vices de qualité".
Totalisant une distance globale de 10,35
km avec 12 stations, le projet de réalisa-
tion de la première ligne d’extension du
tramway de Constantine a été scindé en
deux lots : le premier de Zouaghi-Slimane
à l’entrée de la ville Ali-Mendjeli sur envi-
ron 7km et le second lot s’étend de l’entrée
d’Ali-Mendjeli à l’université Constantine
2 Abdelhamid-Mehri, a précisé l’APS,
soulignant qu’une fois la totalité de l’ex-
tension livrée, le tramway de Constantine
comptabilisera 22 stations et s'étendra sur
un linéaire de près de 18,5 km, et rappe-
lant que la première ligne du tramway
(Benabdelmalek-Zouaghi) mise en circula-
tion en juillet 2013, s’étend sur 8,1 km.

B. M.

Les Ghardaouies ont entamé, depuis la
deuxième quinzaine du mois de chaâ-
bane, leurs préparatifs pour le mois
sacré, notamment en achetant les ingré-
dients nécessaires à la préparation des
mets les plus consommés durant le
Ramadhan.
De nombreuses personnes ont envahi les
échoppes d’herboristes installées dans les
ruelles et le souk de Ghardaïa pour s’ap-
provisionner en épices et autres plantes
aromatiques incontournables dans la cui-
sine algérienne.
Les épices et les herbes aromatiques sont
très prisées pour leurs qualités aroma-
tiques et condimentaires dans la cuisine
afin de relever ou parfumer les différentes
préparations culinaires durant ce mois de
Ramadhan, a fait savoir Boumediène
Djebrit, herboriste à Theniet El-
Makhzen (Ghardaïa).
Installé confortablement dans sa bou-
tique d’où émane une myriade de sen-
teurs, Boumediène fait l’éloge de ses
épices et par la même occasion des bien-
faits thérapeutiques de chacun des pro-
duits proposés.
Le nombre de commerces d’épices est a
florissant ces dernières années, a fait
remarquer Aïssa, gérant d’une échoppe
spécialisée dans les épices à Ghardaïa,
précisant que parmi les épices entrant
dans la cuisine ghardaouie durant le
Ramadhan figurent "ras el hanout", un
mélange d’une vingtaine d’épices, suivi

de "guertoufa" très prisée dans le Sud
algérien ainsi que "takerouait", un
mélange d’épices utilisé pour la fabrica-
tion d’une boisson locale.
Les prix des épices et condiments enre-
gistrent une flambée importante allant
jusqu’à 2.000 DA le kilogramme, et
cette hausse qui a frôlé parfois les 200 %
a touché plusieurs condiments, pour la
plupart importés.
"Nous sommes dépendants de l’étranger
en matière d’épices", a rappelé un herbo-
riste du souk de Ghardaïa, expliquant que
la production des plantes aromatiques et
médicinales spontanées ou cultivées,
fraîches ou séchées, desservant les
besoins de l’herboristerie et ceux du sec-
teur agro-alimentaire est très faible et ne
peut couvrir la demande du marché natio-
nal. Pour des responsables locaux du
secteur de l’agriculture, la filière de la
plante aromatique et médicinale consti-
tue une ressource à forte valeur ajoutée,
capable de contribuer à l’amélioration du
niveau de vie des populations rurales,
notamment dans les zones arides et
semi-arides du pays.
"L’Algérie dispose d’une flore riche et
diversifiée dans différentes régions, des
atouts indéniables qui ne demandent qu’à
être exploités", ont-ils souligné. Très
prisées dans la cuisine maghrébine, les
épices ont su trouver, à travers
l’Histoire, leur place privilégiée dans les
différentes cultures culinaires.

Les épices sont réputées par leurs pro-
priétés gustatives, thérapeutiques ou par-
fois même aphrodisiaques, elles ont la
faculté de remonter le plus insipide des
goûts même si elles sont utilisées en
petites quantités.
"Je préfère préparer moi-même ras el-
hanout pour relever le goût des plats que
je prépare", a affirmé Hadja Fatima, qui
est de ces personnes qui, à l’approche de
chaque Ramadhan fait ses emplettes au
souk de Ghardaïa. Par l’odeur, Hadja
Fatima arrive à différencier entre les
épices datant de l’année dernière et les
nouvelles.
Le marché des épices, condiments et
autres plantes aromatiques et herbes
sèches connaît dans la région de Ghardaïa
un développement, de l’aveu de plusieurs
commerçants.
De nombreux citoyens natifs de Ghardaïa
et vivant dans d’autres villes ainsi que
des visiteurs de la région préfèrent s’ap-
provisionner en épices auprès du marché
de Ghardaïa, a-t-on constaté.
Le mois de Ramadhan est devenu aussi
une aubaine pour tous ceux qui veulent
s’enrichir rapidement, sachant qu’un rush
quotidien est enregistré dans les souks,
notamment au niveau des échoppes
d’épices. Des opérations de contrôle sont
effectués par les services de contrôle de la
qualité afin d’éviter la vente de produits
toxiques.

APS

ILLIZI
Portes ouvertes

sur la Gendarmerie
nationale

Les journées Portes ouvertes sur la
Gendarmerie nationale (GN), inaugurées
jeudi à Illizi, ont drainé un large public
venu s’enquérir des activités et missions
dévolues à ce corps de sécurité.
Placée sous le signe "La sécurité un acquis
social à préserver par tous", cette manifes-
tation, qu’a abritée, trois jours durant, la
maison de la culture Othmane-Bali, a porté
sur l’exposition des différentes activités et
missions assurées par les différents ser-
vices de la GN, des modèles d’équipements
utilisés par ses services dans la protection
et la sécurisation des frontières.
Le public, tous âges confondus, qui a
manifesté un grand intérêt aux explica-
tions fournies sur la sécurité routière, pour
la protection des vies et la réduction des
accidents de circulation, s’est également
informé des missions de l’Institut natio-
nal de criminalistique et de criminologie
(INCC) d’Alger, ainsi que des équipements
spécifiques de la police scientifique.
Un documentaire sur la fondation du corps
de la Gendarmerie nationale et l’évolution
qu’a connue ce corps en matière de forma-
tion et d’équipement a été également pro-
jeté. Cette manifestation s’inscrit dans le
cadre du rapprochement du citoyen de ce
corps de sécurité, son information sur les
activités et missions assurées par la GN et
le développement qu’elle a connu grâce à
ses programmes de modernisation, a
expliqué le commandant du groupement
territorial de la GN à Illizi, le lieutenant-
colonel Rabie Bouhouhou. L’occasion a
donné lieu à l’organisation d’une cérémo-
nie en l’honneur des retraités des corps de
sécurité et des étudiants lauréats des diffé-
rents examens scolaires.

MEDEA
84 investisseurs

déchus de leur droit
de concession

84 investisseurs ont été déchus de leur
droit de concession de foncier industriel au
niveau de la wilaya de Médéa, dans le cadre
de l’opération d’assainissement engagée
depuis huit mois, a révélé, mi-avril, le
wali de Médéa.
Cette mesure de déchéance a concerné "les
investisseurs défaillants, dont les projets
n’ont pas démarré, après l’expiration de la
durée légale de trois années", a indiqué le
chef de l’exécutif, Mohamed Bouchema,
lors d’une rencontre avec des investis-
seurs, expliquant que cette décision inter-
vient après plusieurs mises en demeure et
sursis supplémentaires accordés aux inté-
ressés. "L’annulation des arrêtés de
concession, délivrés précédemment à ces
investisseurs, est motivée par le souci des
autorités d’assainir définitivement ce dos-
sier et d’impulser une nouvelle dynamique
à l’inv estissement productif dans la
région", a-t-il signalé.
M. Bouchema a indiqué que la totalité des
594 projets agréés au cours des dix der-
nières années passeront au "peigne fin",
afin d’éviter de bloquer des parcelles sus-
ceptibles de servir à l’implantation de pro-
jets d’investissement "sérieux et fiables",
révélant qu’à peine dix projets ont été
menés à terme et sont entrées en phase
d’exploitation. Le chef de l’exécutif a
annoncé, par ailleurs, la relance prochaine
des travaux d’aménagement et de viabili-
sation du parc industriel de Ksar-el-
Boukhari, suddeMédéa, qui s’étend sur une
superficie de 200 hectares.
Une rencontre avec l’aménageur de ce site,
en l’occurrence l’entreprise égyptienne
Arab Contractors, est programmée pour
les "tous prochains jours", dans le pers-
pective de l’accueil des nombreuses
demandes d’investisseurs déposées au
niveau de la wilaya, a-t-il signalé.

APS

GHARDAIA, RAMADHAN

Engouement pour les épices
et les herbes aromatiques
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AIN-TEMOUCHENT, GESTION DES ESPACES VERTS ET JARDINS

Implication nécessaire
du secteur privé

La ministre avait, en
inspectant le projet de
réalisation du parc urbain,
donné des instructions aux
responsables du secteur de
la wilaya pour l’élaboration
d’un cahier de charges dans
le cadre de la concession à
un investisseur privé pour
son exploitation et son
ouverture au profit des
familles, a fait savoir l’APS.

PAR BOUZIANE MEHDI

L a ministre de l’Environnement et des
Energies renouvelables, Fatima-
Zohra Zerouati, avait insisté, mi-

avril dans la wilaya d'Aïn-Témouchent,
sur la nécessité d’encourager le partenariat
dans la gestion des espaces verts et des
jardins publics, indiquant, en inspectant
le jardin public Commandant Ferradj, au
centre-ville d'Aïn-Témouchent, que les
espaces verts souffrent du problème de
gestion et que même quand de grandes
sommes sont dépensées pour leur réamé-

nagement, ces lieux redeviennent avec le
temps comme ils étaient, ce a qui néces-
sité d’impliquer le secteur privé dans
l’opération de leur gestion au titre de l’in-
vestissement.
Selon l’APS, la ministre, avait, lors de sa
visite de travail et d’inspection dans la
wilaya, déclaré que le rôle de la tutelle se
poursuit dans l’accompagnement, la mise
en place de cahiers de charges fixant les
conditions d’exploitation des espaces
verts et des jardins publics dans le cadre de
l’investissement privé qui peut procurer
des recettes au Trésor public au niveau
local.
Dans la ville d'Aïn-Témouchent, qui
s'étend sur une superficie de 11 hectares,
dont les travaux sont à l’arrêt faute de
financements, la ministre avait, en ins-
pectant le projet de réalisation du parc
urbain, donné des instructions aux res-
ponsables du secteur de la wilaya pour
élaborer un cahier de charges dans le cadre
de la concession à un investisseur privé
pour son exploitation et son ouverture au
profit des familles, a fait savoir l’APS,
ajoutant que pour ce qui est du taux d’es-
paces verts, Mme Zerouati avait exprimé
son mécontentement quant à la moyenne
enregistrée dans la wilaya d'Aïn-
Témouchent estimée aux environs de 0,5

mètre carré par citoyen, alors que
l’Algérie a réalisé entre 2014 et 2017 une
moyenne de 1 à 4 m2 par citoyen, insis-
tant sur l'impératif de combler ce déficit
dans la wilaya qui dispose d’un nombre
considérable d'espaces verts.
A la maison de l’environnement du chef-
lieu de wilaya, la ministre a visité les
stands d’une exposition, à laquelle parti-
cipent des associations actives dans ce
domaine écologique et des clubs verts,
selon l’APS.
Inscrit au titre du plan national du litto-
ral, le plan d’aménagement du littoral de
la wilaya a été exposé à cette occasion, où
Mme Zerouati avait situé l’importance de
ce plan qui concerne 14 wilayas côtières
et qui comprend l’organisation de l’urba-
nisme et des investissements touris-
tiques.
A côté de la Direction de l’environnement
de la wilaya, la ministre avait inspecté le
jardin de proximité réalisé comme don de
l’entreprise de dessalement d’eau de mer
de Beni Saf, ouvert aux enfants du quar-
tier, avant de poursuivre sa visite à un
nombre de structures relevant de son
département sectoriel à travers les com-
munes d’El-Amria, Hammam Bouhadjar
et Tamazoura.

B. M.

DJANET, VISITE DU MINISTRE DE L’INTÉRIEUR

Inauguration du terminal-arrivée du gazoduc
Le ministre de l’Intérieur, des
Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, Noureddine
Bedoui, a inauguré, samedi dernier à
Djanet, le terminal- arrivée du gazoduc
(10 inches) Illizi-Djanet.
Le projet, qui assure l’approvisionne-
ment de la wilaya déléguée de Djanet
(près de 4.500 abonnés) en gaz naturel à
partir du chef-lieu de wilaya d’Illizi sur
un linéaire de 370 km, a nécessité un
investissement public de 13,7 milliards
DA.
Il a été réalisé par quatre entreprises
nationales, outre les bureaux d’études
nationaux, sur une période de 40 mois,
selon la fiche technique du projet.
Localisé dans la zone de Tiguentourt, à
l’entrée sud de la ville, le terminal gazier
va alimenter en gaz naturel la centrale
électrique de Djanet, fonctionnant jusque-
là au gasoil, ainsi que la ville de Djanet
et les localités environnantes, dont
Fadhnoune, Bordj El-Haouès, Ifni et

Ihrir, selon les explications fournies à la
délégation ministérielle.
Il comporte trois postes de coupure et 16
postes de sectionnement pour la protec-
tion des divers risques sur le gazoduc,
dont le tracé jouxte celui de la RN-3 sur
son tronçon Illizi-Djanet, a-t-on précisé.
Pour plus de sécurisation du gazoduc, le
projet dispose d’équipements d’énergie
solaire pour les mesures de température
et est accompagné d’un renforcement du
réseau de télécommunication et de télé-
phonie.
Entrant dans le cadre de la mise en œuvre
du programme du président de la
République Abdelaziz Bouteflika, le pro-
jet va permettre d’approvisionner la
région en gaz naturel, aussi bien pour les
besoins de sa population que de sa cen-
trale électrique et des futurs projets d’in-
vestissement dans les domaines indus-
triel, agricole et touristique. Le taux de
pénétration du gaz dans la wilaya d’Illizi
est de l’ordre de 58% contre un taux de

couverture de 98% pour ce qui est de
l’électricité, selon les données de la direc-
tion locale du secteur.
Le ministre de l’Intérieur, des
Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire, Noureddine
Bedoui, est accompagné lors de cette
visite notamment par le ministre de
l’Energie, Mustapha Guitouni, et les pré-
sidents-directeurs généraux des groupes
Sonatrach et Sonelgaz, Abdelmoumène
Ould-Kaddour et MohamedArkab.
M. Bedoui avait effectué dernièrement
une visite de travail similaire dans la
wilaya de Tamanrasset où il avait inau-
guré une centrale solaire de 13 méga-
watts, un gazoduc (16 inches) et une sta-
tion de transfert de gaz naturel, inscrits
dans le cadre du projet d’approvisionne-
ment de la capitale de l’Ahaggar en gaz
naturel.

APS

TIARET
Former une

génération mon-
tante inspirée de
la culture routière
Le commandant du groupement territorial de la
Gendarmerie nationale de Tiaret, le colonel
Toufik Derkaoui, a mis l’accent, jeudi dernier,
sur la nécessité de former une génération mon-
tante inspirée de la culture routière à travers
l’investissement dans les élèves des écoles.
Présidant à la Maison de la culture Ali-Maâchi
la clôture de la manifestation "Permis des pié-
tons : enfants scolarisés", organisée par le grou-
pement de la Gendarmerie nationale au niveau
de six wilayas pilotes, dont Tiaret, le Colonel
Derkaoui a estimé que l'investissement dans la
ressource humaine, notamment dans les enfants
scolarisés, "est le meilleur moyen pour former
une génération imbue de culture routière, qui
constituera les conducteurs de demain."
Le même officier a souligné que "consacrer et
concrétiser la sécurité routière sera plus per-
formant en intégrant les élèves des écoles", rap-
pelant que cette initiative est organisée par le
commandement de la Gendarmerie nationale,
en collaboration avec le ministère de l’Intérieur,
des Collectivités locales et de l'Aménagement
du territoire et le ministère de l’Education
nationale. La directrice de l’éducation de la
wilaya de Tiaret, Hadouda Boukabous, a quali-
fié cette initiative de nouveau jalon dans l’enca-
drement éducatif consacrant la culture routière
et "dont les fruits seront perceptibles dans le
comportement des élèves."
A l’occasion de la clôture de cette manifesta-
tion, douze élèves lauréats aux examens du per-
mis des piétons ont été honorés sur 500 partici-
pants à travers six écoles primaires de la com-
mune de Tiaret. Le permis des piétons a été
accordé à 400 élèves ayant pris part à cette ini-
tiative lancée le 1er avril dernier.
Le programme a comporté des représentations
théâtrales et des chants par des troupes relevant
de la Maison de la cultureAli Maâchi. Les auto-
rités civiles et militaires ont assisté à cette céré-
monie en plus de représentants d'associations
activant dans le domaine de l’enfance.

ALGER
Concours national
du meilleur projet

scientifique
Les lauréats de la troisième édition du Concours
national du meilleur projet scientifique ont été
honorés, jeudi dernier, à l'Université des
sciences et technologies Houari-Boumediène
(USTHB) à Alger.
Le prix du meilleur projet innovant dans le
cycle licence a été remporté par l'étudiant
Boukemoun Ahmed Lamine (USTHB) pour sa
recherche pratique sur "l'aquarium intelligent",
tandis que la première place au cycle Master est
revenue aux étudiantes Hala Hadjer et
Khanouch Asmaa (USTHB) dont la recherche
porte sur le développement d'un dispositif per-
mettant l'obtention d'extraits à partir de plantes
médicinales pour l'industrie pharmaceutique.
Quant au cycle de Doctorat, le premier prix a
été remporté par Hassini Chems Eddine de
l'université de Biskra pour la mise au point
d'une application "ville intelligente" permettant
aux personnes à mobilité réduite de se déplacer
toutes seules à l'aide de leurs téléphones
mobiles. Les organisateurs de ce concours initié
en 2016 par le club des amis de l'USTHB visent
à valoriser davantage la recherche scientifique
dans les trois cycles universitaires et à rappro-
cher les chercheurs des entreprises écono-
miques.
A cette occasion, une convention a été signée
entre l'USTHB et le groupe Condor electronics
pour l'accompagnement des recherches scienti-
fiques, notamment les stages pratiques et l'as-
sistance des diplômés de cette université à accé-
der au monde du travail.
"Condor est un partenaire de l'université et
cette convention est la troisième du genre", a
déclaré à la presse le recteur de l'université de
Bab Ezzouar (USTHB) en marge de la cérémo-
nie.
La rencontre a permis d'honorer les étudiants
auteurs de projets innovants dans les différents
cycles universitaires et nombre d'enseignants en
coordination avec les partenaires économiques.

APS
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L’USM Alger affrontera le Gor
Mahia FC du Kenya
aujourd’hui à 19h00 au stade
Misc Kasarani, à Nairobi, en
match comptant pour la
deuxième journée de la
phase de poules de la Coupe
de la Confédération africaine
de football.

PAR MOURAD SALHI

I nitialement prévu dans la ville de
Machakos, située à 50 km de la capi-
tale Nairobi, ce rendez-vous entre la

formation kenyane de Gor Mahia et
l’USM Alger a été finalement délocalisé à
Nairobi. L’instance africaine de football a
accepté la demande de l’équipe visiteuse
qui veut recevoir son adversaire du jour au
stade Kasarani de Nairobi. Ce dernier a été
rénové récemment, il accueille générale-
ment les matchs de l'équipe nationale du
Kenya. Doté d'une pelouse naturelle, le
plus grand stade du Kenya est d'une capa-
cité de 60.000 places.
Les Rouge et Noir, qui sont en tête du
groupe D avec trois points grâce à leur
large succès contre les Tanzaniens de
Young Africans (4-0), tenteront de confir-
mer face à cette équipe du Kenya, alors
que Gor Mahia et les Rwandais Rayon
Sports se partagent la deuxième place (1
pt) après leur nul (1-1). Young Africans
est bon dernier.
Le Gor Mahia est un adversaire inconnu
qu’il faut prendre très au sérieux, confir-
ment à l’unanimité les Usmistes. Cette
équipe kényane a déjà joué un match ami-
cal contre Hull City, pensionnaire de la
Championship (D2 anglaise). Le match

s’est terminé sur un score vierge.
Ce qui prouve que la formation kényane
dispose d’un très bon niveau, et les
Rouge et Noir doivent absolument s’en
méfier. Ils devront aussi sortir le grand
jeu pour espérer revenir au bercail avec un
résultat probant. Le staff technique, à sa
tête l’entraîneur franco-algérien Miloud
Hamdi, est conscient de cette difficulté.
"Notre mission ne s’annonce pas facile,
mais nous allons faire de notre mieux
pour revenir avec un résultat positif. Ce
qui nous permettra de conserver la pre-
mière place de notre groupe. Tout le
monde est conscient de cette mission", a
indiqué le premier responsable à la barre
technique des Rouge et Noir, Miloud
Hamdi.
Côté effectif, l’USM Alger s’est déplacée
à Nairobi avec un effectif amoindri. Outre
Kadour Beldjilali blessé, le staff
technique algérois, à sa tête Miloud
Hamdi, ne bénéficiera pas des services du
meilleur attaquant du championnat,
Oussama Derfelou, suspendu, ainsi
qu’Oussama Chita, Amine Hamia, Réda

Hajhouj et Okacha Hamzaoui, écartés
pour des raisons techniques, selon le staff
technique. Ces joueurs n’ont même pas
effectué le voyage avec leur équipe à
Nairobi, la capitale kényane. De son côté,
Farouk Chafaï, qui se plaint de douleurs
aux adducteurs, sera en principe de la par-
tie. Le staff médical lui a donné le feu
vert pour reprendre la compétition,
puisque l’échographie n’a rien révélé de
grave. Une bonne nouvelle qui ne pourra
que soulager le premier responsable du
staff technique du club MiloudHamdi, vu
le grand poids du joueur au sein de
l’équipe et sur lequel il mise beaucoup
pour animer le compartiment défensif.
Cette rencontre sera dirigée par un trio
arbitral malien, à sa tête Mahamadou
Keita. Ce dernier sera assisté de ses deux
compatriotes Moriba Diakite et Drissa
Kamory Niare.

M. S .

Les sélections algériennes de gymnastique
artistique ont décroché 17 médailles aux
Championnats d'Afrique (juniors/seniors),
disputés du 9 au 12 mai à Swakopmund
(Namibie), avec en prime une qualifica-
tion de Sofia Naïr aux prochains jeux
Olympiques de la jeunesse (JOJ), prévus
en octobre à Buenos Aires (Argentine).
Cette 14e édition des Championnats
d'Afrique de gymnastique artistique était
qualificative, en effet, aux prochains JOJ,
et la jeune sociétaire du club d'Alger-
Centre (15 ans) a réussi les minima néces-
saires pour y participer, en décrochant au
passage la médaille de bronze dans
l'épreuve de la poutre.
Elle emboîte ainsi le pas à son compa-
triote Younes Nouredine Belkheir (Club
Oran/17 ans) qui était le premier Algérien
à se qualifier pour les prochains JOJ, en
décrochant la médaille d'or lors des précé-
dents Championnats d'Afrique de trampo-
line, disputés au mois d'avril au Caire
(Egypte).
A Swakopmund, la sélection algérienne
(messieurs) a décroché quatre médailles
d'or par Hillel Metidji (barres parallèles),
MohamedAouicha (anneaux) et Mohamed
Reghib (barre fixe), alors que la 4e bre-
loque en métal précieux chez les seniors a

été décrochée dans l'épreuve par équipes,
dans laquelle étaient engagés Naïmi
Mechkour, Hillel Metidji, Mohamed
Aouicha et Mohamed Reghib.
La moisson de l'Algérie a été bonifiée par
la médaille d'or de Lylia Menasria, sacrée
championne d'Afrique à la table de saut
(juniors), et par les médailles d'argent de
Naïmi Mechkour et AhmedAnis Maoudj,
respectivement aux barres parallèles et au
sol (seniors), ainsi que l'argent
d'Abdennour Aïssa, dans les barres paral-
lèles juniors.
De son côté, Abderrahmane Ouchefoune a
décroché la médaille de bronze au cheval
d'arçons (juniors), tout comme ses compa-
triotes Ahmed Riadh Aliouat, Abdelkader
Boukhatem, H'Mida Djaber dans l'épreuve
par équipes juniors.
Toujours en bronze, les seniors Zineb
Ayad, Ahlem Mokhtari, Salem Lahna et
Chaïma Temmami ont été médaillées
dans l'épreuve par équipes.
"Ces résultats nous ont donné entière
satisfaction, particulièrement en juniors,
chez lesquels l'Algérie n'a plus participé
depuis 1992", a indiqué à l'APS le
Directeur technique national de la
Fédération algérienne de gymnastique
(FAG), Rabah Mekachi.

La FAG a engagé un total de 18 athlètes
dans cette compétition (10 messieurs et 8
dames), parmi lesquels figuraient neuf
juniors (5 garçons et 4 filles).
Chez les messieurs, la FAG a engagé
Abdennour Aïssa, Ahmed Riadh Aliouat,
Abdelkader Boukhatem, H'Mida Djaber et
Abderrahmane Ouchefoune en juniors,
ainsi que MohamedAouicha, AhmedAnis
Maoudj, Naïmi Mechkour, Hillel Metidji
et Mohamed Reghib en seniors.
Pour ce qui est des dames, l'Algérie était
représentée par Zineb Ayad, Ahlem
Mokhtari, Salem Lahna et Chaïma
Temmami chez les seniors, ainsi que
Sihem Hamidi, Meriem Hammeni, Lylia
Menasria et Sofia Naïr chez les juniors.
Les sélections algériennes étaient enca-
drées par les entraîneurs Aroussi Nacer-
Eddine, Amiouf Abdennour, Mustapha
Ouchefoune, Hamici Saâd-Eddine et
Abdelkader Bereksi Reguig.
Outre l'Algérie et la Namibie (pays orga-
nisateur), cette compétition a enregistré la
participation de l'Egypte, la Tunisie, le
Maroc, le Libye, l'Angola, l'Ethiopie,
l'Afrique du Sud, le Sénégal et le Nigeria.

APS

COUPE DE LA CONFÉDÉRATION AFRICAINE : GOR MAHIA FC-USM ALGER

Les Rouge et Noir
dans l’inconnu

CHAMPIONNATS D'AFRIQUE DE GYMNASTIQUE ARTISTIQUE

17 médailles pour l'Algérie

AFC CHAMPIONS
LEAGUE

Doublé décisif
de Bounedjah
à Djeddah

Baghdad Bounedjah compte, désormais,
9 buts en AFC Champions League cette
saison après son doublé à Djeddah chez
le Ahli local en 1/8e de finale retour,
qualifiant ainsi les siens aux 1/4 de
finale.
Vainqueurs 2-1 à Doha à l'aller grâce à
un doublé de l'Algérien naturalisé qatari
Boualem Khoukhi, Al Sadd a réussi à
éliminer Al Ahli Djeddah en réussissant
le match nul 2-2 à l'extérieur.
C'est le buteur algérien Baghdad
Bounedjah qui ouvre la marque dès la 2e
minute en surprenant son vis à vis en
démarrant avec la ligne de touche avant
de piquer vers la surface, passer entre
deux joueurs et envoyer une frappe dans
le filet opposé.
Par la suite le brésilien Claudemir (9’)
et le saoudien Mohanad Aseri (39') per-
mettent aux locaux de prendre l'avantage
et mettre les deux clubs a égalité sur les
deux matchs.
En seconde période, Al Sadd obtient un
penalty à la 70e minute, Bounedjah s'en
charge mais sa tentative est repoussée
par le gardien Al Owais mais la balle
revient à l'Algérien qui contrôle de la
cuisse avant de pousser la balle hors de
portée de son adversaire.
Cette qualification revet un caractère
particulier alors que les deux pays traver-
sent une grave crise diplomatique.

ANGLETERRE
Mahrez,

dans l’équipe
type

L’international algérien, Riyad Mahrez,
figure pour la deuxième fois de suite
dans l’équipe-type de la Premier League
pour cette 38e journée de championnat
anglais.
Auteur d’un très bonne prestation lors de
la rencontre face à Tottenham (5-4),
Mahrez aura inscrit son 13e but et offert
deux passes décisives, passant ainsi de
11 à 13 passes cette saison.
Dans un match extraordinaire comme
seule la Premier League peut en offrir,
l’attaquant des Foxes a été le joueur le
plus important de Leicester City.

TRANSFERT
Benyettou
s'engage

à Al Fujairah
C'était dans l'air depuis plusieurs
semaines et c'est désormais officiel, l'at-
taquant algérien Mohamed Benyettou
(28 ans) s'est engagé en faveur d'Al
Fujairah.
Le club des Émirats arabes unis a
annoncé aujourd'hui via son compte
twitter la signature de l'attaquant algé-
rien sans donner les détails sur la durée
de son contrat.
Benyettou a décidé, donc, de poursuivre
son aventure à l'étranger lui qui avait des
contacts en Algérie après avoir résilié
son contrat avec Al Shabab.
À noter qu'Al Fujairah a réussi à retrou-
ver l’élite cette saison après avoir rem-
porté ses deux matchs barrages.



Il existe d'importantes
opportunités de marché et
d'affaires offertes par la
numérisation en Afrique du
Nord et au Moyen-Orient.

D es solutions numériques pour-
raient combler l'écart d'offre et les
participants à ce forum pourront

déceler l'expansion du secteur informa-
tique renforcant les opportunités d'em-
ploi dans les pays arabes et d'Afrique du
Nord.
Les organisateurs de cet évènement vien-
nent d'annoncer que le Dr Bilel

Jamoussisera, le principal conférencier
du Forum numérique, donnera une confé-
rence.
Chef du département du groupe d'étude, il
travaille pour le Bureau de normalisation
de l'Union internationale des télécommu-
nications (UIT-T) à Genève.
En effet, Bilel Jamoussi abordera,
notamment, le leadership de la région
arabe à l'UIT et présentera un aperçu de
la normalisation des TIC dans ce
domaine. Dans le cadre de ses travaux,
l'UIT-T aborde des problèmes tels que
l'écart de standardisation, dont un accès
inégal aux normes de l'UIT-T, et soutient
l'initiative arabe qui poursuit des objec-
tifs tels que le développement de l'accès

à la transmission haut-débit.
Ce dernier est atteint en fournissant des
câbles à fibres optiques dans les zones
les plus rurales afin d'assurer un accès
égal aux télécommunications et aux TIC
pour tous.
La standardisation des TIC définit géné-
ralement l'infrastructure mondiale des
TIC.
En tant que tels, ils veillent à ce que les
réseaux et dispositifs TIC de différents
pays parlent le même langage qui est
décisif pour maintenir les marchés des
TIC ouverts et compétitifs, afin que les
normes permettent aux systèmes de
fonctionner ensemble.
Les statistiques officielles montrent que

plus de 3 milliards de dollars en 2016
caractérisent les échanges commerciaux
entre l'Algérie et l'Allemagne, avec plus
de 3 milliards de dollars d’importations
algériennes auprès de l’Allemagne et
près de 64 millions de dollars des expor-
tations algériennes, soit un déficit de
2,94 milliards de dollars.
Mais, la coopération entre les deux pays
enregistre une croissance significative
ces dernières années, notamment en ce
qui concerne le secteur des énergies
renouvelables en ce sens que les entre-
prises allemandes possèdent une grande
expérience et où il est possible le trans-
fert de technologies et de savoir-faire.

A. A.
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Opportunités de marché pour
les opérateurs algériens

La dynamique de croissance reste globale-
ment stable dans les pays développés mais
les signes d’infléchissement se confirment
dans la zone euro, selon les données
publiées par l’Organisation de coopération
et de développement économiques
(OCDE).
Les indicateurs composites avancés de
l’OCDE, conçus pour anticiper les points
de retournement de l’activité avec six à
neuf mois d’avance, confirment les signes
d’infléchissement de la croissance qui s’es-
quissaient dans la publication du mois der-
nier en France et en Italie, ainsi que dans
la zone euro dans son ensemble.
Ces indicateurs suggèrent également un
infléchissement de la croissance en
Allemagne et continuent de signaler un
infléchissement de la croissance au
Royaume-Uni.
Ils dénotent par ailleurs l’émergence de
signes d’infléchissement de la croissance

au Japon et au Canada mais signalent tou-
jours une dynamique de croissance stable
pour les Etats-Unis et la plupart des autres
pays de l’OCDE.
En mars, l’indicateur global pour la zone
OCDE s’est établi à 100,0 (après 100,1 en
février) et celui pour les seuls pays du G7
est resté stable à 100,1, reflétant dans les
deux cas une dynamique de croissance sta-
ble. Ils se maintiennent tous les deux
depuis le printemps 2017 très près du seuil
de 100 qui reflète la tendance à long terme
de l’activité économique.
Parmi les pays du G7, la dynamique de
croissance reste stable aux Etats-Unis
(indicateur en hausse de 0,1 point à 100,2)
mais des signes d’infléchissement de la
croissance apparaissent au Canada (indica-
teur en baisse de 0,1 point à 100,1) et au
Japon (-0,1 point à 99,9).
L’infléchissement de la croissance se pour-
suit au Royaume-Uni (-0,2 point à 99,0)

et se matérialise en Allemagne (-0,2 point
à 100,5).
Les signes d’infléchissement de la crois-
sance apparus dans la publication du mois
dernier se confirment en France (-0,1 point
à 100,0) et en Italie (-0,1 point à 100,5),
ainsi que dans la zone euro (-0,2 point à
100,2) dans son ensemble.
En ce qui concerne les grandes économies
émergentes, les indicateurs signalent une
consolidation de la croissance au Brésil
(+0,2 à 103,9), en Inde (+0,2 à 100,9) et
suggèrent des signes d’une possible conso-
lidation de la croissance en Chine (+0,1
point à 99,0).
En Russie, les perspectives sont à la sta-
bilisation de la croissance, avec un indica-
teur à 100,9, inchangé depuis le mois de
janvier.

R. E.

L’économie allemande a ralenti un peu
plus fortement que prévu au premier tri-
mestre en raison notamment de la fai-
blesse des échanges commerciaux, mon-
trent les données publiées mardi par
l’Office fédéral de la statistique (Destatis),
sans susciter l’inquiétude des écono-
mistes.
Ces derniers pensent qu’il s’agit d’un sim-
ple trou d’air et que la première économie
d’Europe va réaccélérer.
Le produit intérieur brut (PIB) de
l’Allemagne a progressé au cours des trois
premiers mois de l’année de 0,3%, sa plus
faible croissance depuis le troisième tri-
mestre 2016, a annoncé Destatis en pre-
mière estimation. Il avait augmenté de
0,6% au trimestre précédent.
Les économistes interrogés par Reuters
attendaient en moyenne une croissance de
0,4%, leurs prévisions allant de +0,2% à
+0,5%. Il s’agit néanmoins d’un 15e tri-
mestre consécutif d’expansion pour l’éco-
nomie allemande, sa plus longue période
de croissance ininterrompue depuis la réu-

nification en 1990. “Est-ce une pause ou
un retournement fondamental ? Pour
nous, la réponse est claire: ce n’est qu’un
mauvais moment à passer”, dit Andreas
Scheuerle, analyste de DekaBank, qui
fonde son jugement sur une demande
étrangère toujours solide et une activité
intérieure vigoureuse en raison d’un
emploi record et de salaires en hausse.
“Cependant, cela ne doit pas occulter le
fait que les risques sur les perspectives
économiques ont augmenté en particulier
en raison des velléités néo-protection-
nistes et de la politique de sanctions du
gouvernement des Etats-Unis”, ajoute-t-
il. Le principal soutien à l’activité dans la
première économie d’Europe est venu au
premier trimestre de la demande intérieure
alors que le commerce extérieur a été un
point faible, a précisé Destatis.
“L’investissement a nettement progressé
avec des investissements significative-
ment plus élevés dans la construction
mais aussi dans les équipements”, a sou-
ligné l’institut. Les dépenses des ménages

ont légèrement augmenté, a-t-il ajouté.
Sur un an, la croissance allemande, ajus-
tée des effets de calendrier, a été de 2,3 %
au premier trimestre, un rythme là encore
légèrement inférieur aux prévisions des
économistes qui attendaient 2,4 %.
Destatis a confirmé une croissance du PIB
de 2,2% en 2017, ce qui s’est traduit par
un taux de 2,5% hors effets de calendrier.
Il s’agit du rythme le plus élevé depuis
2011. Les économistes ont aussi attribué
le ralentissement du premier trimestre
2018 à une épidémie de grippe, à un nom-
bre inhabituellement élevé de jours de
grève et à un nombre supérieur à la
moyenne de jours fériés et de vacances.
Avec des carnets de commandes remplis et
un niveau d’emploi élevé, le gouverne-
ment s’attend à un rebond de la croissance
dès le deuxième trimestre. Sur l’ensemble
de l’année, il prévoit une croissance de
2,3%.

R. E.

ZONE EURO

Signes d'infléchissement
de la croissance

FAIBLESSE DES ÉCHANGES COMMERCIAUX

L'économie allemande au ralenti

10E FORUM INTERNATIONAL
DE L’ÉNERGIE ATOMIQUE

EN RUSSIE

"Partenariat
mondial -

succès commun"
Le ministre de l’Énergie,
Mustapha Guitouni, a pris part à
Moscou au travaux du 10e
Forum international de l’énergie
atomique (Atomexpo 2018) qui
se tient du 14 au 16 du mois en
cours à Sotchi, en Russie, a indi-
qué, lundi, un communiqué du
ministère.
Placé cette année sous le thème
"Partenariat mondial - succès
commun", ce Forum auquel M.
Guitouni participe à la tête d’une
importante délégation de son sec-
teur, composée de hauts cadres du
ministère et du commissariat
accompagné par l’ambassadeur
d’Algérie à Moscou, aborde les
questions les plus actuelles de
l’énergie nucléaire et de ses
applications énergétiques et non-
énergétiques à des fins pacifiques,
précise le communiqué.
Au cours de cet événement, le
ministre et la délégation qui l’ac-
compagne auront des entretiens
avec le directeur général de la
société étatique russe de l’énergie
nucléaire (Rosatom), ainsi
qu’avec un certain nombre de
délégations des pays participants,
ajoute la même source.
A noter, Atomexpo est un
Forum international annuel de
l’industrie nucléaire mondiale
regroupant les dirigeants des
grandes entreprises nucléaires,
des agences gouvernementales,
de représentants de gouverne-
ments, d’organisation internatio-
nales (Agence internationale de
l’énergie atomique (AIEA),
l’Agence de l’énergie nucléaire
(AEN/OCDE)) et des experts du
domaine.

R. E.
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BTMATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIALETMARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire...
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou

services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication
• Capacité de négociation et de persuasion
• Force de persuasion
• Rigueur, adaptabilité et mobilité
• Compétences managériales
• Sens de l’analyse
• Raisonnement inductif et déductif
• Doté d’esprit positif et créatif
• Focalisé sur les résultats
• grande résistance à la pression
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
• Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
•Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonctionSIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
•Conceptionet confectiond’indicateursHSEet tableauxdebord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE L’ADMINISTRATIONDIRECTEUR DE L’ADMINISTRATION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
• vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
• Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo +
lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site : www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595
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ccuisineuisine
Réveils fréquents,
difficultés
d'endormissement,
votre sommeil est
perturbé ? Pourtant,
quelques règles simples
peuvent vous aider à
retrouver le sommeil
dont vous rêvez.

1 - Respectez votre
sommeil

Vous avez du mal à vous
endormir le soir ? Peut-être,
tout simplement, ratez-vous
votre heure d'endormisse-
ment, parce que vous tenez à
voir la fin du film, à termin-
er votre livre ou parce que
vous êtes avec des amis.
Comme le sommeil est
organisé en cycles d'environ
une heure trente, si vous ratez
votre «train», il vous faudra
attendre le prochain. Vous
risquez donc de vous tourner
et retourner dans votre lit
sans parvenir à raccrocher les
wagons Quand vos yeux
picotent, que vous baillez et
frissonnez… C'est l'heure.
2 - Trouvez la bonne

température
Vous prenez un bain chaud

le soir pour vous calmer et
vous préparer au sommeil ?
Erreur ! Quand il se pro-
gramme pour dormir, l'organ-
isme, à l'inverse, diminue sa
température interne. Il vous
faut donc aller en ce sens, et
vous offrir plutôt un bain (ou
une douche, tiède, 37°C au
maximum, pour vous apais-
er. Dans votre chambre, bais-
sez également la température
à 20°C. Et dormez avec les
pieds au chaud ! Des scien-
tifiques viennent en effet, de
démontrer que réchauffer ses
extrémités favorise la vasodi-
latation des petites vaisseaux,
ce qui favorise l'endormisse-
ment. Réhabilitez les chaus-
settes au lit !

3 - Dînez léger
Une digestion difficile

contrarie le sommeil, alors
évitez les dîners lourds avant
de filer au lit. Préférez des
crudités, du pain blanc, des
pâtes, et des légumes, et tous
les produits laitiers, sub-
stance à partir de laquelle est
fabriquée la sérotonine, hor-
mone de la tranquillité et de

l'endormissement ! Dînez le
plus tôt possible (dans l'idéal,
deux heures avant le coucher).
Buvez une tisane de plantes
(tilleul, verveine, camomille
ou fleur d'oranger, ou un
verre de lait tiède qui exerce
un effet sédatif.

4 - Aménagez
votre nid

! Une chambre est un
endroit pour dormir, et le lit
lui-même, c'est un élément
essentiel : difficile de dormir

bien quand on dort sur un
matelas déformé. Un matelas
se change tous les 10 ans.
5 - Ne vous "prenez
pas la tête"

Certaines activités intel-
lectuelles perturbent forte-
ment le sommeil, s'il est
fragile. Evitez ainsi la télévi-
sion, A bannir aussi, les dis-
putes conjugales ! Rien de tel
pour s'énerver, puis ressasser
sur l'oreiller et mal dormir !

Gâteau d'artichauts

Ingrédi ents
2 c. à soupe d'huile d'olive
1 oignon émincé
3 gousses d'ail
3 œufs
4 cœurs d'artichaut
2 c. à soupe de persil haché
1 c. à café de basilic haché
Chapelure
Sel, poivre

Préparati on
Préchauffez le four à 180°C.
Dans une poêle, faites fondre l'oignon dans
l'huile d'olive.
Ajoutez les gousses d'ail, coupées en deux, sans
le germe et faites-les dorer.
Préparez les cœurs d'artichaut.
Coupez chaque cœur en 6, faites les revenir à feu
lent et à couvert dans une sauteuse dessus-
dessous.
Dans une jatte, battez les œufs, ajoutez le
mélange d'oignons et ail, le persil, le basilic et
les cœurs d'artichaut.
Beurrez un moule à manqué ou recouvrez-le de
papier cuisson. Saupoudrez un peu de chapelure
sur la base du moule. Versez le mélange d'œufs et
d'artichauts.
Dans un bol, mélangez 50 g de parmesan et 50 g
de chapelure.
Saupoudrez-en le gâteau.
Enfournez pour environ 25 mn, jusqu'à ce que le
gâteau soit bien doré.
Servez tiède ou froid accompagné d'une salade
verte ou d'une salade mixte.

Clafoutis aux pommes

Ingrédi ents
6 pommes
1 sachet de sucre vanillé
3 œufs
100 g de sucre en poudre
60 g de farine
le zeste haché d'un demi-citron
Sucre glace pour servir

Préparati on
Réalisez une compote de pommes
Pelez et coupez les pommes en quartiers.
Dans une large sauteuse, disposez les quartiers de
pommes. Saupoudrez-les d'un sachet de sucre
vanillé. Couvrez la sauteuse et faites doucement
cuire les pommes pendant 10 à 15 mn. La cuis-
son est terminée lorsque les quartiers de pommes
sont fondants mais encore entiers.
Préparez la pâte.Dans une jatte, battez les oeufs.
Ajoutez une pincée de sel et le sucre en poudre.
Ajoutez la farine, le zeste de citron et le lait.
Mélangez jusqu'à obtention d'une pâte bien lisse
ressemblant à une pâte à crêpes épaisse.
Beurrez un moule à manqué. Disposez les
quartiers de pomme en compote dans le moule.
Recouvrez-les avec la pâte. Enfournez et laissez
cuire 20 à 35 mn. Servez tiède saupoudré de sucre
glace.

Vous cuisinez tous les jours
et il vous arrive de préparer
de bons petits plats… Mais
êtes-vous pour autant un as
de la marmite ? Pour le
savoir répondez à ces ques-
tions
Questi on 1 : Il faut
ajouter une pincée de sucre
aux blancs d'œufs avant de
les monter en neige.
Faux Pour obtenir des
blancs fermes, il faut ajouter
une pincée de sel avant de les
battre. Vous pouvez égale-
ment mettre quelques
gouttes de jus de citron.
Question 2 : Pour faire un
cake, il faut fariner les fruits
confits pour qu'ils ne
tombent pas au fond.
Vrai C'est un truc connu
depuis longtemps : pour que
les fruits confits ne tombent
pas tous au fond du moule,
il faut les fariner avant de les
mélanger à la pâte.
Question 3 : Pour réussir

un soufflé, il faut régulière-
ment ouvrir le four et vérifi-
er qu'il monte.
Faux
Pendant la cuisson d'un
soufflé, n'ouvrez surtout pas
la porte du four ! La baisse
de température le ferait s'ef-
fondrer !
Questi on 4 : Pour
rehausser la saveur d'une
soupe, on peut ajouter du sel
de céleri.
Vrai Pour rehausser une
soupe, inutile d'ajouter du
sel. Préférez du sel de céleri,
coriandre, muscade, curry...
Question 5 : Un faitout
est un fouet mécanique à
deux branches.
Faux
Question 6 : Pour vérifier
la cuisson d'un gâteau, il
faut plonger un couteau
dedans
Vrai Pour vérifier la cuis-
son d'un gâteau, il faut y
enfoncer la lame d'un

couteau : celle-ci doit ressor-
tir sans pâte. Faites-le au
centre du gâteau car c'est
l'endroit le plus long à cuire.
Question 7 : Lier une pré-
paration consiste à y ajouter
des vermicelles.
Faux Lier une préparation
consiste à l'épaissir, à l'aide
par exemple de jaunes
d'œufs, de farine, de

maïzena...
Question 8 : Pour réussir
une chantilly, il faut placer
le bol que l'on va utiliser au
réfrigérateur.
Vrai Pour être sûr de réussir
votre chantilly, mettez le
bol et les fouets au réfrigéra-
teur pendant au moins 30
minutes ou au congélateur
pendant 15 minutes.

SSSSOOOOIIIINNNNSSSS     EEEETTTT    BBBBEEEEAAAAUUUUTTTTÉÉÉÉ

Nettoyer vos bijoux en
argent  
Si vous n'avez
plus de produits
pour nettoyer
bagues,  chaînes
et autres petits
bijoux en
argent, avec une
vieille brosse à
dent et du denti-
frice au fluor vous pourrez leur rendre tout
l'éclat des premiers jours. Frottez douce-
ment vos bijoux avec la brosse humide
imbibée de fluor et surtout rincez bien. 

Frigo  
Pour le nettoyage
intérieur de votre
frigo, l'eau savon-
neuse n'est pas
toujours recom-
mandable (à cause
de l'odeur), surtout
pour les parois et
les différents logements de celui-ci.
Diluer quelques cuillerées de bicarbonate
de soude dans un peu d'eau chaude, puis
avec un chiffon humecté de ce mélange
frottez les différentes parties intérieures
de votre frigo,  un petit rinçage et
essuyage suffit.  Le bicarbonate détruit les

fermentations et les acidités et. . .  ne
laisse pas d'odeur ! 
Rage de dents et abcès :
Pour soulager la douleur, faites bouillir un
peu d'eau et laissez infuser des clous de
girofles une minute dans l'eau frémis-
sante. Lorsque l'infusion est froide, vous

pourrez l'utiliser
comme un bain
de bouche
(Attention,  ne
pas avaler).  Le
goût n’est pas
top,  mais ça
s o u l a g e
vraiment ! 

Astuces...Astuces...Astuces...

Cinq règles pour bien dormir

Etes-vous un Etes-vous un cordon bleucordon bleu
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Le Syndicat national des
architectes a interpellé les
autorités pour mettre fin à
l’anarchie dans les
constructions de logements.
Les plans d’urgence de
relogement sont l’une des
causes de cette situation.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI 

D ans une déclaration publique, Djamal
Chorfi, membre du syndicat national
des architectes a dénoncé "la situa-

tion qui prévaut dans les programmes de
relogement qui sont fait dans l’urgence".
Un constat amer selon cet architecte qui
pointe du doigt "l’absence de permis de
construire pour des programmes de loge-
ments dont ceux de l’AADL, LPP et le
logement social". Avec une demande explo-
sive sur le relogement, les pouvoirs
publics ont été amenés à procéder dans la
célérité "sans tenir compte des consé-
quences de cette politique". Le Syndicat
national des architectes déplore également
"la cacophonie dans l’application de la loi

25-90 relative à l’orientation sur le foncier
qui est devenue obsolète après 28 ans de
son application". Une telle loi "devrait être
révisée" après avoir constaté que "des pro-
moteurs étrangers ont bénéficié de marchés
de construction sans l’aval des bureaux
d’études algériens". Dans la précipitation,
la pression sur l’accélération des réalisa-
tions a laissé selon ce professionnel de l’ar-
chitecture "des anomalies sur le bâti".
L’autre problème signalé est "celui de la
confusion dans la façon de répertorier les
terres éligibles à la construction à celles qui
sont destinées à l’exploitation agricole".

Les architectes pensent qu’il "y a nécessité
de bien clarifier les périmètres d’exploita-
tion pour les constructions afin d’éviter
tout cafouillage entre différents secteurs et
leur éventuelle collusion". Autrement dit,
le ministère de l’Habitat devra coordonner
avec son homologue de l’Agriculture sur
les questions du foncier. Le syndicat exige
en outre d’associer "les bureaux d’études
algériens qui disposent de compétences avé-
rées dans l’élaboration des plans de
construction de logements". Sur ce point
d’ailleurs, le ministre Abdelwahid Temmar
a promis "d’associer les architectes dans les
futurs programmes d’élaboration des unités
de logements". Pour le syndicat, il s’agit de
rendre efficace cette promesse qui fait que
"le métier de l’architecte reste le maillon
fort dans le secteur de construction". De
même que les plans de réaménagements
urbains devront aussi "bénéficier d’une lif-
ting" à la faveur de nouvelles données sur
l’habitat urbain et les modalités fonction-
nelles des nouvelles villes. A rappeler que
le ministre de l’Habitat a lancé récemment
sa feuille de route pour coordonner son plan
d’action avec les promoteurs, les ingénieurs
en génie civil et les architectes.

F.  A.  

PAR IDIR AMMOUR

Le directeur général de la régu-
lation et de l'organisation des
activités auprès du ministère
du Commerce, Abdelaziz Aït
Abderrahmane, a fait part hier
sur les ondes de la Chaîne I du
dispositif arrêté par son dépar-
tement afin d'assurer "un
approvisionnement satisfai-
sant durant le mois de
Ramadhan prochain". Il a
révélé l'importation de 25
mille tonnes de viande rouge
et blanche pour répondre aux
besoins des citoyens pendant
le mois sacré à des prix rai-
sonnables. Abdelaziz Aït
Abderrahmane a indiqué en
substance que d'importants
stocks de produits alimen-
taires de base ont été consti-
tués en prévision de mois de
carême qui débutera jeudi pro-

chain. "Ces quantités viennent
renforcer l'approvisionnement
normal du marché. Il s'agit de
quantités complémentaires
pour satisfaire la demande, pas
seulement pour ce mois sacré,
mais elle répondra aux
besoins des citoyens pendant
les six (6) mois à venir", a
souligné le DG. Pour les mar-
chés de proximité "spécial
Ramadhan", le représentant du
ministère du Commerce, a
annoncé que le nombre de
marchés de proximité, a aug-
menté de 57 %. Au nombre de
159 répartis dans plusieurs
wilayas, alors qu’il ne dépas-
sait pas les 57 l’an dernier, ces
marchés provisoires mis en
place par le ministère du com-
merce en coordination avec
l’Union générale des travail-
leurs algériens (UGTA) ont
pour but "d’atténuer les

hausses des produits alimen-
taires qui interviennent chaque
année à la veille du mois
sacré", avait indiqué, le direc-
teur général de la régulation et
de l'organisation des activités
au ministère du Commerce,
Abdelaziz Aït Abderrahmane,
sur la Radio algérienne. Pour
le lait et les produits laitiers,
l’invité de la rédaction, a
déclaré que la décision des
pouvoirs publics d'augmenter
le quota de poudre de lait
fourni aux laiteries publiques
et privées pour faire face aux
pénuries apparues dans la dis-
ponibilité du lait en sachet sur
le marché sur les marchés
jusqu'à la fin du mois sacré
avec l'intensification du
contrôle, surtout après un
décret interdisant les hôtels,
commerces et cafés utilisant
du lait subventionné.

Espérant voir les prix actuels
maintenus durant ce mois
sacré, l’invité de la radio
Chaîne I, il a appelé les com-
merçants à ne pas recourir à la
rétention de certains produits à
l'effet de créer la pénurie.  Au
registre du contrôle sur le ter-
rain Abdelaziz Aït
Abderrahmane a assuré que des
agents de contrôle de la qualité
au nombre de 8.900 seront
mobilisés pour une meilleure
protection du consommateur.
"Le contrôle portera essentiel-
lement sur les produits ali-
mentaires sensibles (viandes,
pâtisserie...) et sur les condi-
tions d'hygiène ainsi que sur
le respect des prix réglementés
(huile, sucre, lait...)", a enfin
précisé ce dernier.

I.  A.  

PAR CHAHINE ASTOUATI  

C’est une révélation gravissime qu’a faite
avant-hier lundi, le P.-dg de Sonatrach,
Abdelmoumène Ould Kadour, à propos de
l’état d’esprit des cadres du géant national
des hydrocarbures. Ils ont été 10.000
employé à avoir quitté ces trois dernières
années la Sonatrach pour aller moyenner
leurs talents dans des ailleurs meilleurs.
Evidemment ce ne sont ni des agents de

sécurité ni des secrétaires. On parle de hauts
cadres et des ingénieurs qui tenaient la tech-
nostructure du groupe public et qui ont été

formés dans des instituts spécialisés ici en
Algérie. Le P.-dg de Sonatrach, qui interve-
nait ors d’une journée parlementaire consa-
cré au secteur de l’Énergie, a reconnu que la
majorité des cadres du secteur des hydrocar-
bures ont été attirés par les salaires farami-
neux qui leur ont été proposés à l’étranger.
Certains parmi les cadres du Sonatrach ont
tout simplement fait valoir leur droit à la
retraite anticipée. Résultat des comptes : le
groupe a bien du mal à faire face à ce
qu’Ould Kadour appelle une "hémorragie".
"Il n’y a pas moyen de maintenir chez nous
ces cadres face à la concurrence des firmes

étrangères", a-t-il reconnu. C’est dire que la
Sonatrach qui fait tourner la tête à de nom-
breux Algériens évolue dans un contexte
très délicat. En plus de la chute brutale des
cours du pétrole sur le marché international,
de la décrue de ses capacités de production,
elle fait également face au départ massif de
ses cadres compétents. Une situation qui
interpelle au plus haut point en ce sens qu’il
s’agit tout de même de l’entreprise qui fait
"vivre" le pays.

C.  A.

SYMPOSIUM À ALGER 
SUR LES CARENCES

 EN VITAMINE D

Les spécialistes
recommandent 

un apport 
supplémentaire   

Des experts en santé ont présenté
lors d’un symposium tenu à
Alger le 12 mai 2018 les consé-
quences fâcheuses sur la santé que
peut entraîner un déficit en vita-
mine D, ainsi ils recommandent
d’apporter une supplémentation à
l’organisme.
Le symposium était animé
conjointement par les professeur
Antoine Avignon, spécialiste en
endocrinologie et nutrition au
CHU Montpellier et le Dr Hocine
Zidani, Médecin Interniste et
nutritionniste à Alger. Les deux
intervenants ont parlé du rôle de
la vitamine D et des conséquences
dues à son déficit ainsi que de
l’avancée des recherches en la
matière.
Aussi, l’hypovitaminose D est,
en général, sous-diagnostiquée ;
cette carence n’est diagnostiquée
que  suite à une conséquence ou
une complication osseuse ou
extra osseuse. Selon des exem-
ples de chiffres avancés par ces
spécialistes, un milliard de per-
sonnes souffrent d’un déficit en
vitamine D à travers le monde.
Dans les pays occidentaux plus de
40 % des personnes âgées de
moins 50 ans sont en manque
tout comme il a été constaté éga-
lement que 91 % des femmes au
Maroc sont touchées par une
insuffisance en vitamine D, alors
que 89,5 % des femmes post-
ménopausées le sont en Algérie.
Au demeurant, les conséquences
de l’insuffisance en vitamine D
sur la santé sont nombreuses
comme : le rachitisme chez l’en-
fant, l’ostéomalacie, l’ostéopo-
rose, l’hypocalcémie, l’hyperpa-
rathyroïdie secondaire, la sarcopé-
nie, les pathologies dysimmuni-
taires, la morbi-mortalité cardio-
vasculaire, ainsi qu’un risque
élevé d’infections, certains can-
cers (sein, colon) et des fractures
chez l’adulte. 
Par la suite, ces deux spécialistes
traiteront, de l’aspect pratique de
la prise en charge de la déficience
en vitamine D :
En outre, vu donc la fréquence de
l’hypovitaminose D et son sous-
diagnostic, le symposium orga-
nisé par Magpharm a eté orienté
sur la mise à jour des informa-
tions et s’est focalisé sur le dépis-
tage, les besoins en la matière,
l’identification des personnes à
risque et la prévention des risques
induits. Ce symposium s’inscrit
également dans la continuité des
actions menées par cette entre-
prise pour améliorer la qualité et
l’hygiène de vie de tous ainsi que
la formation du corps médical et
de la sensibilisation du consom-
mateur. 

O.  A.  A.  

ANOMALIES DANS LES CONSTRUCTIONS

Le syndicat interpelle 
les autorités 

POUR RÉPONDRE AUX BESOINS DES CITOYENS 

25.000 tonnes de viandes rouge et blanche 

EN TROIS ANS

10.000 cadres ont fui la Sonatrach   
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Le bilan des victimes des
tueries israéliennes dans la
bande de Ghaza s'est alourdi
hier atteignant 61 morts,
selon le ministère de la
Santé palestinien.

PAR KAHINA HAMMOUDI

C e dernier a annoncé la mort d'un
enfant qui a succombé à ses bles-
sures avant-hier par balles des

forces de l’occupation lors des manifes-
tations contre le transfert de l'ambas-
sade des Etats-Unis à El Qods occupée
Selon le correspondant de l'agence
palestinienne Wafa, qui se trouvait à
l’hôpital Al-Shifa de la ville de Ghaza,
l’enfant Adel Ibrahim, âgé de 16 ans,
est décédé suite à ses blessures subies
lundi pendant les manifestations sur la
ligne du blocus imposé par l'armée
israélienne à l’est de la ville de Ghaza.
C'est le deuxième décès enregistré
durant la journée du mardi après celui
d'un bébé palestinien décédé, selon le
ministère de la Santé, après avoir
inhalé du gaz lacrymogène lundi pen-
dant les heurts entre manifestants
palestiniens et soldats de l'occupation
israélienne.
Le bébé, Leïla al-Ghandour, était âgée
de huit mois, selon cette source.
"Le nombre des martyrs tombés hier
(mardi) s’est élevé à 61 dans la bande
de Ghaza", a indiqué l'agence palesti-
nienne faisant état également de plu-
sieurs blessés par balles et de dizaines
de cas d’asphyxie dans des manifesta-
tions organisées mardi matin à
Hébron.
Des dizaines de milliers de Palestiniens
de Ghaza ont protesté lundi contre
l'inauguration, le même jour, à El-
Qods occupée de l'ambassade améri-
caine.
Face à eux, les forces de l'occupation
israélienne ont tiré par balles réelles et
lancé des gaz lacrymogène tuant lundi
59 personnes, suscitant une vive
condamnation internationale dénonçant
un "massacre à ciel ouvert".

De virulentes critiques
contre Trump

La presse française a traité le président
américain Donald Trump
d'"incendiaire" et de "provocateur" en
transférant son ambassade à El-Qods
occupée, un acte d'abandon du projet
d'un État palestinien.
"Les provocateurs sont Donald Trump
et Benyamin Nétanyahou qui, en célé-
brant le transfert de l'ambassade des

États-Unis de Tel-Aviv à Jérusalem
(El-Qods), actent symboliquement
l'abandon du projet d'un État palesti-
nien crédible", a écrit Libération, met-
tant l'accent sur la situation des
Palestiniens de Ghaza "enfermés telles
des bêtes sauvages entre mer et barbe-
lés, sans eau ni travail".
Pour Dernières Nouvelles d'Alsace, "le
pire est qu'à part quelques plates répro-
bations, le reste du monde est impuis-
sant quand il ne contribue pas à enve-
nimer la situation, à l'image d'un
Donald Trump qui croit malin de souf-
fler sur les braises dès qu'une occasion
se présente", tandis que La Croix inter-
pelle la communauté internationale
pour "aider à la recherche d'une issue,
non de mettre de l'huile sur le feu".
Le quotidien Le Monde évoque sous le
titre "Jérusalem fête son ambassade
américaine, Gaza pleure ses morts" la
journée de lundi. "Champagne à
Jérusalem, sang à Gaza", a-t-il écrit,
relevant que "tandis qu’Israël fêtait
lundi son 70e anniversaire et le déména-
gement de l’ambassade américaine, à
Gaza, 58 Palestiniens qui manifes-
taient à la frontière ont été tués".
De son côté, Ouest-France a qualifié le
transfert de l'ambassade américaine de
"geste incendiaire dans une région qui
ne manque pas de braises".
"La décision américaine de transférer
son ambassade de Tel Aviv à Jérusalem
(El-Qods), sans aucune contrepartie à
ce jour connue, n'est pas seulement
contraire à l'esprit de sept décennies de
diplomatie. C'est un geste incendiaire
dans une région qui ne manque déjà pas
de braises", a écrit le journal, souli-
gnant que Trump "a écrit l'histoire
mais dans le sang".
Nice-Matin s'est interrogé, quant à lui,

sur le comportement du président amé-
ricain qui "met en péril la paix du
monde". "Que faire avec le président
d'un allié historique dont le comporte-
ment, de fait, met en péril la paix du
monde ou fait de la géopolitique à trois
balles. C'est le cas avec la Corée du
Nord de Kim Jong-un qui, après les
menaces de Trump dignes d'une cour de
récréation, se trouve soudain légitimé
sur la scène internationale par un pro-
chain accord avec lui. Ces décisions
incohérentes ouvrent une période d'au-
tant plus dangereuse qu'elle aggrave
l'instabilité d'un monde déjà en pleine
recomposition", a estimé le journal.
La Voix du Nord a considéré, pour sa
part, que Donald Trump "se comporte
en incendiaire au milieu d'un champ
d'explosifs"."Après avoir déchiré l'ac-
cord nucléaire avec l'Iran, il ouvre une
ambassade américaine à Jérusalem (El-
Qods) dont la moitié Est est toujours
considérée comme ‘occupée’ par Israël
depuis 1967 aux yeux de la commu-
nauté internationale", a-t-il relevé,
déplorant qu'entre "ses promesses de
campagne et les risques d'embrasement
de toute une région du monde, voire de
la planète entière, Donald Trump n'a
aucune hésitation".

L'Algérie condamne avec
"la plus grande vigueur

le bain de sang"
L'Algérie condamne avec "la plus
grande vigueur e bain de sang" perpétré
à Ghaza par les forces d'occupation
israéliennes contre des manifestants
palestiniens sans défense, a affirmé
hier le ministère des Affaires étrangères
dans un communiqué.
"L’Algérie condamne avec la plus
grande vigueur le bain de sang perpétré

à Ghaza par les forces d’occupation
israéliennes contre des manifestants
palestiniens sans défense", a déclaré le
MAE.
"Face à cet abominable crime de
guerre, la communauté internationale,
et singulièrement le Conseil de
Sécurité des Nations unies, est de nou-
veau interpellée avec force pour assu-
mer toutes ses responsabilités à l'égard
du peuple palestinien en vue d’assurer
sa protection conformément aux
normes du droit international humani-
taire et de réparer l'injustice qui lui est
faite", a souligné la même source.
"En cette triste occasion, l'Algérie
s’incline devant la mémoire des valeu-
reux martyrs de la liberté et exprime sa
pleine solidarité avec le peuple pales-
tinien endeuillé ainsi qu’avec sa direc-
tion", a soutenu la même source.
L'Algérie a réitéré son soutien "total"
à la cause palestinienne et au "droit
inaliénable" du peuple palestinien
d'établir son État indépendant avec Al-
Qods pour capitale, a assuré le com-
muniqué du MAE. Les Palestiniens
ont manifesté pacifiquement lundi à
Ghaza, contre les forces d'occupation
israéliennes à l'encontre, qui a commis
une véritable massacre, pour exprimer
leur ferme refus du transfert de l'ambas-
sade américaine à El-Qods occupée,
désapprouvé par 128 des 193 pays
membres de l'Onu. Au moins 52
Palestiniens ont été tués, dont 8
enfants de moins de 16 ans par les tirs
de soldats d'occupation israéliens,
selon le ministère de la Santé local.
De nombreux pays, dont la Grande-
Bretagne, la France et la Russie, ont
réprouvé l'ouverture de l'ambassade
américaine à El Qods.

Reporters sans frontières saisit
la CPI pour "crimes de guerre"

Reporters sans frontières (RSF) a saisi
la Cour pénale internationale concer-
nant des "crimes de guerre commis par
l’armée israélienne contre des journa-
listes palestiniens", a annoncé hier
l’ONG.
RSF évoque dans un communiqué des
"tirs directs de snipers de l’armée israé-
lienne à l’encontre d’une vingtaine de
journalistes palestiniens, sur le terri-
toire de Ghaza", dans le contexte de
manifestations ayant lieu à Ghaza
depuis le 30 mars.

K. H.

Les prix du pétrole poursuivaient leur
hausse hier en cours d'échanges euro-
péens alors que les tensions géopoli-
tiques au Moyen-Orient sont exacer-
bées, ce qui pourrait affecter l'offre
mondiale. Dans la matinée, le baril de
Brent de la mer du Nord pour livraison
en juillet valait 78,91 dollars sur
l'Intercontinental Exchange (ICE) de
Londres, en hausse de 68 cents par rap-

port à la clôture de lundi. Dans les
échanges électroniques sur le New York
Mercantile Exchange (Nymex), le baril
de "light sweet crude" (WTI) pour le
contrat de juin prenait 40 cents à 71,36
dollars. Dans la matinée, le baril de
Brent a touché 79,02 dollars, à son
plus haut depuis novembre
2014.L'Iran, troisième producteur de
l'Organisation des pays exportateurs de

pétrole (Opep), doit déjà faire face aux
sanctions américaines après la sortie
des États-Unis de l'accord sur le
nucléaire iranien.
Reste à savoir quelle sera la réaction du
reste du l'Opep, engagée depuis fin
2016 dans un accord de limitation de sa
production aux côtés de dix autres pro-
ducteurs, dont la Russie. Dans le der-
nier rapport mensuel de l'Opep, publié

lundi, la production saoudienne est éva-
luée en légère hausse selon des sources
indépendantes (en légère baisse selon
les chiffres gouvernementaux), mais
bien en deçà de la baisse marquée de la
production au Venezuela, dont l'indus-
trie est fortement affectée par la crise
économique et politique qui secoue le
pays.

R. N.
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LA COMMUNAUTÉ INTERNATIONALE S’INDIGNE

Trump "incendiaire et provocateur"

LE BRENT À 79 DOLLARS HIER À LONDRES

Nouveau rebond historique du prix du pétrole



Le Soleil a environ 4,6 milliards
d’années. Et d’après les
observations d’autres étoiles,
les astronomes prédisent qu’il
atteindra la fin de sa vie dans
environ 10 milliards d’années.
Mais que se passera-t-il en
cours de route, exactement ?

D ans environ 5 milliards d’années,
notre étoile devrait devenir une
géante rouge. Son noyau rétrécira,

mais ses couches externes s’étendront
vers l’orbite de Mars, engloutissant
notre planète dans le processus. Une
chose est donc certaine : à ce moment-là,
nous ne serons certainement plus là.
Si l’on ne se base que sur le Soleil,
l’Humanité n’a plus qu’un milliard d’an-
nées devant elle. D’ici là – et s’il ne
s’est pas auto-détruit -, l’Homme aura
eu le temps de coloniser d’autres
mondes. Dans un milliard d’années envi-
ron et selon les prédictions, notre étoile
sera en effet 10 % plus lumineuse. Cela
ne semble pas énorme, mais cette aug-
mentation de la luminosité sera suffi-
sante pour mettre fin à toute vie sur

Terre. Nos océans vont s’évaporer et la
surface deviendra trop chaude pour que
l’eau puisse finalement subsister sur la
planète bleue.

Le Soleil mourra dans 10
milliards d’années

Une équipe d’astronomes prédit en effet
que notre étoile se transformera en un
anneau massif et lumineux de gaz et de
poussières interstellaires, connu sous le
nom de nébuleuse planétaire. Il est
nommé ainsi parce qu’autrefois les
astronomes prenaient ces phénomènes
pour des planètes. Une nébuleuse plané-
taire marque la fin de 90 % de toutes les
vies actives des étoiles. Mais pendant
des années, les scientifiques n’étaient
pas sûrs que le Soleil suivrait ce même
destin : on ne le pensait pas assez mas-
sif pour créer une nébuleuse planétaire
visible.
L’équipe s’est ici appuyée sur la modéli-
sation informatique pour finalement
déterminer que, comme 90 % des autres
étoiles, notre Soleil est plus susceptible
de finir ses jours en nébuleuse plané-
taire. "Lorsqu’une étoile meurt, elle
éjecte dans l’espace une masse de gaz et
de poussière qui peut atteindre la moitié
de la masse de l’étoile, ce qui révèle le
noyau de l’étoile", explique l’astrophy-

sicien Albert Zijlstra, de l’université de
Manchester au Royaume-Uni. "C’est
seulement à ce moment que le noyau
chaud fait briller l’enveloppe éjectée
pendant environ
10.000 ans – une brève période en astro-
nomie – ce qui rend la nébuleuse plané-
taire visible"
Le modèle de données créé par l’équipe
prédit en fait le cycle de vie de différents
types d’étoiles, afin de déterminer la
luminosité de la nébuleuse planétaire

associée à différentes masses d’étoiles. Il
semblerait ici que, contrairement ce que
l’on pensait auparavant, la masse du
Soleil marque la limite inférieure pour
qu’une étoile puisse produire une nébu-
leuse visible. Même une étoile dont la
masse est inférieure à 1,1 fois celle du
Soleil ne produira pas de nébuleuse visi-
ble, notent les astronomes. Des étoiles
plus grosses – jusqu’à trois fois plus
massives que le Soleil – produiront les
nébuleuses les plus brillantes.
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Quand et comment notre
Soleil va-t-il mourir

Des dizaines d’exoplanètes
potentiellement habitables ont
été découvertes. Pour y décou-
vrir la vie, les astronomes
devront partir en quête de biosi-
gnatures, qui pourraient être
détectées grâce aux télescopes
de la prochaine génération.
Malgré tout, ces biosignatures
basées sur des mesures uniques
de gaz atmosphériques pour-
raient être trompeuses. Pour
compléter ces marqueurs, des
chercheurs développent actuel-
lement le premier cadre quanti-
tatif pour les biosignatures
dynamiques basé sur les chan-
gements saisonniers de l’atmo-
sphère terrestre.
Comme la Terre tourne autour
du Soleil, son axe incliné
signifie que différentes régions
reçoivent plus de rayons à dif-
férents moments de l’année.
Les signes les plus visibles de

ce phénomène sont les change-
ments dans les conditions
météorologiques et la durée des
jours, mais la composition de
l’atmosphère est également
affectée. Par exemple, dans
l’hémisphère nord, qui contient
la plus grande partie de la végé-
tation mondiale, la croissance
des plantes en été se traduit par
des niveaux nettement plus fai-
bles de dioxyde de carbone dans
l’atmosphère. L’inverse est
vrai pour l’oxygène.

Inférer la vie en fonc-
tion de la saisonnalité
Les chercheurs identifient les
opportunités et les pièges
associés à la caractérisation de
la formation et de la destruc-
tion saisonnières de l’oxygène,
du dioxyde de carbone et du
méthane, ainsi qu’à leur détec-
tion à l’aide d’une technique

d’imagerie appelée spectrosco-
pie. Ils ont également modé-
lisé les fluctuations de l’oxy-
gène atmosphérique sur une
planète à faible teneur en oxy-
gène. Ils ont trouvé que
l’ozone (O3), produit dans l’at-
mosphère par des réactions

impliquant l’oxygène gazeux
(O2), serait un marqueur plus
facilement mesurable de la
variabilité saisonnière de
l’oxygène que l’O2 sur les pla-
nètes faiblement oxygénées.
"Il est vraiment important de
modéliser avec précision ces

types de scénarios maintenant,
afin que les télescopes spatiaux
et terrestres puissent être
conçus pour identifier les bio-
signatures les plus promet-
teuses", note Edward
Schwieterman, chercheur post-
doctoral de la Nasa.

Les changements saisonniers d’une planète indiqueraient
la présence d’une vie extraterrestre

L’encyclopédie D E S I N V E N T I O N S

Arithmétique
Inventeur : Al-Khwarizmi Date : 825 Lieu : Ouzbékistan

Les chiffres utilisés de nos jours sont - les chiffres arabes -. Le mot chiffre vient
même du mot arabe - es-sifr - qui signifie 0. Ces chiffres apparaissent pour la
première fois en version imprimée dans les travaux des mathématiciens musul-
mans Al-Khwarizmi appelé également le père de l’algèbre.
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PAR RAHIMA RAHMOUNI

C’ est par ces mots que le ministre
de la Communication, Djamel
Kaouane, a donné, hier, le coup

d’envoi de la journée d’étude du "Vivre
ensemble en paix", organisée par la
Radio algérienne à l’auditorium Aissa-
Messaoudi.
Devant un parterre composé de spécia-
listes, d’experts, de journalistes et des
directeurs généraux de la Radio algé-
rienne et de l’ENTV, le ministre de la
Communication est revenu sur cette ini-
tiative promue par le président Abdelaziz
Bouteflika en insistant sur "la nécessité
de consacrer le pardon pour vivre en
paix".
Il ne s’agit pas là d’un slogan creux,
pour preuve le ministre rappelle la
démarche "concrète" du chef de l’État à
travers la consécration de la Concorde
civile et l’adoption de la Réconciliation
nationale. Une démarche, insiste-t-il, qui
"a permis à l’Algérie d’en finir avec son
passé sombre et d’emprunter les voies du
développement".
Convaincu que "la violence ne génère
que violence", l’Algérie, affirme M.
Kaouane, a toujours consacré la poli-
tique du vivre ensemble et du pardon,
tels que "recommandés par le Coran",
tout comme elle a fait de son mieux
pour partager son expérience avec les
autres peuples en souffrance.
La logique commerciale des relations
internationales condamne le monde et
conduit à la perte des valeurs humaines
Premier à intervenir, parmi un panel de
conférenciers, Mohamed Laichoubi,
l’ancien ministre et médiateur dans le
conflit malien s’est proposé d’aborder la
construction de relations internationales
à travers un survol de l’histoire contem-
poraines de l’humanité, avec son lot de

guerres, de souffrance, d’illusions et de
désillusions, mais aussi d’espoir.
Si le conférencier est revenu, longue-
ment, sur les divers conflits qui avaient
déchiré l’humanité, en soulignant, parti-
culièrement, l’échec de la construction
d’une assemblée internationale "en
mesure de faire régner la paix dans le
monde", c’est pour mettre en exergue les
nombreuses brèches d’espoir ouvertes
par le mouvement surréaliste, né de
l’abime de l’entre deux guerres pour pro-
jeter une lueur d’espoir sur le monde et
par les mouvements indépendantistes qui
avaient vaincu les empires coloniaux.
C’est dans cette perspective d’espoir que
l’ancien ministre inscrit la consécration
de la journée du "Vivre ensemble". Pour
lui c’est "une prouesse incroyable que
d’arracher une résolution à l’Onu pour
consacrer une journée internationale pour
le pardon dans un monde ensanglanté par
les conflits et les confrontations".
Signalant que la célébration, pour la pre-
mière fois, de cette journée internatio-
nale coïncide avec le centenaire de la fin

de la Première Guerre mondiale (1918-
2018), M. Laichoubi s’est interrogé sur
l’avenir du monde en se demandant si
"l’humanité à les capacités d’échapper à
cette dialectique de la misère de
l’Homme ?". Pour rompre avec les
logiques destructrices, le conférencier
appelle à "restituer aux démarches mon-
diales leur cohérence", loin de l’enferme-
ment qui les alignent au service des phi-
losophies de puissance. "Il faut que ces
démarches reconquièrent la sagesse qui
fait tant défaut au monde contemporain",
a-t-il conclu. "Vivre ensemble, c’est
dans ce cadre qu’a voulu vivre la petite
église d’Algérie depuis l’Indépendance",
a indiqué, pour sa part, Henri Teissier,
l’ancien archevêque d’Alger.
Rappelant que "la majorité de la popula-
tion européenne avait refusé ce vivre
ensemble lorsque l’Algérie a acquis son
indépendance", Mgr Teissier a réitéré sa
reconnaissance envers l’État algérien et
envers les partenaires musulmans de
l’église qui ont assuré son maintien.

R. R.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

Le ministère des Finances vient d’ins-
truire la Fonction publique pour le ver-
sement des salaires de tous les secteurs
d’administration. Aucun retard ne sera
toléré pour les mois de mai et juin
selon la correspondance des services du
budget du ministère. Afin de ne pas
rééditer les scénarios du retard des verse-
ments des salaires, la direction de la
comptabilité du ministère des Finances
a instruit les différents ordonnateurs de
procéder à "la régularisation des verse-
ments de salaires pour les mois de mai
et juin pour tous le secteurs de la fonc-
tion publique". Désormais aucun retard
pour les fonctionnaires des corps
comme celui de la Santé, Éducation,
Administration publique ne sera totéré
après avoir constaté que l’aval pour le
déblocage des salaires de la Fonction
publique pouvait durer longtemps.
Cette fois-ci et pour ne pas pénaliser les

salariés de la Fonction publique d’un
éventuel retard, les rémunérations du
mois de mai et juin seront versés auto-
matiquement sans recours à l’autorisa-
tion des responsables du budget secto-
riels qui doivent obtenir l’aval du Trésor
public. Pour accélérer la procédure, les
ordonnateurs des budgets dans les diffé-
rentes wilayas vont devoir veiller au
grain en envoyant tous les budgets aux
administrations publiques. Une manière
aussi d’éviter les pressions exercées au
niveau des bureaux de poste pour les
milliers de salariés. Et surtout durant le
mois de Ramadhan qui est souvent
associé à d’énormes dépenses. Et de ne
pas subir également, comme par le
passé, les arrêts de travail et les grèves
surprises des corps communs de la
Fonction publique qui restent les plus
lésés en termes de retard de salaires. En
effet, l’année dernière à la même
période, plusieurs syndicats ont dénoncé
à travers des sit-in "les retards cumulés

sur plusieurs mois des agents fonction-
naires" suite au retard des autorisations
de paiement qui sont toujours centrali-
sées. Les comportements bureaucra-
tiques et l’ampleur des procédures sont
cités comme les facteurs de malaise qui
font souvent monter la température dans
le front social. Dans certaines branches,
des salariés d’entreprises publiques sont
carrément montés au créneau pour
déplorer des mois sans salaires alors que
leurs entreprises n’ont aucun problème
financier. De plus, les mesures prises à
l’encontre des grévistes comme ponc-
tion de salaires sont de nature à accen-
tuer cette ébullition. Le gouvernement
pour sa part tente de surseoir à ces déci-
sions qui ne sont pas de nature à apaiser
le front social. Désormais, ces sanc-
tions ne seront prises qu’en cas
extrêmes.

F. A.

“PROMOUVOIR LA POLITIQUE DU PARDON POUR VIVRE EN PAIX”

Les recommandations
de Djamel Kaouane

ASSAINIR LA SITUATION DE LA FONCTION PUBLIQUE

Fin des retards sur le règlement des salaires ?

C’est à l’initiative de l’Algérie, qui a souffert et fait face, des années durant, aux affres de la
barbarie humaine, des atrocités de la colonisation et de l’horreur du terrorisme, que le 16 mai

est, désormais, consacré journée internationale de la Paix.

LOGEMENT
Le gouvernement

fixe les prix
du LPA

Les prix des logements publics
aidés ont été publiés avant-hier
au Journal officiel (JO).
ls varient entre 2,2 millions DA
et 4,4 millions DA, selon la
superficie et la zone géogra-
phique, selon un arrêté intermi-
nistériel définissant les condi-
tions et modalités financières,
ainsi que les mécanismes de
financement de la réalisation du
logement promotionnel aidé.
Le texte, publié au JO, fixe les
prix par typologie du logement
(F2, F3 et F4) et les zones géo-
graphiques au nombre de quatre.
À Alger, Oran, Constantine et
Annaba, les logements sont plus
chers qu’ailleurs sur le territoire
national. Leurs prix varient de
2,5 millions DA pour un F2 à
4,4 millions pour un F4 (4
pièces).
Le prix du F3 est fixé à 3,5 mil-
lions DA. Dans les communes
relevant des Hauts-Plateaux et
chefs-lieux des wilayas du Sud,
les prix varient entre 2,2 mil-
lions DA (F2) à 3,9 millions
(F4).
Dans les autres communes rele-
vant des wilayas du Sud, le prix
du logement individuel avec cour
et terrasse accessible, en clos et
couvert est fixé à 2,6 millions
DA.
Dans le reste des communes du
territoire national, les prix du
logement collectif (bâtiment)
sont fixés à 2,3 millions DA
pour F2, 3,3 millions pour un
F3 et 4,1 millions pour un F4.
Les surfaces des logements sont
également fixées à 50 m2 habita-
ble pour le F2, 70 m2 habitable
pour le F3 et 85 m2 habitable
pour le F4.

DESTINÉE AUX
POPULATIONS LIBYENNES
Nouvelle aide
humanitaire
de l’Algérie

L'Algérie a décidé d’octroyer une
nouvelle aide humanitaire à la
Libye destinée aux populations
libyennes pour leur permettre de
surmonter les difficultés aux-
quelles elles font face, a indiqué
hier un communiqué du minis-
tère des Affaires étrangères. "Le
gouvernement algérien a décidé
d’octroyer une nouvelle aide
humanitaire à la Libye destinée
aux populations libyennes pour
leur permettre de surmonter les
difficultés auxquelles elles font
face", précise le communiqué.
"Cette aide d’urgence accordée en
concertation avec les autorités
libyennes concernées s’inscrit
dans le cadre de l’action solidaire
constante de l’Algérie envers la
Libye pour répondre à certains
besoins urgents de ces popula-
tions voisines", précise la même
source.

R. N.



PAR INES AMROUDE

L e chantier de la grande mosquée
d’Alger était sur son trente et un, en
cette matinée de mardi 15 mai 2018,

pour accueillir le Président Bouteflika
pour une visite d’inspection, histoire
d’impulser une nouvelle dynamique aux
travaux de finition de ce joyau architectu-
ral qui viendra rehausser encore le charme
de la baie d’Alger. Un dispositif de sécurité
a pris place ce matin tôt sur les lieux avec
des policiers en livrée jalonnant le par-
cours que devait emprunter le cortège pré-
sidentiel et un ballet de véhicules aux cou-
leurs de la DGSN avec warning et sirènes
faisaient le va-et-vient pour fluidifier la
circulation. L’itinéraire était également
pavoisé des drapeaux vert, blanc, rouge,
accrochés aux pylônes d’éclairage public.
Des employés de la wilaya s’affairaient à
arroser les arbres et tondre la pelouse du
jardin séparant les deux voies de la route
moutonnière.
Pas moins de six portraits géants du

Président Bouteflika étaient visibles sur la
façade principale et le minaret de la mos-
quée et une large banderole rouge sur fond
blanc dédiée à "L’amitié historique entre
l’Algérie et la Chine". La visite du
Président Bouteflika, sur le chantier de la
grande mosquée d’Alger, pour inspecter les
travaux qui en sont actuellement à la phase
de décoration intérieure et la poursuite de
l’habillage extérieur, intervient après celle
effectuée début avril à Alger-Centre pour
l’inauguration de la mosquée Ketchaoua et

la station de métro de la place des Martyrs.
Une visite du Président qui a une signifi-
cation politique, au moment où pointe
déjà à l’horizon la présidentielle de 2019 et
aussi une signification spirituelle, car
intervenant à la veille du mois de
Ramadhan. Le programme du Président
Bouteflika a été marqué par une autre
halte, à la faveur de la visite de la zaouiya
El Hebria Belkaidia, dans la localité de
Tixraine. C'est aussi un message sublimi-
nal du Président pour réitérer son ancrage

dans l'héritage soufi, qui fait partie de l'in-
dentité religieuse algérienne.

La zaouïa Belkaidia
Abdelaziz Bouteflika a commencé sa tour-
née par l’inauguration de la zaouia
Belkaidia à Tixeraine dans le sud de la capi-
tale. La zaouïa Belkaidia est érigée sur
une superficie globale de 5 hectares, abrite
une école coranique d’une capacité d’ac-
cueil de 300 places ainsi qu’une biblio-
thèque de 1.200 m2. Le projet compte éga-
lement un centre de formation profession-
nelle qui permettra aux étudiants d’obtenir,
outre leurs titres en éducation islamique,
des diplômes pour pouvoir exercer plus
tard d’autres métiers en cas de choix d’une
autre formation autre qu’imam. Les
"Dourous El-Mohammadia", organisées
chaque Ramadhan en collaboration avec la
wilaya d’Oran, au siège national de la
zaouïa de la Tarika Belkaidia de Sidi-
Maârouf, se tiendront cette année à la
zaouïa de Tixeraïne.

I. A.

PAR LAKHDARI BRAHIM

Quatre casemates pour terroristes et qua-
tre bombes de confection artisanale ont
été découvertes et détruites, lundi à
Médéa, Bouira et Batna, par des détache-
ments de l'Armée nationale populaire
(ANP), a indiqué un communiqué du
ministère de la Défense nationale
(MDN).
"Dans le cadre de la lutte antiterroriste et
suite à des opérations de recherche et de
ratissage menées distinctement à Médéa,
Bouira et Batna, des détachements de
l'ANP ont détruit, le 14 mai 2018, quatre
casemates pour terroristes et quatre
bombes de confection artisanale", précise
la même source. Un autre détachement
combiné de l'ANP a saisi, à In-Amenas,
près des frontières, "un pistolet-mitrail-
leur de type Kalachnikov, une quantité de
munitions et un véhicules utilitaire",
ajoute le MDN. Dans le cadre de la lutte
contre la criminalité détachements de
l'ANP ont arrêté à Bordj-Badji- Mokhtar
et In-Guezzam, 9 contrebandiers et saisi
2 véhicules tout-terrain, 3.834 tonnes de
denrées alimentaires, 22 groupes électro-
gènes et 14 marteaux-piqueurs, alors que

des éléments de la Gendarmerie nationale
ont déjoué une tentative d'émigration
clandestine de 10 personnes à Aïn-
Temouchent.

Une importante quantité de
munitions saisie à Bordj-Badji-

Mokhtar
Un détachement de l’Armée nationale
populaire a saisi, le 14 mai 2018 à Bordj-
Badji-Mokhtar, une importante quantité
de munitions (3.300),11 rockets et 16
chaînes de munitions pour mitrailleuse, a
indiqué hier le MDN dans un communi-
qué. Dans le cadre de la lutte antiterro-
riste et de la sécurisation des frontières, et
grâce à l’exploitation efficiente de rensei-
gnements, un détachement de l’Armée
nationale populaire a découvert, le 14
mai 2018, lors d’une patrouille menée
près de la bande frontalière à Bordj- Badji-
Mokhtar, une cache d’armes et de muni-
tions contenant : 1 mitrailleuse lourde,
de calibre 14,5 mm, 1 fusil-mitrailleur de
type FMPK, 2 pistolets-mitrailleurs de
type Kalachnikov, 1 fusil à répétition, 21
charges propulsives pour lance-rockets de
type RPG7, 11 rockets pour lance-
rockets de type RPG-7, 16 chaînes de

munitions pour mitrailleuse 14,5 mm.
Cette opération de qualité, venant s’ajou-
ter à l’ensemble des résultats concrétisés
sur le terrain, confirme la grande vigi-
lance et la ferme détermination des forces
de l’ANP déployées le long des fron-
tières, à déjouer toute tentative d’intru-
sion, d’introduction d’armes ou d’atteinte
à la sécurité du pays et sa stabilité.

Un système lance-rockets
multiples russe testé par l’ANP

L’armée algérienne a utilisé des systèmes
russes de lance-rockets lourd Solntsepek
lors de récents entraînements militaires.
Ces systèmes ont déjà montré leur effica-
cité dans la lutte contre Daech, a rapporté
le site d'information russe Sputnik. Ces
systèmes de combat sont apparues en
2017, achetés auprès de la Russie, ont été
utilisés pour la première fois lors des der-
nières manœuvres militaires dont celles
d'hier au Nord-Est d’In-Amenas sous la
supervision du vice-ministre de la
Défense nationale, le général-major
Ahmed Gaid Salah. Le système de lance-
rockets lourd est basé sur le châssis du
char T-90 dont l'Armée algérienne est
équipée en grand nombre. D'après les

experts militaires, les autorités algé-
riennes ont décidé d'acheter les
Solntsepek après qu'ils aient prouvé leur
efficacité en Irak et en Syrie, ayant
contribué à la défaite de Daech.

L. B.

De violents affrontements ont éclaté hier
en fin de matinée entre les forces anti-
émeutes de la Gendarmerie nationale et
les retraités, radiés et invalides de l’ANP
sur l’autoroute Est-Ouest à Hammam El
Biban, entre Bouira et Bordj Bou Arreridj,
a-t-on appris de sources locales.

Les gendarmes sont intervenus pour rou-
vrir le tronçon autoroutier fermé depuis le
début de matinée par les manifestants
réclamant la prise en charge de leurs
revendications. Ils ont utilisé des bombes
lacrymogènes pour disperser les protesta-
taires, et opéré des arrestations parmi les

manifestants. L’autoroute Est-Ouest a été
fermée à la circulation automobile par les
anciens militaires depuis la matinée de ce
mardi, à Hammam El-Biban, ce qui a pro-
voqué d’énormes bouchons dans les deux
sens.

R. N.

Le Président Abdelaziz Bouteflika a effectué, hier à Alger, une visite d’inspection sur le site de la future grande mosquée d’Alger à
El-Mohammadia afin de s’enquérir de l’avancement des travaux de cet édifice religieux, scientifique et culture. Auparavant,

Bouteflika, a procédé à l’inauguration du siège de la zaouïa Belkaidia à Tixeraine dans la commune de Birkhadem.
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IL VISITE DEUX SITES RELIGIEUX

Nouvelle virée du Président
Abdelaziz Bouteflika à Alger

CASEMATES, BOMBES DÉTRUITES, MUNITIONS SAISIES...

Nouvelle offensive de l’ANP

L’AUTOROUTE EST-OUEST FERMÉE À HAMMAM EL-BIBAN

Affrontements entre gendarmes
et manifestants

RASSEMBLEMENT
AU CHU MUSTAPHA-BACHA

Une centaine de
médecins résidents

interpellés
Plus d’une centaine de médecins rési-
dents ont été interpellés par la police en
anticipation d’un rassemblement prévu
hier mardi 15 mai au CHU Mustapha-
Pacha à Alger, a annoncé le Collectif
autonome des médecins résidents
(Camra).
Un rassemblement national des méde-
cins résidents en grève a été programmé
pour ce mardi. Quelques centaines de
résidents sont présents au CHU de
Mustapha actuellement et continuent
d’arriver sur les lieux, nous a indiqué
docteur Saboundji, déléguée du Camra à
Tizi- Ouzou. "Plus d’une centaine d’in-
terpellations a eu lieu à Alger avant
même que le rassemblement ne débute",
a-t-elle en outre affirmé.
"Quatre résidents qui allaient prendre le
train à Tizi-Ouzou pour Alger pour par-
ticiper au rassemblement ont été inter-
pellés ce matin à 7h. Ils sont toujours
en détention", a déclaré pour sa part le
docteur Besebaâ, médecin résident à Tizi-
Ouzou et délégué Camra. Dix interpella-
tions ont également été effectuées par la
police à la gare routière de Tizi-Ouzou,
précise-t-on.

R. N.

MMUUSSTTAANNGG
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Le dernier jour de l'année scolaire dansun village reculé de Turquie, Sonay,Selma, Ece, Nur et Lale, cinq sœursorphelines, vont s'amuser au bord demer avec des garçons. Ces jeux inno-cents font grand bruit, et les filles, à dif-férents stades de l'adolescence, sont aus-sitôt punies par leur grand-mère, qui res-pecte scrupuleusement des traditionsreligieuses rigoristes. Leur oncle, rapi-dement prévenu, emmène les jeunesfilles dans une clinique afin de leur fairesubir un test de virginité. Peu après, lescinq sœurs sont enfermées dans la mai-son familiale.

21h00

CCAAMMIILLLLEE
RREEDDOOUUBBLLEE

Actrice ratée, Camille boit trop depuis
qu'Eric, son amour de jeunesse, l'a quittée.
Elle est invitée à passer le réveillon chez une
amie de lycée qu'elle n'a pas vue depuis long-
temps. A minuit, Camille s'évanouit. Elle se
réveille à l'hôpital, en 1985. Ses parents sont
toujours vivants. Elle reprend avec stupéfac-
tion sa vie d'adolescente de l'époque et doit
notamment retourner à l'école. Là, elle croise
Eric...

21h00

FFOOOOTTBBAALL//MMAARRSSEEIILLLLEE
AATTLLÉÉTTIICCOO  MMAADDRRIIDD    

En demi-finales, Marseille tentait de décrocher de
décrocher son billet pour la finale face aux
Autrichiens de Salzbourg. Dans l'autre match du
dernier carré, l'A tlético Madrid défiait les
Londoniens d'Arsenal emmenés notamment par
Alexandre Lacazette.

21h00

GGRREEYY''SS  AANNAATTOOMMYY
PPRREEMMIIEERRSS  AAMMOOUURRSS

Meredith essaie d'en apprendre davantage
au sujet de l'histoire de Marie Cerone et
de sa mère. Par ailleurs, Jo fait des
demandes de bourses dans tout le pays, ce
qui amène Alex à réfléchir à la situation.
Après avoir passé la nuit avec April,
Tom Koracick aide la jeune femme à sur-
monter une crise concernant sa perte de
foi. Elle lui a en effet révélé que la mort
de son fils de 10 ans, des années plus tôt,
avait mis un terme à sa croyance reli-
gieuse.   

21h00

DDEESS  RRAACCIINNEESS
EETT  DDEESS  AAIILLEESS

Jardins sur la Riviera. Sur les hauteurs du village
d'Eze, le chef jardinier Stéphane Cassus agrandit
le magnifique espace subtropical. Au Cap-
Martin, l'historien Etienne Chilot visite les
parcs de propriétés de rêve comme la villa Zamir
qui a appartenu au banquier Albert Kahn • Tous
les jardins ont une histoire. Visites, entre autres,
de la villa d'Este, à Tivoli, en Italie, des jardins
de Kew, à Londres, avec la serre exotique voulue
par la reine Victoria. Sans oublier le parc printa-
nier de Keukenhof, aux Pays-Bas (ouvert d'avril
à mai), et celui de l'île luxuriante de Madère.

21h00

FFLLIICC
TTOOUUTT  SSIIMMPPLLEEMMEENNTT

En 1994, la commissaire divisionnaire
Martine Monteil est la première femme
nommée à la tête de la prestigieuse bri-
gade criminelle. Profondément marquée
par le meurtre d'une jeune femme, elle
s'est fixé comme priorité absolue de tra-
quer ce dangereux psychopathe. Pour met-
tre toutes les chances de son côté, elle
entreprend de faire collaborer des services
parfois rivaux. Son but : imposer la créa-
tion d'un fichier des empreintes ADN pour
confondre le meurtrier.

21h00

AA  DDRROOIITTEE
AA  GGAAUUCCHHEE

Franck Tierson, acteur riche et célèbre,
affiche fièrement qu'il vote à gauche. Il
est soucieux de rester solidaire du peuple.
Paul Caillard, chauffagiste fidèle aux par-
tis de droite, vient réparer la chaudière du
luxueux appartement de l'artiste. Les deux
hommes, aux idées diamétralement oppo-
sées, abordent de nombreux sujets.   

21h00

EENNQQUUÊÊTTEESS  CCRRIIMMIINNEELLLLEESS

Affaire Mathieu Buelens : un gendarme au-dessus
de tout soupçon. Le 26 juin 2012, à Barbezieux
(Charente), Claude Tavernier, une retraitée, est
assassinée avant que sa maison ne soit incendiée
• Affaire Darcy : assassin ou miraculé ? Le 26
février 2012, François Darcy appelle les pompiers
car sa voiture brûle. A l'intérieur, se trouve sa
femme Sylvie. L'homme livre un incroyable récit
des événements aux policiers. Les enquêteurs
cherchent à savoir si Darcy n'aurait pas préparé un
scénario méticuleux pour éliminer son épouse..

21h00
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Sacré rebondissement, et
pas des moindres : le
père de Meghan Markle
a décidé de faire
l'impasse sur le mariage
de sa fille. Lundi 14 mai
2018, Thomas Markle
(73 ans) a fait savoir au
site TMZ qu'il annulait
sa venue aux noces de
l'ex-actrice de 36 ans
avec le prince Harry.
Une décision qui
intervient cinq jours
seulement avant le grand
événement qui sera
célébré samedi 19 mai au
château de Windsor.
Gros coup de massue
pour Meghan Markle.
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FOLLE ÉCLATE À CANNES AVEC KENDALL JENNER ET SON
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CHARLES AZNAVOUR BELLA HADID

SON GENDRE RASSURE LES FANS, LE CHANTEUR VA BIEN
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SON PÈRE THOMAS ANNULE SA VENUE AU MARIAGE APRÈS LE SCANDALE !
MEGHAN MARKLE
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millions supple-
mentaires de fer
brut prévus à la
production à
Tébessa.

5 50 360
mille couffins de
Ramadhan offerts
aux nécessiteux

par le
FCE.

milliards DA mobili-
sés par Algérie Poste
pour les retraits

du
Ramadhan.
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"La cause palestinienne est centrale pour les musulmans
et les arabes. (...) Les Palestiniens  ont subi depuis un
siècle une série de massacres visant à altérer la compo-
sante démographique de la Palestine et à oblitérer l'iden-
tité de son peuple, notamment par la profanation des
lieux sacrés et des wakfs islamiques et chrétiens." 

Fafa Benzerrouki, Pdte du CNDH 

Fête de la fraise 
à Skikda  

L 'Etablissement public de transport urbain et suburbaind'Alger (Etusa) a établi un aménagement horaire durant
le Ramadhan afin de permettre à ses usagers de se dépla-

cer sur l'ensemble du réseau de la capitale habituellement des-
servie avec un service de nuit spécial, a-t-il  indiqué  dans un
communiqué. 
Le programme d’exploitation durant le mois du Ramadhan
connait un dimensionnement particulier dû à un renforcement
important des brigades de nuit en raison d’une animation noc-
turne. Ce programme sera réajusté en fonction du trafic réel et
de l’affluence des usagers, a indiqué la même source. Pendant
les jours ouvrables (du dimanche à jeudi), les premiers départs
sont prévus à 5h30, alors que les derniers départs sont pro-
grammés à 19h, sur un réseau de 145 lignes avec 398 brigades. 
Durant le week-end les mêmes horaires seront appliqués, pré-
cise l’Etusa dans son communiqué. Quant au service de nuit,
les premiers départs après la rupture du jeûne débuteront  à 21h

tandis que les derniers départs sont prévus à 3h00 du matin.
Les lignes en exploitation pour ce service seront au nombre de
99 et assurées par 126 brigades du soir. 

L a ville de Skikda a célébré, lundi après-midi, la fête
annuelle de la fraise dans une ambiance festive, marquée
par la présence d’un grand nombre de scouts et de troupes

folkloriques. 
Menée en tête par les scouts musulmans algériens, brandissant
l’emblème national, la procession qui a débuté à partir du stade
du 20- Octobre-1955 dans une ambiance festive, a été suivie
par une grande charrette couverte de feuilles vertes, symbole de
la culture de la fraise, ainsi qu’une troupe de fantasia de Batna.
Ce joyeux défilé a également vu la participation de la troupe
fanfare de la wilaya de Boumerdès, de troupes folkloriques
venues de toute la wilaya, de la fantasia, accompagnées de
troupes de jeunes, d’associations sportives, culturelles, de
clowns, en plus de la participation du club équestre de la com-
mune de Hamadi-Krouma et l’association Errajoul El-Imlak de
Sétif. La fête de la fraise dans la ville de Skikda, une tradition
annuelle célébrée chaque année, est le reflet d’une spécificité de
la région en matière de production de ce fruit, qui hisse
Russicada sur le trône de l'Algérie en sa qualité de reine incon-

testée de la fraise. Chaque année, au cours de cette même
période du mois de mai, la ville de Skikda se pare aux couleurs
de la fraise, très prisée par la population locale déterminée à se
fondre dans le défilé organisé à l'occasion.  

Solidarité et volontariat sont les maîtres-mots dans de
nombreux villages de la wilaya de Tizi-Ouzou pour se
préparer à accueillir "dignement" le mois de Ramadhan.

L’entraide, une vieille tradition toujours pratiquée à Tizi-
Ouzou, réunit la communauté villageoise autour d’une action

d’intérêt commun tel que l’aménagement d’une source, l’ouver-
ture d’une piste, la construction d’une salle polyvalente ou
d’une mosquée. Elle peut aussi avoir un intérêt individuel
lorsqu’il s’agit d’aider un villageois à récolter ses olives ou à
couler la dalle de sa nouvelle maison. 
Depuis jeudi dernier et à l’initiative de comités de villages,
d’association et d’élus locaux, des opérations de volontariat
pour le nettoyage des villages, menée tout au long de l’année,
se multiplient et s’intensifient à travers le territoire de la
wilaya en prévision de l’arrivée du Ramadhan, mois de piété et
de solidarité. Des villages et quartiers des communes de Beni-
Douala, Azazga, Yakourene, Bouzguene, Aïn El-Hammam,
Tirmitine et Tizi-Ouzou, entre autre, ont profité du week-end
dernier pour initier des opérations de nettoyage et de désherbage
des rues, fontaines, placettes et cimetières, pour préserver leur
environnement et, par la même occasion, se prémunir contre
d’éventuels feux de forêt.

Solidarité et entraide dans les villages de Kabylie
avant Ramadhan

L’Etusa aménage les horaires de vacation
de ses bus durant le Ramadhan À 5 ans, il

appelle les
gendarmes
pour sauver
son... papa
Quand il voit son père

allongé sur son lit, incons-
cient  et en train de faire de la
mousse par la bouche, le
jeune Quentin ne panique
pas. Le garçonnet de 5 ans

qui habite le village ornais de
Glos-la-Ferrière - près de
L’Aigle - compose le 17.  

S’engage alors une conversa-
tion qui va durer 40 minutes.
Une course contre-la-montre
pendant laquelle le gendarme

rassure l’enfant tout en
essayant d’obtenir les rensei-
gnements qui permettront
aux secours de le localiser.
Car s’il arrive à donner son
prénom et celui de son papa,
Quentin bredouille son nom
de famille et ne connaît pas
exactement son adresse.  
Le CORG envoie aussitôt
une patrouille de L’Aigle et
alerte les pompiers. - On a

leur donné comme consigne
d’allumer les gyrophares et
de mettre les sirènes -, com-
plète le colonel Baillargeat,
patron des gendarmes de
l’Orne. En contactant
Orange, la gendarmerie

obtient finalement l’adresse
du titulaire de la ligne. Au
même moment les secours

arrivent sur place.  
Un corbeau

tente d’acheter
un... billet 
de train

Une scène très étonnante a
été filmée dans une gare

japonaise. On y voit un cor-
beau subtiliser la carte d’un
usager et tenter de l’intro-
duire dans le distributeur de
billets de trains. L’oiseau n’y
parvient pas mais il a mani-
festement compris qu’en

insérant le petit rectangle de
plastique dans la machine on
obtenait une récompense…
Après quelques tentatives
vaines, sympa, il rend la

carte à son usager.
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GENDARMERIE-RETRAITÉS DE L’ANPCHU MUSTAPHA-BACHA

LA COMMUNAUTÉ INTERNATIONALE S’INDIGNE 

IL VISITE DEUX SITES RELIGIEUX

NOUVELLE VIRÉE À ALGER
DU PRÉSIDENT

ABDELAZIZ BOUTEFLIKA 
LOGEMENT LPA PRIX DU PÉTROLE  
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TRUMP “INCENDIAIRE”
ET “PROVOCATEUR”

L a situation des droits de l'Homme au
Maroc et au Sahara occidental occupé
inquiète les députés européens qui ont

exprimé mardi leurs "préoccupations face
aux  nombreuses v iolations" observées sur
le terrain.
Lors d'un échange de vues avec le président
du Conseil national marocain des droits de
l'Homme, Driss El Yazami, au Parlement
européen à Bruxelles,  l 'eurodéputée
Miranda Ana s'est dit "très préoccupée" par
les "v iolations graves" des droits des pri-
sonniers politiques sahraouis et par les dis-
paritions forcées de Sahraouis, dont de nou-
veaux cas ont été signalés récemment.
Rappelant "les atteintes graves" aux droits
fondamentaux des prisonniers sahraouis
"confinés en cellule d'isolement, maltraités
et torturés",  elle s'est demandée si le Maroc
se décidera un jour à respecter la convention
de l'Onu contre la torture et autres  traite-
ments cruels, inhumains ou dégradants.
Elle a dénoncé, à ce titre, "l'iniquité du pro-
cès" des prisonniers du groupe de Gdeim
Izik et leur condamnation à des peines "très
lourdes". Miranda Ana a soulevé, dans ce
contexte, le cas de Naâma Asfari,  condamné
à 30 ans et incarcéré depuis novembre
2010, dont l'épouse Claude Mangin s’est vu
le 16 avril dernier refuser l’accès au terri-
toire marocain. La députée européenne a

dénoncé, en outre, le refoulement, à plu-
sieurs reprises,  de parlementaires euro-
péens par les autorités marocaines qui leurs
ont refusé l'accès sans motif.  Abondant
dans le même sens, l'eurodéputé Barbara
Lochbihler a affirmé que la liberté de mou-
vement au Maroc est entravée, dénonçant
les pressions exercées sur les ONG telles
que le blocage de l'enregistrement de nou-
velles associations. La députée européenne
Judith Sargentini en veut pour preuve l'in-
terdiction faite aux journalistes et observa-
teurs étrangers d'accéder au Rif.
L'eurodéputée Marie-Christine Vergiat a
relevé, pour sa part,  la défaillance du sys-
tème marocain par rapport aux droits socio-

économiques,  notamment dans le Rif
qu'elle qualifie de "la région la plus pauvre
du Maroc". Evoquant la liberté d'expression
au Maroc,  cette députée européenne a
affirmé qu'"il y  a un vrai problème en la
matière".  Elle a déploré les peines de pri-
sons "très lourdes" prononcées à l'encontre
des protestataires arrêtés et l'arrestation
d'un certain nombre de journalistes maro-
cains et l 'expulsion d'autres étrangers.
Marie-Christine Vergiat "veut bien croire"
que des avancées ont été enregistrées dans
le cadre juridique, mais elle estime que le
respect des libertés et droits fondamentaux
inscrits dans la Constitution ne sont pas
garantis dans la pratique. Marie-Christine

Vergiat a regretté, par ailleurs, l'attitude des
autorités marocaines,  affirmant qu'elle
s'était "fait insulter" par ces dernières et par
la presse officielle marocaine après la ren-
contre organisée au Parlement européen sur
la situation au Rif. "Je trouve que c'est inad-
missible de la part du gouvernement, d'auto-
rités publiques de traiter ainsi une parle-
mentaire européenne", s'est-elle indignée.
Elle affirme même avoir été "menacée de
sanctions par le président du Parlement
européen" pour avoir organisé une réunion
scissionniste".  Maria Arena, quant à elle, a
dénoncé les pressions exercées sur les asso-
ciations de défense des droits des femmes
qui souffrent de "restrictions" et a estimé
qu'il y a un contraste entre le cadre juridique
et la réalité sur le terrain. Le président de la
sous-commission des droit de l'Homme au
Parlement européen, Antonio Panzeri,  a
affirmé, de son côté, qu'il compte adresser
une lettre aux autorités marocaines sur les
observations faites ce mardi par les eurodé-
putés et sur le cas de Claude Mangin. Il s'est
dit,  par ailleurs, favorable à la proposition
de Marie-Christine Vergiat d'organiser un
autre débat au Parlement européen avec les
ONG de défense des droits de l'Homme acti-
vant au Maroc et au Sahara occidental
occupé. Ce débat devrait intervenir au cours
du 2e semestre 2018.
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